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Technical  and  Bibliographie  Notes/Notes  techniques  et  bibliographiques 


The  Instituts  has  attempted  to  obtain  the  beat 
origine:  copy  available  for  fiiming.  Features  of  this 
copy  which  may  be  bibiiographically  unique, 
which  may  alter  any  of  the  images  in  the 
reproduction,  or  which  may  significantiy  change 
the  usual  method  of  fiiming,  are  checked  below. 
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Coioured  covers/ 
''  '    Couverture  de  couleur 


Covers  damagsd/ 
Couverture  endommagée 
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Covers  restored  and/or  laminated/ 
Couverture  restaurée  et/ou  pelliculée 


□   Cover  title  missing/ 
Le 


D 


titre  de  couverture  manque 


I     I   Coioured  maps/ 


Cartes  géographiques  en  couleur 


□    Coioured  ink  (i.e.  other  than  biue  or  black)/ 
Encre  de  couleur  (i.e.  autre  que  bleue  ou  noire) 

I      I    Coioured  plates  and/or  illustrations/ 


Planches  et/ou  illustrations  en  couleur 

Bound  with  other  matériel/ 
Relié  avec  d'autres  documents 

Hght  binding  may  cause  shadovirs  or  distortion 
along  interior  margin/ 

La  re  iiure  serrée  peut  causer  de  l'ombre  ou  de  la 
distortion  le  long  de  la  marge  intérieure 

Blank  leaves  added  during  restoration  may 
appear  within  the  text.  Whenever  possible,  thèse 
hâve  been  omitted  from  fiiming/ 
Il  se  peut  que  certaines  pages  blanches  ajoutées 
lors  d'une  restauration  apparaissent  dans  le  texte, 
mais,  lorsque  cela  était  possible,  ces  pages  n'ont 
pas  été  filmées. 

Additional  commenta:/ 
Commentaires  supplémentaires: 


L'Institut  a  microfilmé  le  meilleur  exemplaire 
qu'il  lui  a  été  possible  de  se  procurer.  Les  détails 
de  cet  exemplaire  qui  sont  peut-être  uniques  du 
point  de  vue  bibliographique,  qui  peuvent  modifier 
une  image  reproduite,  ou  qui  peuvent  exiger  une 
modification  dans  la  méthode  normale  de  filmage 
sont  indiqués  ci-dessous. 


I      I   Coioured  pages/ 
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Pages  de  couleur 

Pages  damaged/ 
Pages  endommagées 

Pages  restored  and/oi 

Pages  restaurées  et/ou  peilicuiées 

Pages  discoloured,  stained  or  foxet 
Pages  décolorées,  tachetées  ou  piquées 

Pages  detached/ 
Pages  détachées 

Showthroughy 
Transparence 

Quality  of  prir 

Qualité  inégale  de  l'impression 

Includes  supplementary  materii 
Comprend  du  matériel  supplémentaire 

Only  édition  available/ 
Seule  édition  disponible 


FT]  Pages  damaged/ 

I — I  Pages  restored  and/or  laminated/ 

rri  Pages  discoloured,  stained  or  foxed/ 

I    1  Pages  detached/ 

j    1  Showthrough/ 

I     I  Quality  of  print  varies/ 

I      I  Includes  supplementary  matériel/ 

I — I  Only  édition  available/ 


Pages  wholly  or  partially  obscured  by  errata 
slips,  tissues,  etc.,  hâve  been  refilmed  to 
ensure  the  iMst  possible  image/ 
Les  pages  totalement  ou  partiellement 
obscurcies  par  un  feuillet  d'errata,  une  pelure, 
etc.,  ont  été  filmées  à  nouveau  de  façon  à 
obtenir  la  meilleure  image  possible. 


This  item  is  filmed  et  the  réduction  ratio  checked  below/ 

Ce  document  est  filmé  au  taux  de  réduction  indiqué  ci-dessous. 
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The  copy  fllmed  h«re  has  baen  reproduced  thanks 
to  tha  ganeroaity  of  : 

National  Library  of  Canada 


L'exemplaire  filmé  fut  reproduit  grflce  è  la 
générosité  de: 

Bibliothèque  nationale  du  Canada 


The  images  appearing  hère  are  the  beat  quailty 
possible  considering  the  condition  and  leglbility 
of  the  original  copy  and  in  keeping  with  the 
fiiming  contract  spécifications. 


Les  images  suivantes  ont  été  reproduites  avec  le 
plus  grand  soin,  compte  tenu  de  la  condition  et 
de  la  netteté  de  l'exemplaire  filmé,  et  en 
conformité  avec  les  conditions  du  contrat  de 
filmage. 


Original  copiée  in  printed  paper  covers  are  fiimed 
beginning  with  the  front  cover  and  ending  on 
the  lest  page  with  a  printed  or  iliustrated  Impres- 
sion, or  the  back  cover  when  appropriata.  Ail 
other  original  copias  are  fiimed  beginning  on  the 
first  page  with  a  printed  or  iliustrated  impres- 
sion, and  ending  on  the  lest  page  with  a  printed 
or  iliustrated  impression. 


Les  exemplaires  originaux  dont  la  couverture  en 
papier  est  imprimée  sont  filmés  en  commençant 
par  le  premier  plat  et  en  terminant  soit  par  la 
dernière  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration,  soit  par  le  second 
plat,  selon  le  cas.  Tous  les  autres  exemplaires 
originaux  sont  filmés  en  commençant  par  la 
première  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration  et  en  terminant  par 
la  demi''  ?  page  qui  comporte  une  telle 
empreinte. 


The  lest  recorded  frame  on  each  microfiche 
shali  contain  the  symbol  -^  (meaning  "CON- 
TINUED  "),  or  the  symbol  V  (meaning  "END  "), 
whichever  applies. 


Un  des  symboles  suivants  apparaîtra  sur  la 
dernière  image  de  chaque  microfiche,  selon  le 
cas:  le  symbole  — ►  signifie  "A  SUIVRE",  le 
symbole  ▼  signifie  "FIN". 


IMaps,  plates,  charts,  etc.,  may  be  fiimed  at 
différent  réduction  ratios.  Those  too  large  to  be 
entirely  included  In  one  exposure  are  fiimed 
beginning  in  the  upper  ieft  hand  corner,  left  to 
right  and  top  to  bottom,  as  many  f rames  as 
required.  The  foliowing  diagrams  lllustrate  the 
method: 


Les  cartes,  planches,  tableaux,  etc.,  peuvent  être 
filmés  à  des  taux  de  réduction  différents. 
Lorsque  le  document  est  trop  grand  pour  être 
reproduit  en  un  seul  cliché,  il  est  filmé  à  partir 
de  l'angle  supérieur  gauche,  de  gauche  è  droite, 
et  de  haut  en  bas,  en  prenant  le  nombre 
d'Images  nécessaire.  Les  diagrammes  suivants 
illustrant  la  méthode. 
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CERTIFICATS. 

yitt  SiRofr  DB«  Enfants,  certifions  que  eé  Sirop  est  Dréparé  «yto  leé 
^B>édidamenteu868  propres  au  trattement  des  malames  des  eniùitc 

•olMiwM,  DIarrh**,  f»yfe«nt«rlé,  OMitMioN   ^      -  —  -     ^ 

TKiXDEXi,  M.  D.,  professeur  d'a<^ 
Ikhements,  des  maladies  des  fem- 
tét  des  enfants. 
tBAtTD,  M.  D.,  professeur  d*ana* 

Is^Bo,  M. p.,  professeur  de  ohirur* 
^de clinique  chirurig^caleé 

itTBiBN, M.  D.,  DfQfesKeur  de.pa* 
,    )gie  interne  et  de  olinique  médi- 

"",  D'Odbt  D'O^bbxnbbs.'M.  D., 

iseuft  d^s^imie  et  dèphflnrmacie. 

PtLiiTiBB.  M.  D.,  professeur 

/X^W^^'^A^l^G^^seUrd^  xn^é- 
le  légale  et  depotanique. 


A.>^  BBLYBCOBtlO,  M.  D.r 
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AjT.  BbqSsbau,  m.  D.,  prol 
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d'a^atomie. 
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LIBRAIRIE  O.  0.  BEAUOHEMIN  &  PiliS 

266  et  268,  rue  SAINT-PAyL.       \ 
Imprt  nerie  et  Reltur»  :  84  et  86.  nt  tl-Ckilnlfll,  HORTREAL. 

Les  éditeuri  de  l' A  LM  ANACH 
DO  PBUPLB,reconnaissanU  en> 
▼•rs  les  nombreux  lecteurs  de 
cette  publication,  offrent  en 
prime  (du  z**  novembre  1896 
au  i*  mars  1897)  un  beau  vo- 
lume  de  50  cents,  4  leur  choix, 
sur  la  liste  qui  se  trouve  au 
verso  de  cette  page,  &  toute 
personne  qui  enverra  &  C.  O. 
B«aachemln  &  PII5,  356  et 
as8,rue  St-Paul,  Montréawune 
commande  pour  un  Diction' 
nairg  eompitt  dt  Laroutte, 
tccompi^nee  de  91-00.I1  suf> 
fira  de   mentionner   I'Alma- 

MACB  DU  PbUPLB. 

Un  bon  Dictionnairg  M»- 
mul  est  le  livre  par  excellen- 
ce de  la  famille,  de  l'homme 
d'étude,  de  l'étudiant.des  gens 
du  monde.  C'est  un  mémento 
précieux  que  chacun  doit  avoir 
sous  la  main,  pour  y  puiser  sA- 
rcment  et  instantanément  tel 
renseignement  dont  il  a  be- 
soin. 

Le  plus  complet  sera  donc  le 
meilleur,  s'il  joint  à  l'abon- 
dance des  documents  la  préci- 
sion, l'exactitude  et  la  variété 
des  informations  ;  s'il  ajoute  à 
la  richesse  du  fond  le  charme 
de  la  forme;  enfin,  s'il  évite 
la  sécheresse  habituelle  de  ces 
sortes  de  livres. 

Lb  Dictionnàirb  com- 
PLBTde  LAR0U53E  réalise 
jusqu'ici  le  type  le  plus  par- 
fait du  Dictionnaire  manuel. 
N'Y!!  seulement  il  englobe 
toutes  les  matières  des  ouvra- 
ge du  même  genre,  mais,  de 
plus,  il  renferme  des  parties 
neuves  et  originales  qu'on  ne 
trouve  réunies  dans  aucun 
autre. 

L'Ulttstration  est  des  plus  ecmplètee  et  des  plus  soignées.  Outre  les  vignettes  répandues 
à  profusion  dans  le  texte,  95  TaiilMitt  «yotnétiqnes»  tris  étudiés,  groupent  méthodique- 
■•Bt  les  BMts  et  les  choses,  dispersés  à  l'orare  alphabétique. 

La  partie  historique  et  géMTBphique,  oorrigée  avec  gruid  soin  et  augmentée  de  300  noms, 
««tient  sf  o  |olU  portralU  {Mriiê  mmv0),  des  Ciiries  géographiques»  Cartes  parti- 
Cttiièrct  paitf  la  Gîuiada»  gravées spé^alement  pour  l'ouvrane  et  coloriées;  une  large  part 
•it  faite  aux  hommes  et  aux  choses  du  Canada.  Tous  les  articles  d'histoire  et  de  géographie 
sont  mis  à  jour,  et  les  populations  sont  données  d'après  les  derniers  recensemenrs  officiels  de 
cliaquepays. 


K-^^---^-  ■;-  -•t--'^-,.âri---K^. .?-  - 


Volumes  donnés  gratuitement  par  là 

LIBRAIRIE  G.  0.  BEAUCHEMIN  &  FILS 

266  &  268,  RUE  ST-PAUL,  MONTRÉAL. 


Liste  des  volumes  offerts  en  primes  par  C.  0. 
Beauchemin  &  Fils  aux  lecteurs  de  TAlmanach 
du  Peuple  (du  1er  novembre  1896  au  1er  mars 
1897)  qui  enverront  une  commande  accompagnée  de 
$1.00  pour  un  Dictionnaire  complet  de  Larouaaej  relié 
solidement,  pour  bibliothèques,  étudiants,  hommes 
d'affaires,  comptables,  etc. 

Xje  Médecin  des  Pauvres,  par X.  de  Montépin 

Les  Bastonnais,  par John  Lespéiance 

Les  Mille  et  une  Nuits,  par Gnltnnd 

Le  Pèlerin  de  Sainte- Anne,  par... P.  Lemay 

Albert  ou  l'Orphelin  catholique,  par A.  Thomas 

Les  Secrets  de  la  Maison  Blanche,  par ^i^*i^ 

Les  Récits  du  bon  Curé,  par Un  ami  de  la  jeunesse 

La  Cuisinière  Canadienhe. 

Les  Fleurs  de  la  Poésie  canadienne,  par. ..M.  l'abbé  A.  Nantel 

Le  Nord,  par B.  A.T.  de  Montigny 

Toute  personne  qui  sait  lire  doit  avoii*  un 
DICTIONNAIRE  LAROUSSE. 


I<A  TIEII^I^B  -  TABIiKAV  S 


I.  Quêta  renoinmde  est  beaucoup  an- 
d«MU8  de  ton  mérite. 

II.  Entre  18  et  70  ann  ! 

IIL  II  n'y  aurait  la.  il  nie  semble, 
rien  que  de  très  naturel. 

IV.  Tu  as  le  «rente  du  commerce...  tu 
^Ta»  Joueur  «V*  mandoline. 


V.  Signifie  que  vous  devez  être  invité 
d'une  noce. 

VI.  Oui,  mais  tu  connais  encore  bien 

S  BU  la  vie  m1  tu  espères  qu'Us  te  vieil" 
ront  en  aide. 


La  MiiBiiri  f  ^tW*^  à  Lif  w  tmém  m  Ounit 


DAVID    MADORE 


IMPORTATEUR  DE 


Ferronnerie 


DE  m  HICHIIE 

EMPIRE 
$7.00 


M.  DAVID  MADORE  tient  toujour»  en  magasin  une  grande  quantité  de 
Machines  â.  laver  *'  Kmplrei"  Tordeuses,  Planches  A  repasser,  etc. 

Messieurs  les  marchands  de  la  campagne  sont  spécialement  invités  ft  voir 
nos  marchandises  et  A  demander  nos  prix  avant  de  placer  leurs  commandes 
pour  les  articles  de  P«rronn«ri«,  CoMtalleria,  Inatrumants  Ar«tolraa»  FaMN* 
Peurehaa  Vitraa,  Huilaa,  Peinturas,  Vart  da  Paria,  Par  •»*  bArraa,Aoiar  an 
Itarraa,  ate.,  atc. 


I.  Tu  seras  toujours  au-dessus  de  tes 
afllaire8,tu  logeras  au-dessus  d'unpawn- 
$hqp, 

II.  Comme  un  Ane  qui  boit  àftOfi  ûîi 
mau.  Il  parait  que  rien  n'est  plus  solen- 
nel. 

III.  Oui,  et  n'oublie  pas  d'emporter 
tes  punaises. 


léA  TII5II<I<i:  -  TABI^EAIT  8 

IV.  Il  y  aura  des  heureux,  des'mé- 
contents,  et  surtout  des  indifférents. 

V.  ai  tu  est  plus  aimable  Je  te  le  pro- 
mets. 

VI.  Soyez  constant,  yous  recouvrerez 
ce  que  l'on  vous  a  priis. 


'^ï-KWi-^ù'-'-^^-'V^rV"^'''  - 


Quand  7   Où  ? 

Doit-on  faire  usaffé 

de  oe  Savon  et  de  oette  Poudre? 


'4*. 


Ce  Savon  et  cette  Poudre  donnent  satisfac- 
tion en  tout  et  partout. 


ftiA  TIEIIiIiE 

I.  Oui,  Bl  tu  ne  tiens  pas  ft  la  dot. 

n.  Depuis  que  l'on  sait  que  tu  es  ft 
marier,  oui,  beaucoup. 

m.  Elle  gagnerait  &  être  plus  harmo- 
nlènse. 

IV.  Nonje te consoille plutôt  labrou- 


-TABI<BAV4 

ette,  c'est  moins  dangereux  et  pins  eii^ 
rapport  avec  tes  aptitudes.  ^ 

V.  Un  secret  est  toujours  bien  en-| 
nuyeuz  A  porter. 

vl.  Ne  crois  Jamais  un  mot  du  blet 
que  Ton  dit  de  toi  en  ta  présepQA. 


^^v 


■Ti 


l<v»  >,;■; 


/ 


mvm  lE  mm 


CAPITAL,      •     -     - 


•liWKVOOO 


MAKUf  AOrUUlB  DB 


Ciiitcfeoie 


COURROIES,  BOYAUX,  PAttUETAGES 

IMPERMÉABLES,  Etc.,  Etc. 

■  m 

BUREAUX  ET  MAGASINS  :  333  et  335,  RUE  ST-PAUL. 

FABRIQUE  :  CARRE  JPAPINEAU,  MONTREAL. 

^SUCCURSALES  :  TORONTO  ET  WINNIPEO. 

Demandes  nos  marchandises  h  vos  fournisseurs. 

Nous  sA*^Antissons  fabriquer  les  produits  les  plus  durables. 


I.  Gomme  sur  une  planche  pourrie,  ft 
peu  près. 

II.  Elle  ne  sera  jamais  assez  grosse 
pour  ton  vaste  appétit. 

III.  Je  ne  te  le  souhaite  pas,  car  rien 
n'est  moins  a^réabte...  pour  les  autri>s  : 
vols  les  fromages  avàncét^,  personne  ne 
le»  aime. 


-  TABIiEAIJ  8 

{  IV.  Qu'elle  rende  â.  Dieu,  dans  le  plus 
bref  délai,  sa  bnlle  Ame,  c'est  ce  que  je 
te  souhaite  de  meilleur,  ainsi  solt-il. 

V.  Il  jouera  avec  tes  écus,  beaucoup 
plus  qu'il  ne  conviendrait. 

VI.  Tu  réaliseras  surtout  l'avoir  dçs 
autres,  en  leur  mettant  ton  doigt  dans 
l'œil. 


Jl 


Pour  I 
nécesBaii 
loDB  ci -a 
le  résuit 

acuneir 

Voici  ] 
demande 
de  reter 
placez  al 
autfe  ob, 
romain  i 

tPuis,  ^ 
numéro 
jusqu'à  ( 
du  chifl 
arrêtez 
trouve  c 
pour  ob 
en  rt'gai 

Une: 

Supp< 

•«Con 

Vous 
cadran. 
Cherchi 
la  coloi 
ielui  di 
iponse 

Lbti 

trique. 
jvouB  tr 

"Cer 


-T- 


JEU  DE  i-A  vie:ii-l.e: 


■aalirt  dt  t'y  prradrt  p«»iir  eoBMdtar  It  TltUlt. 


Ponr  arriver  à  obtenir  de  la  Vieille  une  réponse  satisfaisante,  il  est 
nécessaire  de  enivre  avec  le  plus  grand  soin  la  méthode  que  nous  don- 
dons  ci -après,  afin  de  ne  point  commettre  de  confusion,  ce  qui  rendrait 
le  résultat  détestable  et  ferait  que  les  réponses  ne  correspondraient 
Aucunement  aux  demandes. 

Voici  la  manière  d'opérer  :  Choisissez  dans  la  table  des  questions  une 
demande  à  laquelle  vous  désirez  que  la  Vieille  réponde,  et  ayez  soin 
de  retenir  le  chiffre  qui  la  précède.  Vous  fermez  les  yeux  et  vous 
placez  alors  an  hasard  la  pointe  d'une  épingle,  d'un  crayon  ou  de  tout 
autfe  objet  snr  l'une  des  cases  ci-dessous,  et  vous  remarquez  le  chiiTre 
romain  sur  lequel  cette  pointe  s'est  fixée. 

Puis,  vous  souvenant  du  numéro  de  votre  question,  vous  cherchez  ce 

È numéro  au  bas  de  la  page  suivante:  vous  suivez  la  ligne  de  ce  numéro 
isqu'à  ce  qne  vous  tombiez  dans  la  colonne  qui  se  trouve  au-dessous 
u  chiffre  romain  choisi  au  hasard.    Le  chifire  sur  lequel  vous  vous 
arrêtez  de  cette  manière  vous  indique  le  numéro  du  tableau  qui  se 
trouve  dans  le  corps  de  l'Almanach,  et  auquel  vous  devez  vous  reporter 
pour  obtenir  votre  réponse.    Ce  tableau  trouvé,  la  réponse  s'ofire  à  vous 
en  rt>gard  du  chifire  romain  sur  lequel  votre  épingle  s'est  arrêtée. 
Un  exemple  facilitera  beaucoup  à  comprendre  ces  indications  : 
Supposons  que  vous  ayez  choisi  la  question  No  43  : 
'*  Conserverai-je  longtemps  ma  belle-mère  7  " 

Vous  fermez  les  yeux  et  vous  placez  au  hasard  un  objet  oointu  sur  le 
cadran.  Supposons  encore  que  cet  objet  se  soit  fixé  sifr  le  No  III. 
Cherchez  au  tableau  de  la  page  suivante  la  question  43,  suivez  jusqu'à 
lia  colonne  numérotée  III,  vous  trouverez  le  chifi^re  25.  Ce  numéro  est 
celui  du  tableau  auquel  vous  devez  vous  reporter  pour  obtenir  votre 
réponse. 

Leti  tableaux  sont  placés  dans  l'Almanach  suivant  leur  ordre  numé- 
rique. Au  tableau  25  et  en  regard  du  chiffre  III  que  vous  avez  pointé, 
vous  trouverez  cette  réponse  : 

"  Certainement,  pour  t'exercer  à  la  patience," 


.-& 
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TABLEAU  DES  QUESTIONS  A  ADRESSER  A  LA  VIEILLE 

n  tant  retenir  tTee  loiii  le  niuiéro  qui  précède  U  qnestloii  cholile. 


■.^^ 


1.  Atteindrai-je  nn  à%e  avancé  7 

2.  Aurai-je  beaucoup  de  visites  de 

médecin  à  i^ayer  ? 

3.  Ferai-je  de  brillantes  études  T 

4.  Ferai-je  des  découvertes  sciea- 

tifiques  ? 
6.  Les  journaux  parleront-ils  de 
moi? 

6.  Recevrai-je  de  joliisi   cadeaux 

pour  ma  fête? 

7.  Mes  îêves  se  réaliseront-ils  ? 

8.  Aurai-je   une   situation    pros- 

père? 

9.  Jouirai-je  d'une  certaine  con* 

sidération  ? 

10.  Resterai -je  dans  la  situation 

où  je  suis  ? 

11.  Dois-Je  aller  souvent  dans  le 

monde  ? 

12.  Que  penset-on  de  mon  esprit? 

13.  Quel  est  mon  plus  grand  tra- 

vers?   * 

14.  Trouve-t-on  que  j'ai  une  élé- 

gante tournure  ? 

15.  Trouve-t-on  que  j'ai  une  jolie 

voix? 

16.  Que  dit-on  de  moi  ? 

17.  Dois-je  suivre  les  conseils  que 

Ton  me  donne  ? 

18.  Ma  discrétion  serà-t-elle  appré- 

ciée? 

1 9.  Me  regarde-t-on  favorablement  ? 

20.  Doie-je  croire  ce  que  l'on  me  dit  ? 

21.  Puis-je  compter  sur  mes  amis? 
2*2.  Serai-je  un  jour  dans  l'obliga- 
tion d'avoir  recours  à  eux  ? 

28.  La  personne  absente  revien- 

dra-t-elle  ? 
24.  Becouvrertd-je  ce  que  j'ai  perdu 

ou  ce  qui  m'a  été  volé? 
26.  Conserverai-je  longtemps   ma 

chevelure  ? 


26.  A  quel  Age  me  marierai-je? 

27.  Ferai-je  un  beau  mariage  ? 

28.  Ma  femme  sera-t-elle  jolie  ? 

29.  Ma  femme  aimera-t-elle  la  toi- 

lette? 

30.  Ma  femme  sera-t-elle  blonde 

ou  brune  ? 

31.  Ma  femme  aura-t-elle  bon  ca- 

•  ractère  ? 

32.  Mon  mari  sera-t-il   brun   ou 

blond? 

33.  Mon  mari  sera-t-il  prodigue  ? 

34.  Mon  mari  sera-t-il  joueur? 

35.  Mon  mari  sera-t-il  sérieux  ? 

36.  Aurai-je  beaucoup  d'enfant|i  ? 

37.  Mon    mari    sera-t-il    toujours 

aimable  ? 

38.  Ferons-nous  toujours  bon  mé« 

nage? 

39.  Me  marierai-je  plusieurs  fois  ? 

40.  Qiie  signitie  mon  rêve  ? 

41.  Quelle  sera    la  profession  de 

mon  mari  ? 

42.  Quelle    sera    la    dot   de 

femme? 

43.  Gonserverai-je    longtemps 

belle-mère  ? 

44.  Devrai -je    la    supporter   chez 

moi? 

45.  Ferai-je  de  bons  placements  î 

46.  Déménagerai-je  bientôt  ? 

47.  Pense-t-on  plus  à  ma  dot  qu'à 

moi? 

48.  La    personne    que    j'attends 

viemlra-trelle  ? 

49.  Monterai-jeun jour àbicyclette? 

60.  Dois-je  me  lancer  dans  cette 

nouvelle  entreprise  ? 

61.  Mes  efforts  seront-ils  couronnés 

de  succès  ?  < 

62.  Quelle  sera  l'opinion  du  monde 

le  jour  de  mon  enterrement  ? 


NUM 
D] 

Quiff 


ma 


ma 


fi 

\ 

8 
9 
10 
11 
12 
13 
14 
15 
16 
17 
18 
19 
20 
21 
22 
23 
24 
25 
26 
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VltlLLE 

ihoiito. 

• 

H nmèrM  dos  Tableau 

Numéros  dos  TaUoanz 

erai-je? 
kriage? 

NuMteoB 

à  oonanltar. 

Numéros 

à  consulter. 

e  ioHe  ? 
-elle  la  toi- 

' 

Questions. 

DBS 

Questions. 

i 

)lle  blonde 

t 

f 

I 

II 

III 

IV 

V 

VI 

I 

II 

III 

IV 

V 

VI 

lie  bonca> 

[   bran   ou 

prodigue  ? 

oneur  ?        | 

1 

19 

40 

6 

24 

8 

47 

27 

60 

19 

35 

44 

12 

28 

iérieux  ?       ] 

2 

7 

31 

20 

43 

15 

37 

28 

4 

24 

36 

11 

46 

30 

i'enfantp  ? 

3 

38 

6 

28 

10 

36 

1 

29 

22 

44 

15 

26 

31 

40 

il    toujoUré 

4 

16 

25 

44 

31 

9 

27 

80 

28 

7 

37 

8 

19 

52 

m                                            M 

5 

48 

13 

23 

40 

17 

38 

31 

46 

33 

9 

23 

43 

18 

rs  bon  me- 

6 

62 

15 

29 

45 

1 

16 

32 

10 

26 

13 

46 

37 

41 

7 

46 

29 

18 

30 

38 

5 

33 

36 

9 

21 

18 

40 

48 

sieurs  fois  ? 

8 

3 

21 

30 

2 

26 

46 

34 

13 

22 

45 

50 

6 

34 

ive? 

9 

17 

36 

42 

16 

32 

39 

36 

40 

3 

14 

29 

2Î 

7 

ofession  de 

10 

49 

12 

8 

20 

29 

46 

36 

8 

47 

38 

17 

27 

43 

K                   .                                a 

11 

47 

38 

11 

27 

41 

50 

37 

29 

14 

43 

62 

22 

35 

lot   de  ma 

12 

37 

27 

39 

22 

7 

33 

38 

39 

8 

24 

47 

13 

21 

13 

9 

16 

22 

36 

6 

19 

39 

24 

61 

31 

7 

42 

14 

;temps    ma 

14 

] 

20 

33 

26 

30 

42 

40 

12 

35 

46 

21 

2 

26 

j                 1 

16 

84 

42 

4 

12 

20 

36 

41 

43 

50 

27 

14 

36 

24 

)orter   chez 

16 

2 

18 

32 

37 

47 

51 

42 

25 

5 

49 

33 

44 

17 

X     a 

17 

11 

32 

41 

1 

10 

22 

43 

42 

30 

25 

5 

14 

32 

bcements  7 

18 

33 

46 

40 

19 

4 

29 

44 

32 

1 

60 

36 

25 

18 

ntAt? 

1      j.             %^ 

19 

36 

4 

12 

61 

33 

12 

45 

15 

48 

17 

32 

24 

8 

la  dot  qu'a 

20 

23 

11 

1 

39 

34 

4 

46 

27 

34 

3 

13 

45 

9 

••       Xx              -S  — 

21 

5 

23 

47 

16 

11 

31 

47 

41 

28 

2 

38 

48 

20 

)    j'attends 

22 

21 

43 

19 

28 

39 

2 

48 

26 

62 

10 

48 

3 

23 

%_  •  -.        ^1^X1.,^  A 

23 

44 

10 

26 

6 

18 

49 

49 

31 

49 

6 

4 

23 

44 

bicyclette? 

1                      X.X.. 

24 

61 

37 

16 

41 

49 

8 

60 

21 

39 

62 

9 

28 

11 

dans  cette 

n 

25 

6 

17 

34 

42 

62 

15 

61 

14 

45 

7 

49 

61 

26 

se? 

3  couronnés 

26 

18 

2 

48 

34 

60 

6 

62 

30 

41 

61 

3 

16 

10 

i. 

n  du  monde 

«. 

terremeut  ? 

1 

Siifi 
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1 
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ANNéE  1897. 
OoHipat  eeeMfllMitlqae. 

Lettre  dominicale  (lettre  de  Talphabet  qui  sert  à  marqnor  dans  le  calen 
drier  les  dimanches  pendant  tout  le  cours  de  l'année),  C. 

Nombre  cPor  (période  de  19  années  solaires,  à  l'expiration  desquelle 
les  nouvelles  lunes  et  les  pleines  lunes  arrivent  aux  mêmes  époques),  17. 

Exacte  ou  Age  de  la  Lune  au  1er  janvier,  26. 

Cycle  êolaire  (période  de  28  années,  au  bout  desquelles  l'année  recom 
mence  par  les  mômes  jours). 


Indiction  romaine  (période  de  15  années  en  usage  dans  l'Eglise  catho      ^*  ^' 


liqne,  notamment  dans  les  Bulles  des  souverains  Pontifes),  10. 


1« 
2r 
.3» 

5» 


Toi 
Toi 
Lee 
Le 
Toi 


(In  Garé 
6*  Le 
?•  Toi 


Commencement  des  «natre  Malsons.  (Temps  de  Montréal.) 

Le  Printemps  commencera  le  20  Mars,  à  3  h.  du  matin. 
L'£té  commencera  le  20  Juin,  à  11  h.  du  soir. 
L'Automne  commencera  le  22  Septembre,  à  2h.  du  soir. 
L'Hiver  commencera  le  21  Décembre,  à  S  h.  du  matin. 


Fêtes  mobile». 


Septnag^sime 14  Février. 

Les  Cendres 3  Mars. 

Pâques 18  Avril. 

Ascension  27  Mai. 

Pentecôte 0  Juin. 


Trinité. 13  Juin. 

Fête-Dieu  (I)  17  Juin. 

1«'  Dimanche  de  rAveut.28  Nov. 
Dimanches    après    la 
Pentecôte 24. 


4|natre-Temps. 


nonce,  c 
Miaines, 
point  pe 


Lacél 
de  l'Ave 
!]>endre8 


Du  Printemps,  les  1 0, 12  et  13  Mars.  1    De  l'Automne,  les  ^5, 17  et  18  Sep 
De  l'Eté,  les  9, 11  et  12  Juin.  |   De  l'Hiver,       les  15, 17  et  18  Dc( 


J'eùnes  d^obllvatlon. 

V  Les  Quatre-Temps,  ou  les  premiers  mercredis,  vend  redis  et  samed 
après  le  V"  dimanche  du  Carême, — après  la  fête  de  la  Pentecôte, — apr 
le  14  septembre,— après  le  13  décembre,  ou  après  le  troisième  dimancl 
de  l'Avent. 

2*>  Le  Carême  tout  entier,  excepta  les  dimancheis. 

3*  Tous  '"ss  mercredis  et  vendredis  de  l'Avent. 

4"  Les  vigiles  de  NoiU,  de  la  Pentecôte,  des  apôtres  S.  Pierre  et  S.  Pai 
de  l'Assomption  et  de  la  Toussaint. 

(1)  Cette  f6te  n'est  plus  d'obligation,  mais,  dans  le  diocèse  de  Montréal,  les  j 
dèles  sont  tenus  d'entendf*  la  messe  oejour-ia.  Il  en  est  de  m6me  du  la  fêter 
"  Annonelatlon  (26  Mars)  et  de  celle  des  88.  apôtres  Pierre  et  Paul  (SB  Juin). 


Fous  les 
I!irconcii 
Epiphac 
Mercredi 
Vendred 
Lundis  c 
Ascensic 

Et  ton 
;râoes  g( 


£nl8{ 

y  ^^ 

è»  Une 
>nt  le  ( 
8  h  08 


11 


«DS  le  calen 


innée  recom 


Jonr*  niiklcr«n  «m  4*»k«ttaeM««.  ' 

1*  Tous  les  Quatre-Temps  de  Tannée 

2f  Tous  les  vendredis  de  l'année.ex  ;v     v^  celui  où  tomberait  la  fête  de  Nocl. 

3*v  Les  jours  de  vigiles  où  l'on  ooser      le  jeûne. 

40  Le  mercredi  des  Gendres  et  les  trois  lours  suivants. 

5*  Tous  les  mercredis,  vendredis  et  samedis  des  cinq  premières  {feinuinuti 
du  Carême. 

6"  Le  dimanche  des  Rameaux  et  les  six  jours  de  la  Semaine  sainte. 

7*  Tous  les  mercredis  et  vendredis  de  l'Avent. 

^.  B.  Les  jours  de  semaine  du  Carême  .où  il  y  a  dispen^  de  l'absti- 
nence, c'est-à-dire,  les  lundis,  mardis  et  jeudis  des  cinq  premières  se- 
maines, on  ne  doit  faire  qu'un  seul  repas  en  gras,  et  à  ce  repas,  il  n^est 
point  permis  de  faire  usage  de  poisson  avec  la  viande. 


Tentpn  oA  1»  célébration  dea  naiirlave»  ■•*«••  pw*  p4>rinl««. 

La  célébration  des  mariages  est  défendue  depuis  le  crémier  dimanche 
le  l'Avent  jusqu'à  l'Epiphanie  inclusivement,  et  depuis  le  mercredi  des 
~  mdres  jusqu'au  dimanche  de  Quasimodo,  aussi  inclusivemeut. 


Vêtes  léc»l«s  dans  1»  proTlae*  «de  Q«ébe«. 


Tous  les  dimanches  de  l'année. 

!!irconcision 1*'  Janvier. 

■Epiphanie 6        " 

[Mercredi  des  Gendres..  3  Mars, 

I Vendredi  saint  ,..16  Avril. 

[Lundis  de  Pâques  et  de  Pentecôte. 

Lscension 27  Mai. 

Et  tout  jour  fixé  par  proclamation  comme  jour  de  jeûne  et  d'actions  de 
grâces  générales. 


Fête  de  la  Reine 24  Mal 

Fête   de    la    Puis- 
sance...   1"  Juillet. 

Toussaint !•'  Novembre. 

Immaculée  Cono......  8  Décembre. 

NoSL 25        " 


Bellpsea  •■  1897.  (Heure  de  Montrtel). 

En  1897,  il  7  aura  deux  éclipses  du  Soleil  : 

1*  Une  éclipse  annulaire  du  SoleUf  le  l*'  février,  invisible  à  Montréal. 

2»  Une  éclipse  annulaire  du  Soleil^  le  -9  jnillot,  visible  à  Montréal  et  par 
>ut  le  Canada,  comme  éclipse  partiel*e.  Cette  éclipHo  comment-era 
8  h  08m.  du  matin,  et  finira  à  lli.  5Sui.  du  soir 
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Èrea  de  1897. 

De  la  création  du  monde 6860 

De  la  naiHMance  de  N.-S.  Jésus-Christ 1807 

Do  la  fondation  de  Rome 2647 

De  la  découverte  de  l'Amérique 405 

De  la  découverte  du  Canada 803 

De  la  fondation  de  Québec 289 

De  la  fondation  de  Montréal 255 

De  la  conquête  du  Canada  par  l'Angleterre 137 

De  la  république  des  Etats-Unis 121 

Du  règne  de  la  reine  Victoria 60 

De  la  confédération  canadienne 30 

Du  pontificat  de  Léon  XIII 20 


Durée  des  Jours. 

Ti««  jour  le  plus  court  de  toute  l'année  est  le  22  Décembre»  solstioe  d'hi- 
ver ;  et  le  jour  le  plus  long  est  le  22  Jnin,  solstice  d'été. 

La  longueur  des  jours  va  toujours  en  croissant  depuis  le  22  Décem- 
bre) jusqu'au  23  Juin;  et  elle  va  toujours  en  décroissant  depuis  le  22 
Juin  jusqu'au  23  Décembre. 


Du  22  D(5oembre  au  h.m. 
1  Février  les  jours  ont  crû 

de 1    6 

1  Mars 2  23 

1  Avril 4    4 

IMai 5  36 

22  Juin 6  58 


Du  22  Juin  an  h. m. 

1  Août  les  jours  ont  décru 

de 0  56 

1  Septembre 1  22 

1  Octobre 3  56 

1  Novembre 5  32 

25  Décembre 6  58 


Lever  et  Coucher  de  la  Lune. 


Au  qiiatriènie  jour  de  pou  âge  elle 
éclaire  jusque  vers  10  heures  du 
soir. 

Au  cinqtiiènie  jour,  vers  11  heures. 

Au  six icme  jour,  vers  minuit 

Au  Hefitiùme  jour,  vers  une  heure 
du  matin. 


Au  15*  jour  elle  est  pleine  et  se  lève] 

à  six  heures  du  soir. 
Au  16",  vers  8  heures  et  un  (]^uart 
Au  17%  vers  8  heures  et  demie. 
Au  18«,  vers  10  heures. 
Au  19%  vers  11  heures. 
Au  20*,  vers  minuit. 


Cottt)  Table  ff^l  assez  exacte  |»<<ur  faire  counaître  les  nuit»  que  la  Lune| 
l'clairn. 
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6860 

1897 

2647 

405 

863 

289 

255 

137 

121 

60 

30 

20 


solstioe  d'hi- 

i  22  Décem- 
iepuifl  le  22 


t  décru 


A*  M* 

0  56 

122 
3  56 

5  32 

6  58 


le  et  se  lève 

un  qyL&ri. 
demie. 


ne  la  Luiie 


Pré^rlaion  du  Temps. 

Présages  du  beau  tempSt  tirés  du  soUiL — Quand  le  soleil  se  lÔTe»  si  les 
nuées  vont  du  côté  de  l'occident,  beau  temps.  Si  en  se  levant  il  est  pur  et 
net,  et  qu'il  ne  soit  pas  plus  grand  qu'à  l'ordinaire,  et  q  l'il  n'ait  cas  ses 
rayons  rompus,  beau  temps.  8i  lorsqu'il  se  lève  il  est  environné  d'un 
cercle,  et  que  ce  cercle  se  dissipe,  c'est  une  marque  évidente  de  beau 
temps.  Si  on  voit,  avant  que  le  soleil  se  lève  et  dans  le  même  endroit  un 
petit  brouillard,  marque  de  beau  temps.  Si  au  point  du  jour  le  ciel  est 
Dordé  d'un  cercle  blanc  ou  doré  aux  extrémités  ae  l'horizon,  «t  la  basse 
région  de  l'air  mouillée  de  rosée,  qui  se  fait  voir  dans  les  vitres  des  fenê- 
tres, marque  de  beau  temps.  Lorsqu'il  y  a  beaucoup  de  rosée  le  matin, 
que  le  soleil  est  serein,  beau  temps.  Si  en  se  couchant  il  est  clair  et  net 
sans  brouillard,  et  que  l'on  voie  à  l'entour  de  petites  nuées  rouges,  séparées 
les  unes  des  autres,  marque  de  beau  temps. 

Présages  de  la  pluies  tirés  du  soleil. — Si  le  soleil  est  bien  rouge  en  se 
levant,  marque  de  veut  et  de  pluie.   S'il  pleut  lorsque  le  «oleil  se  lève,  il 

S leut  ordinairement  tout  le  jour.  Si  en  se  levant  on  voit  paraître  à  l'entour 
u  soleil  de  longues  raie<=i,  cela  marque  que  la  pluie  n  est  pas  loin.  S'il 
paraît  pâle  toute  la  journée,  de  la  pluie  au  plus  tard  le  lendemain.  S'il 
paraît  petit  et  rond  comme  une  boule,  marque  de  pluie  et  tempête.  Si  le 
soleil  pendant  le  jour  paraît  noir  et  obscur,  marque  de  pluie  et  tonnerre. 
Si  en  se  couchant  il  est  enveloppé  d'une  nuée  noire,  pluie  et  brouillard. 
S'il  se  couche  avec  de  grands  rayons  vers  la  terre,  pluie  on  neige  pour  Je 
lendemain,  suivant  la  saison.  Si  en  se  couchant  ou  autrement,  il  est  caché 
d'une  nuée  jaune  ou  un  peu  rousse,  pluie. 

Présages  du  beau  temps,  tirés  de  la  lune, — Si  la  lune  est  rouge  lorsqu'elle 
se  lève,  cela  pronostique  du  vent  en  hiver,  et  en  été  une  grande  chaleur, 
particulièrement  si  elle  l'est  du  côté  qu'elle  n'est  pas  éclairée.  Si  elle  est 
oien  claire  quand  elle  se  lève,  beau  temps  en  été,  et  en  hiver  grand  froid. 
Si  trois  jours  avant  ou  après  sa  conjonction  en  son  quartier,  elle  a  une 
petite  et  pure  lumière,  cela  dénote  le  beau  temps.  Si  trois  ou  quatre  jours 
après  qu'elle  est  nouvelle,  elle  se  montre  nette,  beau  temps.  Lorsqu'elle 
est  dans  son  plein,  si  elle  parait  claire  et  nette,  marque  de  beau  temps.  Si 
le  halo,  c'est-a-dire  le  cercle  qui  paraît  autour  de  la  lune,  se  dissipe,  beau 
temps.  Lorsque  la  lune  a  double  halo,  tempête. 

Présages  de  la  pluie,  tirés  de  la  lune.— Si  le  cercle  de  la  lune  est  rouge, 
c'est  signe  de  mauvais  temps.  S'il  est  au  plein,  et  qu'il  y  ait  quelque  chose 
à  l'entour.  marque  de  pluie.  Si  à  l'entour  de  la  lune  il  paraît  deux:  ou 
trois  ronas,  particulièrement  quand  ils  sont  de  couleur  noire,  livide,  et 
embrouillée,  marque  de  pluie.  Si,  lorsque  la  lune  se  renouvelle,  le  temps 
est  chaîné  et  obscur,  marque  de  pluie.  Si  la  lune  ne  paraît  point  du  tout 
vers  le  quatrième  jour  de  son  renouveau*  le  temps  sera  obscniret  pluvieux 
le  reste  de  la  lune. 


lir  Bolf 


JANVIER 


SI  iMun 


Sijffne 
du  Verseau. 


NouvRLLB  LuNB,      le  2  et  le  3,  à  Ih.  OSm.  du  matin. 
pRKMiKR  Quartier,  le  10,  à  4h.  51  m.  du  soir. 
Pleine  Lune,  .        le  18,  à  3h.  22iii.  du  poir. 
Dernier  Quartier  le  25,  à  3h.  13in.  du  soir. 


Jours  de 
la  semaine 


Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 


FETES   RELIGIHU8E8. 


CIRCONCISION  DE  N.-S.  J.-C.  (d'obi.) 

Octave  de  S.  Etienne. 

Octave  de  S.  Jean,  Ap.  et  Ëvang. 

Octave  des  bS.  Innocents. 
6  Vigile  de  l'Epiphanie. 
6  EPIPHANIE  (d'obligation). 
7|S.  Lucien,  martyr. 
8  Ste  Adôle,  veuve. 

8.  Julien,  martyr. 

I  Epiphanie, 

S.  Théodose,  abbé. 

S.  Alfred,  abbé. 

Ste  Véronique  de  Milan,  vierge. 

S.  Hilaire,  évéque  et  docteur. 

8.  Paul,  1er  ermite,  confesseur. 

8.  Marcel,  pape  et  martyr 


SOLEIL. 

LevCou 


9 
10 
11 
12 
13 
14 
15 
16 
17 
18 
19 
20 
21 
22 
23 


II  Epiphanie.' Le  S.  Nom  de  Jésus. 
Chaire  de  8.  VU 


ierre  à  Borne. 

S.  Canut,  roi,  martyr. 

88.  Fabien  et  Sébastien,  martyrs. 

Ste  Agnès,  vierge  et  martyre. 

SS.  Vincent  et  Ana^tase,  martyrs. 

Epousailles  de  la  sainte  Vier.içe. 
24;  III  ^piphiinie.  Stb  Famille  J.  M.  J. 
25 'Conversion  de  S.  Paul. 
26  S.  Polycarpe,  évêque  et  martyr. 
27'8.  Jean  Chrysostome,  év.  et  docteur. 
28,8.  Raymond  de  Pennafort,  confesseur. 

29  8.  François  de  Sales,  év.  et  docteur. 

30  Sie  Martine,  vierge  et  martyre. 

3 1 1 1 V  Epipharde.  S.  Pierre  Nolasque.conf. 


M. 

42 
41 
41 
41 
40 
40 
39 
.39 
39 
38 
38 
37 
37 
36 
36 
35 
35 
34 
34 
33 


4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
4 
32'4 


31 
30 
29 
28 
27 
26 
25 
24 
23 
22 


H.  M. 

27 
28 
29 
30 
31 
32 

34 
35 
36 
37 
38 
40 
41 
42 
43 
44 
46 
48 
49 
51 
52 
54 
55 
56 
67 
58 
59 
01 
03 
04 


LUNB 

Lev  Cou 


n.  M. 

6  29 

7  32 

8  20 

8  55 

9  23 
9  43 
9  58 

1016 
10  32 

10  49 
1106 

11  29 
1159 

SOIR 


1 

2 
3 
4 
5 

7 


25 
22 
28 
36 
50 
07 

8  28 

9  44 
1100 
mat. 

0  22 
143 

3  02 

4  15 

5  21 

6  13 
6  55 


n«  M* 

2  29 

3  34 

4  51 

6  08 

7  23 

8  37 

9  49 
10  51 
1158 
mat. 

105 
211 
3  16 
417 

5  18 
614 
7  01 

7  40 
811 
8.36 

8  57 
913 

9  37 
9  56 

1018 
10  48 
1130 

SOIR 

120 

2  32 

3  46 


2. 
5. 
7. 

14. 

16. 

17. 

18. 

20. 

23. 


27. 

29. 
30. 


Hai 

L 
plui 
ace 

Ion 


ira( 
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SI  |0W| 


matin. 


LUNB 

Lev  Cou 


H.  M.  H.   M. 


6  29 

7  32 

8  20 


8  65 

9  23 
9  43 
968 

1016 
10  32 
10  49 
1106 
129 
169 

iOIR 

126 

2  22 

3  28 
(36 
>  50 
^07 

28 
44 
00 

IT. 

22 
43 
02 
16 
21 
13 
661 


2  29 

3  34 

4  61 

6  08 

7  23 

8  37 

9  49 
10  61 
1168 

MAT. 
106 

2  11 

3  16 

4  17 
6  18 

6  14 

7  01 

7  40 

8  11 
8.36 

8  67 
913 

9  37 
9  66 

1018 
10  48 
1130 

SOIR 

1  20 

2  32 

3  46 


Id,  vent, 
],nelfre; 
a7au28. 


2. 
6. 
7. 

14. 


I    16. 


17. 
18. 


20. 


23. 


î;4. 


27. 

29. 
30. 
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EPHKMERIDES.-JANVIBR  1898. 

Onverture  du  parlement  d'Ottawa  par  le  gouverneur  général. 

Remi&e  ds  la  Sarrette  cardinalice  a  Mgr  Satolli,  à  Baltimore. 

Crise  ministérielle  à  Ottawa  :  sept  ministres  protestants  sortent  dn 
cabinet:  sir  Mackenzie  Boweil  cherche  à  les  remplacer. 

M.  L.  0.  David  donne  au  Monument  National  une  conférence  sur 
l'Histoire  universelle. 

Vingtième  anniversaire  d'épiscopat  de  Mgr  Moreau,  évéque  de  St- 
Hyacinthe. 

M.  E.  Loubet,  ancien  premier  ministre  de  France,  est  élu  prési- 
dent du  Sénat  français. 

A  Paris,  mort  de  Fioquet,  ancien  président  du  conseil  des  minis- 
tres* 

Le  roi  Oscar  déclare  qu'en  cas  de  guerre  en  Europe,  la  Suède  et  la 
Norvège  garderont  une  stricte  neutralité* 

Mort  du  cardinal  Magnan,  archevêque  de  Tours,  à  l'âge  de  78  ans. 

Mort  du  prince  Henri  de  BattHmberg,  gendre  de  la  reine  Victoria. 

M.  Isidore  Belleau  est  réélu  maire  de  Lévis. 

Un  rapport  officiel  annonce  que  le  nombre  des  lettres  ordinaires 
distribuées  à  New- York  pendant  l'année  1 896,  s'est  élevé  à  plus 
de  495.000,000. 

La  nouvelle  école  Aberdeen,  située  rue  St-Denis,  à  Montréal,  est 
inaugurée  par  le  gouverneur  général. 

Ouverture  du  carnaval  à  Québec. 

Campagne  politique  de  sir  Charles  Tupper  au  Cap-Breton. 

11  existe  une  grande  détresse  parmi  la  colonie  terre-neu vienne,  à  la 
baie  Fortune  :  la  pèche  du  hareng  a  manqué  complètement. 

Concert  de  Madame  Albani  à  ia  salle  Wind^^or,  à  Montréal. 

Lettre  de  Gladstone  sur  la  question  arménienne. 


Une  très  jolie  et  très   spirituelle  anecdote  à  propos  du   baron  de 
Haussman. 
L'empereur  Napoléon  III  l'avait  fait  baron.    A  l'époqiue  où  il  créa 

Plusieurs  ducs,  un  certain  personnage,  mécontent  de  n'avoir  pas  été  élevé 
cette  dignité,  voulut  associer  le  préfet  de  la  Seine  à  ses  récriminations  : 

— Mais  vous,  mon  cher  baron,  ne  devriezvous  pas  être  duc  depuis 
longtemps? 

—Duel...  et  de  quoi? 

— Mais  de  Paris... 

— Oh  !  Paris  n'est  qu'un  comté...  Il  a  d'ailleurs  un  titulaire  et  de 
race  royale. 

— Eh  bien  alors...  de  Boulogne...  de  Vincennes...  de  la  Dhuis. 

— De  la  Dhnis  1...  Mais. alors  ce  ne  serait  pas  anses. 

— Que  Toales-vous  donc  être  7  Prince  T 

•— j^noe  I...  non.    Mais  il  faudrait  me  faire  fx</u<(iiie. 


FBVRIBR 


Signe 
des  Poissons. 


NouvEi.LB  LuNB,  *  le    1,  à  8h.  18m.  du  soir. 
Premier  Quartier,  le   9,  à   2h.  30m.  du  soir. 
Pleine  Lune,  le  17,  à  6)i.  16m.  du  mutin. 

Dernier  Quartier,  le  23,  à  lOh.  43m.  du  eoir. 


Jourb  de 
la  semaine. 


Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Satnedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Saine<li 

DJMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 


rÊTES  RBUOI  RUSES. 


1 

2 

3 

4 

5 

6 

7 

8 

9 

10 

11 

12 

l:^ 

14 
1.5 
16 
17 
18 
19 
20 
21 
22 
23 
24 
2ô 
26 
27 
28 


S.  I<^nace,  évêque  et  martyr. 

Purification  de  la  B.V*  M. 

S.  Biaise,  évoque. 

S.  André  Corsiiii,  évéque. 

Ste  Agathe,  vierge  et  martyre. 

8.  Tite,  évêque  et  confesseur. 

V  Epiph.  Solemn.  de  la  Parificat'on. 

S.  Jean  de  Matha,  confesseur. 

Ste  Apolline,  vierge  et  martyre. 

Ste  Scolasiique,  vierge. 

Commém.  de  la  Passion  de  N.^S, 

Notre-Dame  de  Lourdes. 

Ste  Geneviève,  vierge. 

St^tuagésime. 

SS.  Martyrs  du  Japon. 

8.  Onésime,  évêque  et  martyr. 

S.  Fia vien,  évêque. 

8.  Siméon,  évéque  et  martyr. 

S.  L^on,  martyr. 

S.  Fulgence,  évêque  et  confe-ssenr. 

Sexagédme. 

Chaire  de  S.  Pierre  à  Antioche. 

S.  Pierre  Damien,  dort,  de  l'Eglise. 

S.  Ethelbert,  roi,  confesseur. 

S.  Mathias,  apôtre. 

Ste  Marguerite  de  Cortone,  pénituntt 

S.  Ananie,  prêtre  et  martyr. 

Quinqvagésime. 


SOLEIL 

LevCou 


M.IH.  M. 


21  !5 
20  6 
19  5 
185 
175 
166 
14'5 
135 
1216 
10  5 


09 
07 
06 
04 
02 
01 
59 
58 
56 
54 
63 
51 
50 
48 
47 
45 
44 
43 


06 
08 
09 
11 
12 
14 
16 
17 
18 
19 
21 
22 
24 
25 
27 
28 
30 
31 
33 
34 
36 
37 
39 
40 
41 
43 
45 
46 


LUNE 

Lev  Cou 


H.   M.  II.   M. 


7  24 

7  46 

8  03 
8  19 
8  39 


6  02 
6  151 
729 

8  34 

9  41 


8  53  10  49 

9  11 11  66 


9  30 

9  58 

10  33 

1115 

BOIR 

107 
216 

3  28 

4  46 

6  06 

7  28 

8  43 
10  07 
1131 

MAT. 
0  51 

2  07 

3  14 

4  09 
4  52 
6  26 


MAT. 
100 

2  04 

3  06 

4  02 
4  62 
636 
611 

6  39 

7  00 
7  18 

7  42 

8  11 
8  23 

8  52 

9  29 

10  16 

11  12 

SOIR 

132 
2  45 


TkmbAhatitrk.— Du  1er  an  6,  orageax  et  froid,  fr6«11:  du  6  au  8,  plu8  doux, 
neige  ;  du  9  au  12,  grand  vent,  tempête  de  neige  ;  dnlS  au  14,  nuageux,  lourd  :  du 
16  au  10,  clair,  doux,  changeant  ;  dn  17  an  18,  tempête  de  neige  ;  du  19  au  21.  clair, 
vent,  neige ,  le  22,  grand  froid  ;  dn  28  an  26,  doux,  neige,  ooupa  de  yent,  pluie  ;  du 
ilana8,froItf   ' 


Id  et  ventoum. 


l« 


air. 
ioir, 
utin. 
loir. 


L 


LUNB 

Lev  Cou 


M.  H.   M.  II.    M. 


06 

08 

09 

11 

12 

U 

15 

17 

[8 


7  24 

7  46 

8  03 
8  19 
8  30 


6  02 
6  15 
729 

8  34 

9  41 

8  53  10  49 

9  11 11  66 

9  301  MAT. 


9  58 
10  33 
U  16 

SOIR 

107 
216 

3  28 

4  4» 

6  06 

7  28 

8  43 

10  07 

11  Ml 

MAT. 
0  51 

2  07 

3  14 

4  09 
4  52 
6  26 


100 
2  04 
305 
4  02 
4  62 
636 
611 

6  39 

7  00 
7  18 

7  42 

8  11 
8  23 
8  52 
929 

10  16 

11  12 

SOIR 

132 
2  45 


plu«  doux, 
P,  lourd  :  du 
au  ai.  clair, 
t,  pluie  ;  du 
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«ÎPHEMERIDE8.— FÉVRIER  1896. 

1.    Elections  municipales  à  MontUfial. 

3.  A  Montréal,  funérailles  de  M.  Joël  Leduc. 

4.  La  grippe  a  envahi  toute  l'Espagne  et  sévit  gravement,  surtout  i 

Madrid. 
Incendie  à  l'asile  de  Beauport  :  $20,000  de  dommages. 

5.  M.  R.  Wilson-Smith  est  assermenté  comme  maire  do  Montréal. 
10.    IjO  général  Weyler,  le  nouveau  commandant  des  forces  espagnoles, 

à  Cuba,  lance  une  proclamation  aux  habitants  de  l'île  pour  les 
engager  à  faire  la  paix  avec  la  mère  patrie. 

12.  Le  gouvernement  fédéral  présente  sa  loi  réparatrice  au  sujet  des 

écoles  de  Manitoba. 

13.  Décès  à  Paris  du  célèbre  compositeur  Anibroise  Thomas,  à  l'âge  de 

84  ans. 
14    M.  Joseph  Contant  élu  président  de  la  Chambre  de  Commerce  de 
Montréal. 

17.  Fatal  incendie  à  Troy,  N.-Y.  :  vingt  personnes  brûlées  vives. 
Elections  mur  ici  pales  à  Québec;  le  maire  Parent  triomphe  sur 

toute  la  ligne. 

18.  Lettre  dn  Pape  au  cardinal  LangénieuX  â  l'occasion  du  14e  cente- 

nairo  du  baptême  de  Clovis. 

19.  Déraillement  sur  le  Vermont  Central,  à  Bellow's  Falls  :  12  person- 

nes blessées. 

23.  Prédication  du  Carême  à  Notre-Dame  de  Montréal  ;  première  con- 

férence par  le  R.  P.  Tripier,  dominicain. 

24.  Combat  en  Abyssinie  entre  les  Italiens  et  les  Abyssins  ;  l'empe- 

reur Ménélick  veut  la  paix. 
2G.    Arrivée  de  Madame  Sarah  Bernhardt  et  de  sa  troupe  à  Montréal. 


Feuillets  détachés  d'un  album  : 

L'homme  d'esprit  échoue  plus  souvent  dans  ses  entreprises,  parie 
qu'il  harsarde  beaucoup.— Montesquieu. 

Il  n'est  pas  nécessaire  qu'il  y  ait  d.e  l'amour  dans  un  livre  pour  noua 
charmer,  mais  il  est  nécessaire  qu'il  y  ait  beaucoup  de  tendresse. — Jou- 

En  ce  monde,  il  faut  être  trop  bon  pour  l'être  aosez. — Marivaux. 

Avec  de  l'ordre  et  du  temps,  on  trouve  le  secret  de  tout  faire  et  de 
tout  bien  £Etire. — PrmAooRB. 

La  science  de  la  vie  s'achète  «a  prix  do  U  vie. — Avma  Coupst 
L»  travail  est  l'éools  da  eanietèrs. — hAMOWLArm, 


MARS 


N. 


Hivne 
du  Bélier. 


Nouvelle  Lunb,  *  le  8,  à  7h.  01m.  da  matin. 
Premier  Quartier,  le  11,  &  lOh.  33m.  du  matin. 
Plbin'b  Lune,  le  18,  à   4h.  33m.  du  soir. 

Dehnihr  Quartier,  le  26,  à    7h.  05m.  du  matin. 


Jouro  de 
la  semaine. 


Lundi 

MuiMl 

Mei*t:redi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 


FÊTES   RRLI0IKUSE8. 


1 

H 
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5 

6 
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8 

9 

10 

U 

12 

13 

14 

15 

16 

17 

18 

19 

20 

21 

22 

23 

24 

25 

26 

27 

28 

29 

30 

31 


S.  Aubin,  évéque. 

S.  Simplice,  pape  et  confesseur. 

Les  Ckndr ES  (Car^in«). 

S.  Casimir,  confesseur. 

S.  Théophile,  évéque  et  confesseur. 

S.  Suaire  de  Notre-Seigiieur. 

I  duOarême.  S.  Thomas  d'Aquin,  conf. 
S.  Eutrope,  martyr.  [etdoct. 
Ste  Françoise,  veuve. 

4  Temps.  Les  40  Martyrs  de  Sébaste. 
S.  Euloge,  prêtre,  martyr. 
4  Temps.  8.  Grégoire  le  Grand,  pape. 
4  Temps.  Ste  Enphrasie,  vierge. 

II  du  Carême. 

S.  Zacharie,  pape^ 

S.  Silvain,  martyr. 

S.  Patrice,  évéque  et  confesi>eur. 

S.  Cyrille  de  Jérusalem,  évéq.  et  doct. 

8.  Joseph,  époux  de  la  Ste  Vierge. 

S.  Gabriel,  archange. 

indu  Carême.  Solenn.  de  S.  Joseph. 

S.  Basile,  prêtre  et  martyr. 

S.  Victorien  et  ses  compag.,  martyrs. 

Ste  Catherine  de  Suède,  vierge. 

Annonciation.    (Oblg.    d'entendre    la 

S.  Disme  (le  bon  larron).         [messe.) 

Notre-Dame  de  Pitié. 

IV  du  Carême.  Solen.  de  V Annonciation. 

S.  Jean  Climaque,  abbé. 

5.  Aurélien,  martyr. 

6.  Benjamin,  martyr.      
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TxkpAratubb.— Du  1er  au  8,  doux,  clair  ;  du  4  an  6,  lourd  «t  humide;  du  •  av 
8,  trfit  froid,  vent  ;  du  9  an  11,  froid,  orageux,  neige  ;  du  12  an  14,  beau,  froid,  ywkt 
du  16  an  17,  venteux,  clair,  beau  ;  du  18  au  19,  troid  ;  du  90  au  21.  doux,  neln  oi 
pluie  ;  du  22 au  28,  tempétueux  ;  du  24  an  26.  clair,  grand  vent;  du  26  an  2B^roI( 
et  venteux  ;  du  29  au  81 ,  clair  et  froid. 
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EPHEMERIDE8.— MARS  1896. 

A  Si>Patrioe  de  Montréal,  noces  de  diamant  du  Rvd  Père  Ffttriek. 

O'Gonnell. 
A  Montréal,  mort  de  Phonorable  Henry  Starnes,  conseiller  légifl- 

latif,  à  l'Aée  de  80  ans. 
Démonstration  anti-américaine  en  Espagne  ;  le  drapean  américain 

est  brûlé. 
Continuation  du  débat  sur  la  loi  réparatrice  au  parlement  d'Ottawa. 
Grise  du  ministère  italien  ;  démission  du  premier  ministre  Criepi. 
Cent  mineurs  sont  enterrés  vivants  dans  une  mine  de  charbon  en 

Russie. 
Arrivée  à  Rome  du  Rvd  Père  0.  A.  Dion,  supérieur  provincial  de 

la  Congrégation  de  Sainte-Croix  au  Canada. 
Une  ez^ition  anglo-égyptienne  dans  le  Soudan  est  décidée. 
A  l'église  Saint-Pierre  de  Montréal,  l'ifnion  Saint-Joseph  célèbre  sa 

fête  patronale. 

10  4'jt.    Fête  ae  la  Saint-Patrice  célébrée  avec  éclat  dans  tout  le  Canada. 

11  5(p.    Le  pri^sident  Faure  décore  un  des  rares  survivants  de  la  grande 
armée  de  Napoléon  1er,  M.  Baillod. 

25e  anniversaire  de  la  consécration  épiscopale  du  cardinal  Tas- 
chereau. 
).    La  France  désapprouve  l'expédition  anglo-égyptienne.  Une  escadre 
française  en  route  pour  l'Egypte. 

A  la  Cathédrale  de  Montréal,  bénédiction  d'une  cloche  pour  Prince- 
Albert,  T.  N.  0.  Mgr  Laflècbe  fait  le  sermon  de  circonstnnce. 

A  Sherbrooke,  décès  de  Mme  Charles  King,  mère  de  Mme  J.  A. 
Chapleau. 

Conférence  à  Winnipeg  sur  la  question  des  écoles. 

Lu  sur  l'album  d'un  psychol(^ue  : 

"Quand  vous  hésitez  entre  deux  femmes,  ne  vous  décidez  jamais: 
rous  regretteriez  toujours  l'autre  !  " 

Entre  confrères  dans  un  bureau  de  journal  : 
— Vons  avez  lu  ma  chronique  de  ce*  matin  7 
—Oui,  mon  cher,  |e  l'ai  lue  deux  fois  ! 
— Oh  1  c'est  trop  aimable,  vous  me  gfttez  !... 
— Pas  du  tout...  c'était  pour  la  comprendre  I 

Les  enfants  terribles  : 

M.  Tomy  est  lu^cé  par  un  ami  de  sa  famille  chauve  comme  un  œuf 
L'autruche,  qui  l'accable  continuellement  de  ses  conseils  :  "  Tomy,  fais 
lonc  ceci...  fais  donc  cela. .  " 

Al'^rs  Venfant  bC  passant  \ù  main  dans  les  cheveux  : 

—Eh  bieu  !  gros  malin,  fais  «lonc  na.  toi  1 


MAT, 

0  5 

150 

24 

32 

40^ 

4  3i 

5  0 

6  21| 

5  4 

6  05| 
6  2( 

6  6'J 

7  26] 
813 
9071 

101 
11  23 

SOIR 

148 
3  01 
41 
51 


.Ad 


bl6iâÛAj*i* 


»"'""'B.r')""F.e- . 


AVRIL 


-<^^ 


Signe 
du  Taurettu. 


NouYBLLi  LuNB,      !•   1,  A  llh.  29m.  du  soir. 
Prbmier  Quartier,  le  10,  à   3h.  32ni.  du  matin. 
Pleine  Lunb,  le  17,  à   Ih.  80m.  du  matin. 

Dernier  Quartier,  le  28,  à   4h.  63m.  du  soir. 
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S.  Richard,  évéque.  [mes. 

V  Carême,  La  Passion. 

S.  Vincent  Ferrier,  confesseur. 

S.  Célestin,  pape  ot  confesseur. 

S.  Clôt  aire,  confesseur. 

8.  Albert,  évoque  et  confessour. 

Ste  Marie  d'Egypte,  pénitente. 

S.  Ezéchiel,  prophète  et  martyr. 

Les  Ram  baux. 

S.  Jules,  pape. 

S.  Herménégilde,  martyr. 

S.  Justin,  martyr. 

Jeudi  saint. 

Vendredi  mint. 

Samedi  saint, 

PAQUES. 

S.  Elphège,  évéque,  martyr. 

S.  Zotique,  martyr. 

S.  Anselme,  évéque  et  docteur. 

SS.  Soter  et  Gaïus,  papes  et  martyrs. 

8.  George,  martyr. 

S.  Fidèle  de  8igmaringen,  martyr. 

I  Pâques.  QuASiMODO. 

S.  Marcellin,  p&pe  et  martyr. 

Notre-Dame  du  JBon-Conseil. 

S.  Paul  de  la  Croix,  confesseur. 

S.  Pierre  de  Vérone,  martyr. 

SteCatherîne  de  8ienne,  vierge. 
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TBMPftRATnRE.->Du  1er  au  3,  vent  et  pluie;  du  4  au  6,  doux,  pluie  ;  du  7  au  11,1 
beau, doux;  du  12  au  18,  beau,  ondées;  du  14 au  16,  frais.;  du  16  au  17,  lourd,! 
ondées  ;  du  18  au  19,  clair  et  beau  ;  du  20  an  21,  frais,  agréable  :  du  22  au  24,  couTert,| 
ftals,  vent  ;  du  25  an  i6,  doux,  brumeux  ;  du  27  au  80,  lourd,  brouillard,  pluie. 

—  20  — 


a  soir. 
Il  matin. 
u  matin, 
u  soir. 


.BIL 

Cou 


H»  M» 


6  27 
6  28 
S  29 
3  31 
3  32 
3  33 
>  34 
i  35 
\  37 
\  38 
i  39 


LUNB 

Lev  Coul 


H.  M.  H. 


6  07 
5  21 

5  39 

6  03 

6  31 

7  07 

7  51 

8  41 

9  41 
10  47 
1157 

40  SOIR 
421  2  30 
3  51 
506 
6  34 

8  03 

9  29 
50|10  47 
51  11  66 
52 


43 
45 
46 
47 

48 


6  2j 

7  21 
8 
9 

10  4i 
11 

MAI 
0 

12J 
2 

2  3^ 
3 

3  2^ 

3  4] 
4 
4 

4  41 
4  21 
6  0ô 
6  5; 


63 

64 

56 

57 

58 

59 

01 

02 

04 


MAT.|   8  0l 

0  48|  9  1: 

1  30 10  2t 


159 
2  21 
2  40 

2  52 
313 

3  28 
3  46 


11  4( 

SOIR 

2  0 
3 

4  121 

5  20 

6  26 


08l 


lie;  du  7  au  II, 
5  au  17,  lourd, 
au24,courert, 
ird,  pluie. 


-Il  - 
BPH  BMERIOB8.— AVRIL  1896. 

1.  Louis  Cyr  gagne  le  titre  de  champion  du  monde  et  un  prix  de  $1000 
dans  un  concours  de  force  à  Chicago. 

2.  Rencontre  des  Italiens  avec  les  Abyesins  ;  les  Italiens  perdent  800 

soldatH  et  10  officiers. 
9..    Inauguration   du   musée   historique   an    château  de  Ramsay,  à 

Montréal. 
10.    Mort  de  Mgr  Ryan,  évéque  de  Butfalo,  N.-T. 
14.    A  Mexico,  mort  de  sir  John  Schults,  ex-lieutenant-gouverneur  du 

Manitoba. 

16.  Grand  bazar  des  Pores  du  Saint-Sacrement  à  Montréal. 

17.  Conférence  littéraire  de  l'honorable  M.  Marchand  au  Club  na- 

tional. 
19.    Explosion  de  dynamite  dans  une  mine  au  Montana  :  sept  personnes 

tuées. 
21.    Sir  Mackensie  Bowell  résigne  comme  premier  ministre.  Sir  Charles 

Tupper  est  appelé  à  lui  succéder. 
Débâcle  à  Montréal  ;  dégâts  causés  par  l'inondation. 

23.  Les  élections  générales  sont  fixées  au  23  juin. 

24.  Grand  ralliement  des  forces  libérales  â  Montréal. 

25..  Sir   Donald   Smith    est    nommé  haut   commissaire  canadien  â 
Londres. 
Mort  de  M.  L.  W.  Marchand,  greffier  de  la  Cour  d'appel  à  Mont- 
réal 

28.  La  navigation  est  ouverte  sur  tout  le  fieuve  St-Laurent. 

29.  M.  Jules  Méllne  vient  de  succéder  à  M.  Bourgeois,  à  la  tête  du  mi- 

nistère fraiioais. 

30.  Réponse  du  Pape  sur  la  position  des  protestants  dans  l'Amérique 

dû  Sud. 


Rien  n'assure  mieux  le  repos  du  cœur  que  le  travail  de  l'esprit.— Lévis. 

Si,  de  deux  femmes  <][ui  m'écoutent,  l'une  rougit,  l'autre  pâlit,  c'est  de 
celle-ci  que  je  me  souviens.— Jean  Dolent. 

Notre  bien  et  notre  mal  ne  sont  pae  dans  notre  volonté. — Epictbtk. 

Plus  le  temps  est  vide,  plus  il  est  lourd. — Comtesse  Olsa. 

Qui  a  dit  :  "  Parlez  afin  que  je  puisse  vous  voir."— Stsrn. 

L^  moindre   ''J'ai  eu  tort"  vaut  mieux  que  mille  explications  ingé 
nienses. — Bonnet.        •  ' 

Le'  ridicule  est  une  prétention  à  la  supériorité. — Aodison. 
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Dernier  Quartier,  le  23,  à 
Nouvelle  Lune,       le  31,  à 
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3h.  51m.  du  soir. 
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SS.  Philippe  et  Jacques,  apôtres.  4  50  7  05 

II  PâqtU'8.  4  49  :  06 
Invention  de  la  Ste  Croix.  4  47  7  07 
Ste  Monique,  veuve.  >  ,  4  46  7  09 
S.  Pie  V,  pape  et  confesseur.  4  44  7  10 
S.  Jean  devant  la  porte  Latine.  4  43  7  11 
S.  Stanislas,  évéque  et  martyr.  4  42  7  12 
Apparition  de  S.  Miche],  archange.       4  40  7  13 

III  Pdques.  Patronage  de  S.  Joseph.       4  39  7  14 

S.  Antonin,  archevêque.  4  37  7  16 

S.  Frs  de  Hiéronymo,  confesseur.  4  36  7  17 

S.  Epiphane,  évêçïue  et  docteur,  4  35  7  18 

S.  Jean  le  Silenciaire,  év.  et  solitaire.  4  34  7  19 

S.  Facônie,  abbé.  4  33  7  21 

S.  Isidore  le  laboureur,  confesseur.        4  31  7  22 

l\  Pâques,  4  30  7  23 

S.  Pascal  Baylon,  confesseur.  -    4  29  7  24 

8.  Venant,  martyr.  4  28  7  25 

S.  Pierre  Célestin,  pape  et  confesseur.    4  27  7  26 

S.  Bernardin  de  Sienne,  confesseur.      4  26  7  27 

8.  Hospice,  reclus.  4  25  7  28 

Ste  Julie,  vierge  et  martyre.  4  24  7  29 

V  Pâques.  [martyrs.  4  23  7  30 

Rogations.  SS.  Donatien  et  Kogatien,  4  22  7  31 

Rogations.  S.  Grégoire  VIT,  pape  et  c.  4  21  7  32 

Rogations.  S.  Philippe  de  Néri,  conf.    4  20  7  33 

ASCENSION  (d'obligation).  4  19  7  34 

S.  Augustin  de  Cantorbéry,  évêque.     4  19  7  35 

Ste  Tliéodosie,  martyre.  4  18  7  36 

S.  Félx,  pape  et  martyr.  4  18  7  37 

S  le  Angèle  de  Mérici,  vierge. ^17  7  38 
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EHHEM  BRIDES.— MAI  1896. 

te  ouvrière  et  socialiste  en  Europe. 

Budaiiest,  ouverture  île  l'exposition  du  millénaire  de  la  Hon- 
grie comme  nation. 

AsM^-sinat  du  shah  de  IVrse  à  Téhéran.  ' 

Bénédiction  de  la  chapelle  de  la  nouvelle  paroisse  St- Edouard, 
boulevard  St-Denis,  a  Montréal;  sermon  par  le  chanoine  Bru- 
eliési. 

Conférence  sur  T Economie  sociale,  à  l'université  Laval,  à  Mont- 
réal, par  M.  F.  B.  Maihys. 
l/honorable  E.  J.  Flynn  est  chargé  déformer  un  nouveau  cabinet  à 
Québec,  M.  Tailion  ayant  résigné. 

Lord  Aberdeen  préside  la  n'union  du  Conseil  national  des  femmes 
du  Canada,  tenue  à  la  salle  Windsor,  à  Montréal. 

On  fuit  d'imint'nses  préparatifs  pour  le  couronnement  du  czar,  à 
Moscou. 

L'honorable  J.  Aldéric  Ouimet  est  nommé  juge  de  la  Cour  d'appel. 

Lettre  pastorale  «les  évêqnes  de  la  province  civile  de  Québec^  sur  lu 
question  des  écoles  de  Manitoba. 

M.  W.  H.  P.  Clément,  de  Toronto,  obtient  le  prix  promis  par  lo 
gouvernement  canadien  pour  la  meilleure  histoire  du  Canada. 

Mort  du  cardinal  Galimberti,  ancien  nonce  à  Vienne,  à  l'âge  «le 
58  ans. 

A  Québec,  réunion  du  Conseil  de  l'Instruction  publique. 

L'hnnorable  J.  A  Chapleau  reçoit  la  nouvelle  qu'il  est  créé  com- 
mandeur de  l'ordre  de  St-Michel  et  de  St-George. 

Soixante-dix-septième  anniversaire  de  la  naissance  de  Sa  Majesté 
la  reine  Victoria. 

Couronnement  du  czar  Nicolas  II  à  Mctscou  ;  il  se  produit  une  pani- 
que sur  hi  plaine  de  Kho'lynski,  oii  plus  de  80  personnes  sont  tuées. 

Terrible  cata^tro|)he  à  Victoria,  C.  A.  ;  un  tramway  tuinbe  dn  haut 
d'un  pont:  cent  victimes. 

Cyclone  épouvantable  à  Saint- Louis,  Missouri  ;  au  delà  de  500  per- 
tes de  vie  ;  dommages,  plus  de  $20,000,000. 


Que  fait  le  canon  ? 

Il  fait  des  dettes  anx  nations  (détonations). 

Calii>o,  devenu  garde-chasse,  est  préposé  à  la  surveillance  d'un  bois 
que  traverse  une  allée.  L'une  des  extrémités  de  l'allée  s'appelle  "  l'en- 
trée," l'autre  la  "  sortie." 

—Tu  mettras,  dit  à  Calino  le  propriétaire  du  bois^  à  chaque  extrémité 
do  l'entrée  un  écriteau  indiquant  ^ue  le  bois  est  privé. 

Et,  après  mûre  réflexion,  Calino  écrit  à  une  extrémité  de  l'allée  : 
"  Défense  d'entrer,"  et  à  l'antre  :  **  Défense  de  sortir." 
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Premier  Quartier,  le  8,  à   2h.  07m.  du  matin. 
Pleine  Lune,  le  14,  à   4h.  06m.  du  soir. 

Dernier  Quartier,  le  21,  à   6h.  20m.  du  soir. 
Nouvelle  Lune,      le  29,  à  lOh.  00m.  du  soir. 
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H. 
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Notre-Dame  de  Grftce. 
2|S.  Pothin  et  ses  compagnons,  mart. 

3  Ste  Ciotilde,  reine  de  France,  veuve.  4 

4  S.  François  Caracciolo,  confesseur.       4 

5  Jeûne.  S.  Boniface,  évêque  et  martyr.    4 

6  PENTECOTE.  ,  4 

7  S.  Claude,  archevêque.  4 

8  S.  Mazimin,  évêque  et  confesseur.        4 

9  4  r«  mps.  SS.  Prime  et  Félicien,  mari.  4 
10  Ste  Marguerite,  reine  d'Ecosse,  vve.  4 
114  Temps.  S  Barnabe»  apôtre.  4 

12  4  Temps.  S.  Onuphre,  ermite.  4 

13  I  Pentecôte.  La  Ste  Trinité.  4 

14  S.  BaBile,  évêque  et  docteur.  4 
16  Ste  Juliette,  martyre.                        .    4 

16  S.  Jean  François  Uégis,  confesseur.      4 

17  Fête-Dieu,  (Obi.  d'entendre  la  messe.)  4 
18 SS.  Marc  et Manellien,  martyre.  4 
19  Ste  Julienne  de  Falconiéri,  vierge.  4 
20 II  Pent.  Solennité  de  la  Fête-Dieu.   4 

21  S.  Louis  de  Gonzague,  confesseur.        4 

22  S.  Paulin,  évêque  et  confesseur.  4 

23  S.  Jacob^  évêque  et  confesseur.  4 

24  Nativité  de  S.  Jean-Baptistb.  4 
2^)  Le  Sacré-Cœur  de  Jésus.  4 

26  SS.  Jean  et  Paul,  martyrs.  4 

27  III  Pent.  SoiENN.  DE  S.  Jean-Baptiste.  4 

28  S.  Irénée,  martyr.  4 

29  SS.  Pûrre  et  Paul.   (Qbl.  d'entendre  la  4 

30  Commémoration  de  S.  Paul,    [messe.)  4 
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TempAraturk.— Pu  1er  au  8,  beau  et  chaud  :  du  4  au  6,  très  chaud  ;  du  6  au  7, 
averses,  tonnerre;  dn  8  au  14,  grande  chaleur,  pluie;  du  16  au  17,  ajrréable.  ondées; 
du  18  au  19,  vent  ;  du  20  au  22.  gra.:.de  chaleur,  averses;  du  28  an  24,  chaleur;  du 
26  au  36,  agréable  ;  du  27  au  8U,  boaa,  veut,  légères  ondé<»k. 
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EPHEMERIDEa—JUIN  1896. 

Sarfth  Bemhardt  exprime  son  opinion  sur  la  faillite  de  Abbey  et 

•  Grau. 

L'honorable  A.  W.  Atwater,  nouveau  trésorier  provincial,  est  élu 
par  acclamation  à  Montréal. 

Décoration  de  la  tombe  de  sir  John  A.  Macdonald  au  cimetière  de 
Cataraqui.    Lady  Macdonald  y  assiste. 

Explosion  d'une  bombe  lancée  durant  la  procession  du  Saint-Sacre- 
ment à  Barcelone,  Espagne:  onze  personnes  tuées  et  quarante 
blessées. 

Arrivée  i  Montréal  de  l'abbé  Captier,  supérieur  général  de  la  com- 
munauté de  Saint-Sulpice.  ^  . 

A  Paris,  mort  de  Jules  Simon,  âgé  de  82  ans. 

On  annonœ  que  le  Pape  publiera  prochainement  une  Encyclique 
sur  l'union  des  Eglises  et  la  Suprématie  du  Saint-Siè^e. 

Fête  patronale  de  l'Union  Saint- Pierre  célébrée  à  l'église  du  Saint- 
Sacrement,  avenue  Mont-Royal. 

Le  steamer  Drummond-Castîe  est  coulé  à  fond  au  large  des  c6tes  du 
Bretagne  :  200  pertes  de  vie. 

Nomination  des  candidats  pour  les  élections  fédérales. 

Une  exposition  de  produits  canadiens  vient  de  s'ouvrir,  9,  rue  île 
Rome,  à  Paris. 

Grande  convention  républicaine  à  Saint-Louis,  Mo.  ;  Wm  McKinlev 
et  G.  A.  Hobart  sont  choisis,  le  premier  comme  candidat  à  la  pru- 
dence, et  le  becond  comme  candidat  à  la  vice- présidence  des 
Etats-Unis. 

Elections  générales  pour  le  gouvernement  d'Ottawa.  L'honorable 
VVIlfrid  Laurier,  chef  de  l'opposition,  est  appelé  au  pouvoir. 

Célébration  solennelle  de  la  lête  de  Saint-Jean-Baptiste. 

Mort  de  sir  Léonard  Tilley,  à  Saint-Jean,  N.-B.,  à  l'âge  de  78  ans. 


baud  ;  du  6  au  7, 
crréable.ohdées; 
24,  chalettr;  du 


Ayons  des  qualités  pour  en  faire  usage,  non  pour  en  faire  parade. — 

[.  ROZAS. 

La  véritable  grandeur  en  ce  mondé,  c'est  d'être  son  maître. — Daniel 

FOA. 

Pour  bien  diriger  votre  vie,  chassez  les  importances. — Mme  Schwet- 

Le  mal  a, trop  souvent  sur  le  bien  l'avantage  v:e8  choses  actives  sur 
[s  choses  passives. — Saint-Prix. 

|0n  n'a  jamais  assez  de  véhémence  contre  les  choses  ;  on  en  a  tûiijolirH 
>p  contre  les  personnes.— Emilb  Outisr. 
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Premier  Quartier,  le   7,  à  8)1.  87m.  du  mfltin. 
Pleins  Lune,  le  13,  à  11  h.  5~ni.  du  soir. 

Dernier  Quartier,  le  21,  à  lOh.  13m.  du  matin. 
Nouvelle  Lune,      le  29,  à  Uh.  03m.  du  matin. 
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1  S.  Thibault,  ei  mite. 

2  Visitation  de  la  sainte  Vierge. 

3  Jeûne.  S8.  Irénéeetses  compasr.,  mart. 


16 


H.  M.  H.  M. 

4 
4 
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SS. 


Pirrre  et  4, 

[Paul.|4 

4 

4 
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IV  Pent.  Solennité  de 
£.  Cyrille,  martyr. 
S.  Julien,  solitaire. 
7|S.  Michel  des  Saints,  confesseur. 

8  Ste  Elisabeth  de  Portugal,  veuve. 

9  SS.  Zenon  et  ses  comp.,  martyrs. 
10  Les  sept  Frères,  martyrs. 

iliV  Pentecôte.  Solen.  du  Sacré-Cœur, 

12  S.  Jean  Gualbert,  abbé. 

13  S.  Anaclet,  pape  et  martyr. 

14  S.  Bonaventure,  évêque  et  docteur. 
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16 
]7 
18 
10 
20 
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23 
24 
25 
26 
27 
28 
29 
30 
31 


S.  Henri, empereur,  confes^enr.     . 
Notre-Dame  du  Mont-Carmel. 
S.  Alexis,  confesseur. 

VI  Pentecôte.  Solbnn.  du  Sacré  Cœur. 
S.  Vincent  de  Paul,  confesseur. 
S.  Jérôme  Ëmilien,  confesseur. 
Ste  Praxède,  vierge. 

Ste  Marie  Madeleine,  pénitente.    ' 
S.  Apollinaire,  évêque  et  martyr. 
Ste  Christine,  vierge  et  martyre. 

VII  Pent.  S.  Jacques  le  Majeur,  ap. 
Ste  Anne,  mère  de  la  sainte  Vierge. 
S.  Pantaléon,  martyr. 

SS.  Nazaire,  Celse,  Victor  et  Innocent. 

Ste  Marthe,  vierge. 

SS.  Abdon  et  Sennen,  martyrs. 

S  Ignace'de  Loyola,  confesseur. 
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EPHEMERIDE8.--JUILLET  1896. 

A  Hartford,  Conn.,  décès  de  Mme  Beecher-Stowe,  auteur  de  là  Oa^ 
de  Ponde  Toinit  à  l'&ge  de  84  ans. 

Fun<^railles  du  Dr  Da^enais,  à  l'église  St-.Tacques  de  MontréaK 

Troubles  en  Crète  contre  l'autorité  du  sultan. 

Grande  convention  démocratique  à  Chicago  :  Bryan  et  Sewell  sont 
élus  candidats  à  la  présidence  et  à  la  vice-présidence. 

L'honorable  Wiifrid  Laurier  forme  le  nouveau  cabinet  fédéral. 

Nouvelles  difficultés  entre  la  France  et  le  gouvernement  de  Terre- 
Neuve. 

L'honorable  A.  S.  Hardy  devient  premier  ministre  en  reni|)lace- 
ment  de  eir  Oliver  Mowat,  qui  a  accepté  un  portefeuille  dahs  te 
cabinet  Laurier. 

Bénédiction  de  la  pierre  angulaire  de  la  première  église  de  âftint- 
Lambert,  cérémonie  présidée  par  Mgr  Fabre. 

A  Sainte- Adélaïde  de  Pabos,  décès  de  Wm  E.  Russell,  ex-gouvér- 
neur  de  l'Etat  du  Maine. 

On  apprend  la  mort  du  marquis  de  Mores,  assassiné  par  les  Toua- 
regs dans  un  voyage  d'exploration  au  Sahara. 

La  ville  de  Birmingham  se  prépare  à  fêter  le  centenaire  de  là  pre- 
mière ai>plication,  en  Angleterre,  du  gaz  d'éclairage. 

On  fait  dés  préparatifs  pour  la  grande  convention  irlandaif'e  qui 
doit  avoir  lieu  à  Dublin  au  commencement  de  septemhfo  fwo- 
uhain. 

A  Saint-Dié,  France,  dévoilement  du  monument  de  Jules  Ferry. 
Discours  prononcés  par  MM.  Méline,  Hanotaux,  Loubetet  Autres. 

Inondations  et  dommages  considérables  à  Anderson,  Ind.,  et  dans 
les  environs.    Les  récoltes  sont  perdues. 

A  Londres,  conférence  d'arbitrage  anglo-américaine.  " 

Incendie  des  bâtisses  de  l'exposition  à  Montréal. 


aau  eft  chaud  ;  dJ 
lu  17.au  18,  lourdi 
1 25,  chaleur,  pluil 


jLe  travail,  le  nécessaire  et  salutaire  travail,  glorifie  la  pauvreté,  et  lui 
Et  pardonner  la  richesse. — Paul  Maboueritis. 

[Les  hommes  qui  ignorent  l'épreuve,  commandent  focillement  l'héro- 
le. — Ca.  Perraud. 

[Veux- tu  n'être  pas  frustré  dans  tes  désirs?  Tu  le  peux  :  ne  désiré  que 
qui  dépend  de  toi.— Epictète. 

Certaines  gens  mentent  si  bien  qu'ils  se  croient.— Comtesse  Olqa. 

Lfu  vertus  du  foyer  ue  peuvent  nous  suffire;  mais  commençons  |)ar 
h  avoir. — u'Ôuvït. 
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Premier  Quartier,  le   5,  à  Ih.  29m.  da  soir. 

Pleine  Lune,  le  12,  à  9h.  27m.  du  matiiL 

Dernier  Quartier,  le  20,  à  3h.  84m.  du  matin. 

Nouvelle  Lune,      le  27,  à  lOh  34m.  du  soir. 


Jours  de 
la  semaine 


FÊTES  religieuses. 


DIMAN 

1 

Lundi 

2 

Mardi 

3 

Mercredi 

4 

Jeudi 

5 

Vendredi 

6 

Samedi 

7 

DIMAN 

8 

Lundi 

9 

Mardi 

10 

Mercredi 

11 

Jeudi 

12 

Vendredi 

13 

Samedi 

14 

DIMAN 

15 

Lundi 

16 

Mardi 

17 

Mercredi 

18 

Jeudi 

19 

Vendredi 

20 

Samedi 

21 

DIMAN 

22 

Lundi 

23 

Mardi 

24 

Mercredi 

25 

Jeudi 

26 

Vendredi 

27 

Samedi 

28 

DIMAN 

29 

Lundi 

30 

Mardi 

31 

VIII  Pent.  S.  Pierre  aux  Liens. 

S.  Romain,  martyr. 

Invention  de  S.  Ltienne,  1"  martyr. 

S.  Dominique,  confesseur. 

Notre-Dame  des  Neiges. 

Transfiguration  de  N.-S.  J.-C. 

S.  Gaétan,  confesseur. 

TX  Pentecôte. 

S.  Alphonse  de  Liguori,  év.  etdoct. 

S.  Laurent,  martyr. 

Ste  Phijomène,  vierge  et  martyre. 

Ste  Claire,  vierge. 

SS.  Hi|>polyte  et  Cassien,  martyrs. 

Jeûne.  Vigile  de  l'Assomption. 

X  Pent.  Assomption  de  la  B.V.M. 
S.  Hyacinthe,  confesseur. 

S.  Carloman,  prince  et  moine. 

S.  Rocli,  confesseur. 

S  Louis,  évêque  et  confesseur. 

S.  Bernard,  confesseur  et  docteur. 

Sîe  Jeanne  Françoise  de  Chantai,  vve. 

XI  Pentecôte.  S.  Joachim,  confesseur. 
S.  Philippe  Béniti,  religieux. 

S.  Barthélémy,  apôtre. 
S.  Louis,  roi  de  France,  confesseur. 
S.  Zéphyrin,  pape  et  martyr. 
S.  Joseph  Calasanz,  confesseur. 
S.  Augustin,  évêque  et  confesseur. 

XII  Pent.  Le  Cœur  très  pur  de  Marie 
Ste  Rose  de  Lima,  vierge, 

S.  Raymond  Nonnat,  confesseur. 
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5  40 
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6  51 
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7  60 
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8  24 
844 
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9  41 
1018 
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206 
«17 

4  30 
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6  59 
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9  40 
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3 
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TKMPiRATVRE.— Du  1er  au  2,  lourd  et  très  chau^  ;  du  8  au  4,  beau.  <>h».teur;l 
5  au  6,  chaleur,  averses  ;  du  7  au  9,  petites  ondées  ;  le  20,  plus  frais  :  gu  11  aul 
chaleur,  pluio  avec  tonnerre,  changeant  ;  du  16  au  17.  beau  et  agrfiable  ;  du  181 
10,  pluie  :  le  20,  clair  et  beau  ;  du21  au  24,  chaud,  lourd,  hmmeox  ;  le  25,  ploie; 
26  au  20.  beun,  rlialeor  ;  le  80,  tonnerre  ;  le  81,  \*—*i 
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Q.  da  soir. 

a.  du  matiii. 

a.  du  matin. 

m.  du  Boir. 

BOLBIL 
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6  51 

206 

6 

12 

6  49 
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6 

14 

6  48 

4  30 

6 

15 
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5  49 

6 

16 

644 

6  59 

7 

17 

6  42 

819 
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6  41 

9  40 
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S.  plQl 

i«:| 

EPHEMERI  DES. —AOUT  1896. 

Le  Rvd  Père  Sébastien  Marti nelli,  supérieur  général  des  reli^rieux 
Augustins,  est  choisi  pour  succéder  au  cardinal  Satolli  comme 
légat  du  Pape  aux  Etats-Unis  ;  il  sera  sacré  archevêque  le  23 
courant. 

La  gigantesque  écluse  du  nouveau  canal  qui  relie  le  lac  Supérieur 
à  la  rivière  Ste-Marie  est  ouverte  aujourd'hui.  Cette  écluse  est  de 
beaiiconp  la  plus  considérable  du  monde. 

Grand  tournoi  de  fanfares  au  parc  Dundwin,  à  Hamilton. 

Trois  Italiens  sont  lynchés  en  Louisiane.  Le  gouvernement  italien 
demande  à  son  ambassadeur  à  Washington  des  détails  précis  sur 
cette  affaire. 

Grande  convention  agricole  à  Oka. 

Une  lettre  reçue  de  Mgr  Langevin,  archevêque  de  St-Boniface,  an- 
nonce que  Sa  Grandeur  a  eu  une  entrevue  avec  Sa  Sainteté 
Léon  XIII. 

Chaleur  intense  à  New- York  :  700  personnes  meurent  d'insolation 
dans  l'espace  de  dix  jours. 

A  Yonkers,  N.-Y.,  bénédiction  du  nouveau  Séminaire  St-Joseph 
tenu  par  les  Sulpiciens.  Le  cardinal  Satolli  préside  la  cérémonie. 

Décès  en  mer  de  sir  David  McPherson,  à  l'âge  de  78  ans. 

Ouverture  de  la  session  à  Ottawa,  présidée  par  le  gouverneur 
général. 

A  Toronto,  décès  de  l'honorable  W.  D.  Balfour,  secrétaire  provin- 
cial d'Ontario,  à  l'âge  de  45  ans. 

M.  Alfred  Thi bandeau,  négociant  de  Montréal,  est  nommé  séna- 
teur. 

Le  gouvernement  russe  envoie  à  Yladivostock  des  ingénieurs 
chargés  de  convertir  cette  place  en  un  port  commercial. 

Cinq  hommes  partis  en  chaioupe  pour  une  excursion  de  pêche  se 
noient  près  de  la  Grosse-Ile. 

Le  dernier  roman  d'Emile  Zola,  "  Rome,"  vient  d'être  mis  à  l'index. 

Mort  en  Alsace  du  Rvd  Père  J.  T.  Wagner,  curé  de  Windsor,  Ont.  ; 
il  était  âgé  dé  58  ans. 

Arrivée  à  Montréal  de  lord  Russell,  juge  en  chef  d'Angleterre. 

Arriyée  à  New-York  de  Li-Hung-Chang,  vice-roi  du  Petchili. 

Bombardement  du  palais  du  sultan  à  Zanzibar  par  les  canonnières 
anglaises. 

Ordination  de  cinq  prêtres  &  l'église  du  Sacré-Cœur  à  Montréal. 


la  faculté  de  médecine, 
xamen  de  chirurgie. 

professeur. — Voyons,  monsieur,  vous  avez  l'humérus  brisé,  la  gan- 
e  gagne,  on  vous  coupe  le  bras,  on  fait  dct»  ligatures,  qu'arrive-t-il  ? 
'élève. — Je  suis  manchot 


■•■Miaw»«*w«>ii'WiVr'>ivMp«w> 


9f  mil 


SEPTEMBRE 


S0|o 


11 


Signe 
fie  la  Balance. 


Pkbmiku  Quartibr,  le   3,  à 
Pleinb  Lune,  le  10,  à 

Dernier  Quartier,  le  18,  à 
Nouvelle  Lune,      le  26,  à 


6h.  18m.  du  soir. 
9h.  17m.  du  soir. 
9h.  56m.  du  soir. 
8h.  61m.  du  matin. 


Jours  de 
la  semaine. 


Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 
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FETES  RELI01KU8KH 


SOLEIL 

LevCou 


S.  Gilles,  ttbbé. 

S.  Etienne,  roi,  confe8!»©ur.     - 

S.  Hyppolyte,  soldat. 

Ste  Rose  de  Viterbe,  vierge. 

XIII  Pentecôte. 

S.  Dorothée,  solitaire. 

Ste  Reine,  vierge  et  martyre 

Nativité  de  la  B.  V.  Marie. 

S.  Pierre  Claver,  confesseur. 

S.  Nicolas  de  Tolentin,  confesseur. 

SS,  Prote  et  Hyacinthe,  martyrs. 

XIV  Peut.  Solennité  de  la  Nativité. 
S.  Maurille,  évéque. 
Kxaltation  de  la  painte  Croix. 
4  Tempfi.  JSte  Catherine  de  Gênes,  vve. 


16  SS.  Corneille  et  Cyprien  martyrs. 


17 
18 
19 
20 
21 
22 
23 
24 
25 
26 
27 
28 
29 
30 


4  Temps.  Stigmates  de  S.  Fi>  d'As-ise. 

4  Tiwps.  S.  Thomas  de  Villeneuvi%év. 

XV^  Pent.  Les  7  Douleurs  dr  la  S.  V. 

S.  Euptache  et  ses  coinp.,  martyrs. 

S.  Mathieu,  apôtre  et  évang-lisie. 

S.  Florent,  prêtre,  confesseur. 

S.  Lin,  ]  ape  et  martyr. 

Nôtre-Daine  de  la  Merci. 

S.  Cléophas,  martyr. 

XYlPentecôte. 

S.  Côme  et  S.  Damien,  martyrs. 

S.  Wenceslas,  duc,  martyr. 

S.  Michel,  archange. 

S.  Jérôme,  pr4tre,  conf.  et  docteur. 


H.  M. {H. 

5  206 
216 
226 
2:i6 
24  6 

26  6 

27  6 
28'6 
£9  6 
30'6 
32!6 
3;V6 
346 
35  6 

5^6  6 
5  38  6 

39  6 

40  6 
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45  6 
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43 
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20 
52 
10 
37 
62 
6  14 
6  3(1 

6  48 
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7  39 
815 

8  6S 

9  47 
10  45 
1148 

MAT. 

0  56 

2  08 

3  23 

4  42 

5  531 

7  181 

8  42i 

10  or^ 

1124i 


Température.— Du  1er  au  8,  frniq  ;  du  4  au  7,  chaud,  agréable  ;  du  » 
vent,  cnaleur,  pluie  :  du  12  au  15,  vent,  bnau  et  agréable  ;  du  16  au  17,  olairl 
pluie,  tonnerre  ;  du  19  au  22,  chaud,  pluvieux  ;  le  2è,  lourd  ;  du  24  au  25,  c| 
agréable  ;  du  26  au  27,  grand  vent  ;  du  2i  au  80,  clair  et  frais. 
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I8m.  du  soir. 
L7m.  du  soir. 
)6in.  du  soir. 
61m.  du  matin. 


SOLEIL 
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135 

2  43 
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4  20 

4  52 

5  loi 
5  37 

5  52 

6  14 
6  30 

6  48 

7  11 

7  39 
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8  58 
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10  45 
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0  56 

2  08 

3  23 

4  42 

5  531 

7  18j 

8  421 

10  Of» 
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EPHEMERIDES.— SEPTEMBRE  1896. 

Ouverture  des  cours  de  droit  à  l'université  Laval. 

Convention  de  l'Alliance  nationale  à  Montréal. 

Arrivée  à  New- York  de  l'honorable  J.  Chamberlain,  secrv    're 

d'Etat  pour  les  colonies  anglaises. 
Jubilé  sacerdotal  du  Rév.  Joseph  Morin,  curé  de  Saint-Jacques  le 

Mineur. 
Onzième  congrès  des  Canadiens-Français  du  Connecticut,  tenu  à 

WilHmantic,  Conn. 

m  ue  la  grande  convention  irlandaise  à  Dublin.     Des  résolutions 

sont  adoptées  en  faveur  de  l'établissement  d'une  université  catho- 
lique, afin  de  conserver  la  langue  irlandaise. 

été  du  travail  chômée  au  Canada  et  aux  Etats  Unis. 

rande  excursion  des  clubs  libéraux  au  berceau  de  Mercier,  à 

Saint-Athanase  d'iberville. 

uverture  de  l'exposition  à  Montréal  par  sir  J.  A  Chapleau. 

l'opinion  publique  exprimée  par  les  .iournaux  désapprouve  l'émi- 

grntion  des  Canadiens-Français  au  Brésil;   départ  du  steamer 

Moravia  avec  300  Canadiens  à  bord. 

nauguration  du  nouvel  hôtel  de  ville  de  Québec. 

xcursion  au  parc  de  la  montagne  Tremblante;  discours  par  sir 

Adolphe  Chapleau  et  l'honorable  G.  A.  Nantel. 

xcursion  de  la  Société  de  numismatique  et  d'archéologie  au  fort 

Cambly. 

u  collège  Sainte-Marie,  Montréal,  mort  du  R.  P.  Point,  S.  J.,  à 

l'âge  de  95  ans. 

rise  de  Dongola  par  les  troupes  anglo-égyptiennes. 

'ne  immense  lumière  est  installée  au  sommet  de  la  tour  du  maga> 

sin  de  Siegel-Cooper,  à  New-York  ;  elle  éclaire  à  77  milles  de  dis- 
tance, et  vaut  quatre  millions  de  bougies. 

unérailles  du  Éév.  J.  B.  A.  Cousineau,  curé  de  Sainte-Agnès  du 

lac  Mégantic. 

rêve  générale  des  télégraphistes  du  Pacifique  Canadien. 


47 
45 


liaud.  agréable;  du. 
le  ;  du  16  au  17,  olairi 
lourd  ;  du  24  au  25,  c| 
t  frais. 


raminateur. — Pites-nous  ce  que  vous  savez  de  la  retraite  de  Rus 
"iu'est  ce  qui  régnait  alors  à  cette  époque  ? 
mdidat. — Il  régnait  un  froid  intense,  monsieur. 


fopos  de  rivière,  voici  ce  qu'on  peut  lire  à  la  porte  d'un  grand 
iement  flottant  : 


Bainttpmir  homme»  froids  et  tempéré». 


"Tfi''\',  '-^:  :■ 


OOTOBRB 


81 


'•■»■  ■ 


Premier  Quartier,  le  2  et  le  3,  à    9h.  36m.  da  matii 
Pleine  Lune,  le  10,  à  llh.  47m.  du  matiu. 

Dernier  Quartier,  le  18,  à   4h.  15m.  du  soir. 
Nouvelle  Lune,      le  25,  à    6h.  33m.  du  soir. 


^    I    r       1    .    ►  r. 


signe 
dn  Scorpion. 


Jours  de 
la  semaine. 


Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 

Lundi 

Mardi 

Mercredi 

Jeudi 

Vendredi 

Samedi 

DIMAN 


FÊTES  RELIGIEUSES. 


SOLEIL 

LevCou 


H.  M. 

1  S.  Rémi,  évéque  et  confesseur.  5  58 

2|Le8  SS.  Anges  Gardiens.  5  57 

3  XVII  Peut.  Le  saint  Rosaire.  5  69 

4  S.  François  d'A^wife,  confesseur.  6  00 

5  S.  Placide  et  ses  comp.,  martyrs.  6  01 

6  S.  Bruno,  confesseur.  6  03 

7  S.  Marc,  pape  et  confesseur.  6  04 
8|Ste  Brigitte,  veuve.  6  05 
9,SS.  Denis,  Rustique  et  Bleuthère,  ip.  6  06 

10|  XVIII  Pc7i<.  Mat  de  Marie  (i^ol.S.  MicSQ  08 

irSte  Pélagie,  pénitente.  6  09 

12  S.  Wilfrid,  évêque  et  confesseur. .  6  11 

13  S.  Edouard,  roi,  confesseur.  _  6  12 

14  S.  Calixte,  pape  et  martyr.  6  13 

15  Ste  Thérèse,  vierge.  6  15 

16  S.  Martinien  et  ses  comp.,  martyrs.  6  16 

17  XIX  Pent.  Pureté  de  la  sainte  Vierge.  6  18|5 

18  S.  Luc,  évangéliste.  6  1915 

19  S.  Pierre  d'Alcantara,  confesseur.  6  20  6 

20  S.  Jean  Cantius,  confesseur.  6  21 

21  Ste  Ursule  et  ses  comp.,  vges  etmart.  6  23 

22  Ste  Marie  Salomé,  veuve.   ,  6  24 

23  T.  S.  Rédempteur.  6  25 
24} XX  Pent.  S.  Raphaël,  archange.  6  26 
25|S.  Crépin  et  S.  Crépinien,  martyrs.  6  28 
26  S.  Evariste,  pape  et  martyr.         .  6  29 

".  Hilier,  martyr.  6  31 

28  SS.  Simon  et  Jude,  apôtres.  6  32 

29  S.  Narcisse,  évêque  et  confesseur.  6  33 

30  Jeûne.  S.  Alphonse  Rodriguez,  conf.  6  35 

31  XXI  Pent.  Patronage  de  la  Ste  Vierge.  6  36 
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TEMPERATURE.— Du  1er  an  2,  beau  ;  du  8  au  4,  pluie  froide  ;  du  5  au  7,  ventj 
pluie  ;  du  8  au  10,  frais,  nuageux  ;  le  11,  averses  :  du  12  au  14,  beau,  frais  ;  dil 
au  18,  doux,  pluvieux  ;  du  19  au  21,  clair,  frais,  neige  ;  du  22  au  24,  frais  et  agri 
ble,  pluie  ;  du  25  au  26,  nuageux  ;  du  27  au  29,  nrais  et  agréable  ;  du  80  au  81,  frcf 
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Au  5  au  7,  veni 
beau,  frais  ;  du 
24,  frais  et  agrl 
au  80  au  81,  frd 


Ouverture  du  congrès  catholique  à,  Wasiiingtoi),  E.-U. 

Le  steamer  Lnke  Winnipeg  échoue  près  de  Varennes. 

A  Québec,  mort  tJ'Owen  Murphy,  ancien  d^l^puté  et  antnen  maire  de 
Québec,  à  l'âgce  de  66  ans. 

A  Paris,  funérailles  de  Pasteur. 

Pôlerlnaire  des  Pères  du  Saint-Sacrement  A  Notre-Dame  du  Rosaire 
(Saint-Hyacinthe). 

Inauguration  du   nouvel    édifice   de  l'université    I^aval,  i\  Mont- 
réal. 

Lettre  pastorale  du  premier  Concile  provincial  de  Montréal  sur  la 
presse  en  général. 

Grand  incendie  il  Chatham,  N.-B  :  plus  de  cinquante  familles  sur 
le  pavé. 

Au  Cercle  Ville-Marie,  conférence  de  l'abbé  C.  L.  Guilloment  sur 
Pasteur  et  son  œuvre. 

A  Montréal,  ouverture  de  la  grande  kermesse  au  bénéfice  de  l'hô- 
pital Notre-Dame. 

M.  le  chanoine  Racicot  succède  au  chanoine  Proulx  comme  vice- 
recteur  de  l'université  Laval. 

Elections  provinciales  au  Nouveau-Brunswick  ;  M.  Blair  est  main- 
tenu au  pouvoir. 

A  Montréal,  décès  de  l'honorable  Alexander  Cross,  juge  en  retraite 
de  la  Cour  du  banc  de  la  Reine,  à  l'âge  de  74  ans. 

L'honorable  J.  J.  Curran  est  nommé  juge  de  la  Cour  supérieure  à 
Montréal. 

A  Québec,  mort  de  Cléophas  Rochette,  à  l'âge  de  52  ans. 

Décès  à  Montréal  de  Mgr  O'Brien,  prélat  domestique. 

M.  G.  P.  Baker,  M.  P.,  est  nomme  solliciteur  général  par  sir  Mac- 
kenzie  Bowell. 

Inauguration  du  monument  de  Salaberry  à  Châteaiiguay. 

mis  XI  ne  se  piquait  pas  de  propreté.  Il  arriva  qu'un  de  ses  gardes, 
lant  un  pou  sur  l'habit  de  ce  prince,  s'approcha,  prit  le  pou  et  le  jeta 

qu'on  pût  voir  ce  que  c'était.  Le  roi  le  lui  demanda  ;  il  fit  quelques 
[cultes  ;  mais,  pressé  par  l'ordre  du  maître,  il  dit  que  c'était  un  pou. 
lest  une  marque  que  je  suis  homme,"  dit  le  roi,  et  il  fit  donner  qua- 
le  écus  à  ce  serviteur  honnête  et  discret.  Quelque  temps  après,  un 
es  oflBciers,  alléché  par  l'espoir  de  la  récompense,  aborde  le  roi,  fait" 
|blant  d'ôter  quelque  chose  de  dessus  son  habit,  et  de  le  jeter  avec 
lême  attention.  "  Qu'est-ce  que  c'est?"  dit  Louis  XL  Après  se  l'être 

répéter,  le  prétendu  ofiEîcieux  déclare  que  c'est  une  puce.  "  Misé- 
le  !  me  prends-tu  pour  un  chien  ?  "  Et  au  lieu  de  quarante  écus,  le 
[ce  ordonne  do  lui-donner  quarante  coups  de  bâton. 

{Dictionn.  des  mœurs  de  France.) 


NOVEMBRE 


Blfne 
eu  Sailttaire. 


Premier  QuAirriBR,  le  1,  à  Ob.  42m.  du  matin. 
Plbinb  Lunb,  le  9,  à   4h.  56m.  du  matin. 

Dernier  Quartibb,  le  17,  à  9h.  07m.  du  matin. 
Nouvelle  Lunb,  le  24,  A  4h.  26m.  du  matin. 
Premier  Quautiior,  le  30,  à  lOh.  19m.  du  soir. 
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FÉTBS  RELIOIBU8B8. 


1  TOUSSAINT. 

2  Commémoration  des  Mortâ. 

3  S.  Hubert,  évêque  et  confesseur. 

4  8.  Charles  Borromée,  ^véquo  et  conf. 

5  8.  Zacharieet  Ste  Elisabeth,  parents 

6  S.  Léonard,  confesseur.       [de  S.  J.-B. 
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7  XXII  Pentecôte. 

8  Fête  des  saintes  Reliques. 

9  Dédicace  de  la  basilique  de  Latran. 
10  S.  André  Avellin,  confesseur, 
lis.  Martin,  évêque  et  confesseur. 

12  S.  Martin,  pape  et  martyr. 

13  S.  Didace,  confesseur. 

14  XXIII  Peut.  S.  Jos»aphat,  év.  et  mart. 

15  Ste  Gortrude,  religieuse. 

16  S.  Stanislas  Ivostka,  confesseur. 

17  S.  Grégoire  le  Thaumaturge,  év.  et  c. 

18  Déd.  des  B.  SS.  Pierre  et  Paul,  à  Rome. 

19  Ste  Elisabeth  de  Hongrie,  veuve. 

20  S.  Félix  de  Valois,  confesseur. 

21  XXIV  Pcvt.  Présent,  delà  B.  F.  M. 

22  Ste  Cécile,  vierge  et  martyre. 

23  S.  Clément,  pape  et  martyr. 

24  S.  Jean  de  la  Croix,  confesseur. 

25  Ste  Catherine,  vierge  et  martyre. 
20  S.  Sylvcstrt-,  abbé. 

27  S.Lronard  de  Port-Maurice, confesseur 

28  I  Aveiit.  -y.:,-- 

29  S.  Saturnin,  martyr. 

30  S.  André,  apôtre. 
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Températurk.— Du  1er  au  2,  frais,  vent  ;  du  8  au  4,  pluvieux  ;  du  6  au  6,| 
mais  lourd  :  le  7,  neige  ;  du  8  au  10,  lourd.  Irais,  venteux  ;  du  11  au  12,  ; 

Srésil  ;  du  18  au  14,  couvert,  changeant  ;  le  16,  lourd  ;  du  16  au  17,  b^au  et  e 
■1  18  an  19,  clair,  vent,  changeant  ;  du  20  nu  21,  pluvieux  ;  ilu  22  au  23,  claij 
24  au  26,  neige,  changeant;  le  27,  humide,  neige;  du  28  au  30,  clair,  be 
a.s.'OZ  doux. 
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uvleux  ;  du  5  au  6, 

3UX  ;  du  11  au  12, 

16  au  17,  b-nuet 

IX  :  ilu  22  au  23,  clai 

2S  au  30,  clair,  bc 


—  3.T  — 
EPHEMIi)RIDES.-NOVEMBRE  1895. 

Touchanto  cérémonie  au  cimetière  de  la  Côte«c1u8- Neiges  sur  la 
tombe  de  M.  Mercier. 

M.  Bonrfçoois  réussit  à  former  un  nouveau  cabinet  en  France. 

A  Beauharnois,  le  iurv  rend  un  verdict  de  culpabilité  contre  Shor- 
tis,  le  meurtrier  de  ValleyfiuM. 

ViolenteH  secousses  de  tremblement  de  terre  à  Rome.     Les  dég:'*ts 
sont  très  considérables. 

A  Avignon,  France,  la  municipalité  déciUe  do  restaurer  l'anc  wn 
chAteau  des  Papes. 

L'explosion  d'une  cbaudière  &  Détroit,  Michigan,  cause  la  mort   !e 
quinze  personnes. 

Visite  du  lieutenant-gouverneur  Chapleau  à   l'institut  du  baron 
Hirsch,  &  Montréal. 

Arrivée  à  Rome  de  Sa  Grandeur  Mgr  Duhamel,  archevêque  d'Ot- 
tawa. 
l'Angleterre  s'apprête  à  faire  la  p;uerre  aux  Achantis. 

On  parle  de  construire  un  canal  reliant  la  baie  Géorgienne  à  Ot- 
tawa et  Montréal. 
Montréal,  mort  de  l'échevin  Arthur  Hurteau,  âgé  de  39  ans. 
n  baldaauin  sur  le  modèle  do  celui  «le^aint-I'ierro  do  Rome  est 
en  voie  d  exécution  pour  la  cathédrale  de  Montréal, 
nstallation  du  nouveau  lord-maiie  de  Lon.lres.nr  Walter  Wilki n. 
oubles  en  Turquie;  120,000  hommes  sont  envoyés  contre  les 
Kurds. 

Montréal,  inauguration  d'une  série  de  conférences  au  Monument 
National. 

Saint-Henri  de  Montréal,  bénédiction  de  quatre  cloches,  par  Mgr 
Fabre. 

nombre  des  immigrants  arrivés  aux  Etats-Unis  pendant  Fanoé» 
fiscale  finissant  le  30  juin  1895,  a  été  de  258,536. 

Saint-Vincent  de  Paul,  fuuérailles  de  l'abbé  H.  Germain,  an- 
cien missionnaire. 

entative  d'assa^^sinat  contre  le  président  de  l'Equateur. 
P&riF,  mort  d'Alexandre  Dumas,  fils,  célèbre  romancier  et  aca- 
démicien. 

ans  l'affaire  de  Mgr  Fabre  et  le  Canada- Revues  le  jugement  de 
première  instance  ej<t  maintenu. 

»eux  sociétés  médicales  de  Chartres,  France,  décident  d'ériger  un 
monument  à  Pasteur. 

ouveaux  massacre.s  en  Arménie  ;  plus  de  treize  mille  Arniénieni 
sont  tués  par  les  Musulmans. 


|décourag('s  n'agissent  pas. — J.  Angot  des  Rotours. 
jueil,  c'est  le  rayon  qui  veut  se  faire  centre. — Hwli.o. 


12o  mois 


DECEMBRE 


31  foi 


ilH 


du  Capricorne 


Pleine  Lune,  le    8,  îl  11  h.  r)9iii.  du  Poir. 

Dernikh  Quartier,  le  1(>,  à  llli.  27m.  du  soir. 
N()Uvi:li.io  Lune,  le  23,  à  i^h.  GOm.  du  soir. 
Pkemieii  Quartier,  le  30,  à    2h.  32m.  du  soir. 


.TouiS  do 
la  soiïiîiiue. 
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FETES  RELIGIEUSES. 


II.  M. 

1  S.  Kloi,  évêque  et  confesseur.  7  19 

2  Ste'Bibiane,  vierge  et  martyre.  7  20 

3  Ji  une.  S.  François  Xavier,  conf.  7  21 

4  8.  Pierre  Ciirysologue,  év.  et  docteur.  7  22 

5  il  Avmt.                                             :  7  23 

6  S.  Nicolas,  évêquo.  7  24 

7  S.  Ambroisie,  évêque  et  docteur.  7  26 

8  IMMAC.  CONCEPTION  (d'obligat)  7  27 
})  y  te  Lôocadie,  vierge  et  martyre.         '  7  28 

10  Jeûne.  Notre-Dame  de  Loretta.  7  29 

11  8.  Daniaso,  pape  et  confesseur.     •     •  7  30 

12  III  Aveni.  a.  7  31 
lo  Ste  Lucie,  vierge  et  martyre.  7  33 

14  S.  Nicaise,  évêque  et  martyr.  7  34 

15  4  Temps.  S.  Valé rien,  évêque  et  mart.  7  35 

16  8.  Eusèbe,  évoque  et  martyr.  7  36 

17  4  Ten'ps.  S.  Lazare,  évêque  et  confes.  7  37 

18  4  Temps.  Expectation  de  la  Ste  Vierge.  7  38 
'idlY  Avint.  7  39 
20S.  Philogone,  évêque.           -v  7  40 

21  S.  Tliomas,  apôtre.  7  40 

22  Jeûne.  S.  Flavien,  martyr.  7  41 

23  S.  Anthinie,  martyr.  7  41 

24  Jeûne.  Ste  Emilienne,  vierge.        '  7  42 

25  NOËL  (d'obligation).    *  7  42 

26  S.  Etienne,  premier  martyr.  7  43 

27  S.  Jean,  apôtre  et  évangéliste.  7  43 

28  Les  SS.  Innocents,  martyrs.  7  43 
29jS.  Thomas  de  Cantorbéry,  év.  et  mart.  7  43 

30  Ste  Barbe,  vierge  et  martyre.  7  42 

31  !S.  Sylvestre,  pape  et  confesseur.  17  42 
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Température.— Du  1er  vu  4,  lourd  et  désagréable  ;  du  5  au  6,  tempêtj 
neige  ;  du  7  jim  8,  orageux,  neige  ou  pluie  ;  du  9  au  10,  clair  et  froid  ;  du  11  arf 
changeant  ;  du  13  au  H,  lourd  et  froid  ;  du  15  au  16,  clair  et  tissez  doux  :  \i 
grande  pluie  ;  du  18  au  21,  clair  et  beau  ;  du  22  au  23,  clair  et  froid  ;  le  24,  oraed 
changeant;  le  25,  moins  froid;  du  23  au  28,  lourd,  nuageux,  neige;  du  29  au 
plus  doux,  neige  ou  pluie. 
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1  5  au  6,  tempêtJ 
•  et  froid  ;  du  11  an 
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EPHEMERIDES.— DECEMBRE  189'>. 

3.    Consistoire  public  tenu  par  le  Pape  ;  un  grand  nombre  de  persoD- 
nés  y  assistent. 

5.  A  Montréal,  mort  du  sénateur  Edward  Murphy,  à  l'âge  de  77  ans. 

6.  A  Ottawa,  l'etour  de  lord  Aberdean  d'un  long  voyage  dans  rOuesi 

7.  On  annonce  que  l'exposition  iu)pérlale  britannique  aura  lien  le  24 

mai  1896. 
A  Rome,  mort  du  cardinal  Persico,  secrétaire  de  la  Congrégatiot 
de  la  Propagande,  à  l'âge  de  72  ans. 
9.     Le  sultan  fait  un  emprunt  de  $500,000  pour  soutenir  la  guerre  co» 

tre  les  puissances  coalisées. 
12.    Le  bill  de  Montréal  est  adopté  à  la  Législature  de  Québec. 
17.     Explosion  à  bord  du  steamer  la  Champagne,  allant  du  Havre  i 

!Nevv-York:  13  personnes  tuées. 
|18.    Le  R.  P.  Lacombe  obtient  du  gouvernement  d'Ottawa  une  concei?- 

sion  de  terre  pour  ses  Métis. 
20.    Discours  de  l'honorable  Wilfiid  Laurier  au  Cercle  Ville-Marie,  i 
INIontréul.  .     :    ..      .     - 

Prorogation  des  Chambres  à  Québec. 
Le  pré.sident  Faure  remet  la  barrette  cardinalice  à  Mgr  Perraud 

évêque  d'Autun. 
Manifeste  de  M.  Gieenway  aux  électeurs  de  Manitoba  snr  la  que» 
tion  des  écoles. 
11.    Saint-Raymond  est  inondé  par  le  débordement  de  la  rivière  Sainte 

Anne;  dommages  de  toute  sorte. 
ÎO.    Quatre-vingt-sixième  anniversaire  de  la  naissance  de  Gladstone. 
\\.    Un  terrible  ouragan  passe  sur  Montréal  :  le  service  du  tramway  es^ 
interrompu;  accidents  de  tout  genre. 

Sous  la  Restauration,  un  député  monta  un  jour  à  la  tribune,  et  prc 
lant  directement  à  partie  M.  de  Villèle,  qui  était,  comme  on  sait,  défi, 
juré  par  la  petite  vérole:  "  Monsieur  le  ministre,  dit-il,  je  vous  obs^er- 
!J^r«»  que...  Monsieur  le  ministre,  je  vous  observerai  que...  etc.   Le  lU)- 

Inistro,  à  la  fin,  impatienté,  se  lève,  et,  du  ton  le  plus  froi^  :  "  Et  \\\o\. 

jmonsieur  le  député,  je  vous  ferai  observer  qu'en  m^observant  vous  v'oh- 
iertez  pas  un  Adonis."  Et  toute  la  chambre  de  rire,  et  le  malheuroui 
)rateur  de  descendre  de  la  tribune  pour  n'y  jamais  remonter  de  sa  vie 

Baptiste  entre  comme  un  coup  de  vent  dans  le  cabinet  de  travail  d* 
son  maître. 
—Monsieur,  le  chien  de  monsieur  vient  de  mordre  Mme  X... 
—Ma  belle-Mière? 
— Oui,  monsieur,  en  s'amusant. 

— Il  serait  peut-être  prudent  d'appliquer  un  fer  rouge? 
— Je  ne  crc»i3  pas,  monsieur  ;  le  chien  n'a  pas  de  plaie. 
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PAPE  ACTUELLEMENT  REGNANT. 

•Sa  Saintkté  le  Pape  Léon  XIII  ( Vincent- Joachim  Pecci),  258«  succesj 
seur  do  saint  Pierre,  né  à  Carpineto   (Italie),  le  2  mars  1810,  élu  le  2C 
lévrier  1878,  couronné  le  3  mars  suivant. 

PROVINCE  ECCLÉSIASTIQUE  DE  QUÉBEC. 

ARCHIOIOCÊSE  »£  QUÉBEC. 

Archevêq^ic —  Son  Eminence  le  Cardinal  Elzéak-Alexandre  Tasciie 
REAU,  né  à  Ste-Marie  de  la  Beauce  le  17  février  1820,  sacré  évéque  le 
19  mars  1871,  créé  cardinal  le  7  juin  1886. 

Coadjtileur.— Mgr  Louis-Nazaire  Bégin,  archevêque  de  Cyrône,  né  à  la 
Pointe-Lévis  le  10  janvier  1840,  sacré  évêque  de  Chicoutimi  le  28  octobre 
1888,  nommé  archevêque  de  Cyrène  et  coadjuteur  de  Qu  bec  le  22  dé- 
cembre 1891  ;  nommé  administrateur  du  diocèse  le  3  septembre  1894. 

Secrétaire:  liév.  B.-Ph.  Garneau. 

niOCÉSE  DES  TROIS-BITIÉBESt. 

Evêque. — Mgr  Louis-François  Laflèche,  né  à  Ste-Anne  de  la  Pérade, 
le  4  septembre  1818,  sacré  évêque  le  25  février  1867. 
OhanoiUer:  l\^\\i.-YL.-¥.\M\iv\\(\. 

DIOtÉSE  DE  RI9I01J»KI. 

Évêque.— Mgr  André-Albert  Blais,  né  à  St-Vallier le  26  août  1842,  sacré 
évéque  le  28  mai  1890,  évêque  de  Rimouski  le  6  février  1891. 

DIOCÈSE  DE  CIIICOVTI]»!. 

Évêque.— yiQTL  Michel-Thomas  Labrecque,   né  à  Saint-Anselme  le  20 1 
décembre  1849,  sariré  évéque  le  22  mai  1892.  (  1  ) 
6'ecré<m>^.-  Rév.  F.-X.-Eng.  Fréiiette. 

DIOCÈSE  DE  NICOIiET. 

Évêque.— yi.GR  Elpiiège  Gravbl,   né  à  St-Antoine  de  Chambly  le  12 1 
octobre  1838,  sacré  évêque  le  2  août  188c. 
Secrétaire:  Rév.  L.-V.  Thibaudier. 

PROVINCE  ECCLÉSIASTIQUE  DE  MONTRÉAL. 

ABCHIDIOCÈSE  DE  IlfONTRÈAI^. 

Jrc'/jewtJ^Mf'.—^MGR  Edouard-Charles  Fabre,  né  à  Montréal  le  28  février  1 
1827,  sacré  évoque  le  1"^  mai  1873,  évêque  de  Montréal,  le  11  mai  1876, 
premier  archevêque  de  Montréal,  le  8  juin  1886. 

Chavcelier:  Rév.  A.  Archambault. 


('1  Mgr  Labrcctiueest  en  môm  '  temps  administrateur  de  la  préfecture  apos- 
toiiqu    ilu  Golle  Haint-Laureut. 
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DIO€i»li:  DE  MAINT-HYACINTHE. 

Èoèqw. — Mgr  Louis-ZÉPHiRiN  MoRBAU,  né  Bécancour  le  l"  avril  1824, 
acre  évêque  le  16  janvier  1876. 

Coadjiiteur. — Mgr  Maxime  Decblles,  né  à  Saint-Damase  le  30  avril 
849,  évêque  titulaire  de  Druzipara,  sacré  le  9  mars  1893. 

Secrétaire:  Rév.  P.-Z.  Oecelles.  > 

^  OIOCiSSE  DE  SHERBROOKE. 

Èvêqup. — Mgr  Paul-Stanislas  La  Rooque,  né  à  Ste-Marie  de  Monnoir 
le  28  octobre  1846;  ordonné  prêtre  le  9  mai  1869;  préconisé  évoque  de 
Sherbrooke  le  30  septembre  1«93. 

Secrétaire:  Rév.  Lug.  St-Jean.       -  > 

,    OIOCJfeSE  OE  TAIiliETFIEIiD. 

Evêque. — Mgr  Joseph-Médard  Emard,  né  à  St-Con»tant  de  Laprairîe  le 
31  mars  1853,  ordonné  prêtre  le  10  juin  1876,  sacré  évêque  (1er  évêque)  le 
9  juin  1892. 

Secrétaire:  Rév.  J.-C.  Allard. 


PROVINCE  ECCLÉSIASTIQUE  D'OTTAWA. 

ARCHIDIOCÊSE   l>«OTTAWA. 

Archevêque.  —  Mgr  Joseph  -  Thomas  Duhamel,  né  à  Contrecœur  le  6 
novembre  1841,  sacré  évêque  le  28  octobre  1874  ;  élu  archevêque  le  3 
juin  1886. 

5ecr^;airé?.*  Rév.  J.'C.-W.  Deguire. 

VICARIAT  APOSTAI^IQUE  DE  POBTTIAC. 

Vicaire  apostolique. — Mgr  Narcisse-Zéphirin  Lorrain,  né  à  St-Martîn 
(île  Jésus),  le  13  juin  1842,  sacré  évêque  de  Cythère  le  21  septembre  1882. 
Résidence  :  Pembroke,  Ont. 

Secrétaire  :  Rév.  John-P.  Donovan. 

•      PROVINCE  ECCLÉSIASTIQUE  DE  TORONTO. 

AR€HIDfOCi»E  DE  TORONTO. 

Archecêque.—iiGV.  John  Walsh,  né  à  Mooncoin  (Irlande),  le  24  mai  183(^ 
Chambly  le  12 1  sacré  évêque  de  Sandwich,  plus  tard  London,  le  10  novembre  1867; 

nommé  archevêque  de  Toronto  le  25  juillet  1889. 
Secrétaire:  Rév.  James  Walsh,  St.  John's  Grove,  Toronto. 

OIOCfôlE  D'HAIHII^TON. 
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TREAL. 


al  le  28  février 
)  11  mai  1876, 


Evêque.  —  Mgr  Thomas-Josbph  Dowling,  né  à  Limerick  (Irlande),  en 
1840,  sacré  évêque  le  1"  mai  1887. 
Secrétaire:  Rév.  J.-P.  Holden. 

OIOCÉSSE  DE  liONDON. 

Evêque. — Mgr  Dlnis  O'Con'nor,  sacré  évêque  le  19  octol>re  1890.  . 
S'\;iêtaire:  Itév.  T.  Nooiian. 
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PROVINCE  ECCLÉSIA.STIQIJE  DE  KINGSTON. 

Archevêque, — Mgr  James- Vincent  CLKARY.né  à  Dungarvan  (Irlande),  Ie| 
18  .septembre  1828,  sacré  évêquo  le  21  nov.  1880  ;  nommé  archevêque  le  28 
:uilletl889.  .,  '       ,  :: 

•Secrétaire:  Béy.ThomsiS- A.  K&Uy. 

Évéqw. —  Mgr  RiniAUD-A.  O'Conxok,  né  en   Irlande  en  183^,  sacré] 
^vé'iue  le  1er  niai  1889. 

•V^cr^^aire;  Rév.  D.-J.  Scollard. 

F.vique. — Mgr  Alexandkr  MacDoxkll,  né  à  Lochiel,  en  Irlande,  le  1er 
oovombre  1833  ;  sacré  évéque  le  28  octobre  1890. 

PROVINCE  ECCLÉSIASTIQUE  D'HALIFAX. 

AKClIIDIOCtiiKf:  D'IIAI^IFAX. 

_^  Archevêque. — Mgr  Cornélius  O'Bhien,  né  à  New-Glasjîow  (ilo  du  Prince- 
Sdoaard),  le  4  Inai  184;î,  sacré  évêque  le  21  janvier  IS83. 

DIOeÈtE  D'AKTIOONINII. 

Evique. — Mgr  John  Camerox,    né   à   Antigonisli   le    IG   février  1827,| 
«acre  évêque  le  22  mai  1870  ;  évêque  d'Antigonisli  lo  23  août  1886. 
Secrétaire:  Rév.  A.  Thompson. 

BIOCÊHK  BE  ST-JEAM  (N.-».). 

f^que. — Mgr  John  Sweeny,  né  à  Clones  (Irlande),  en  mai  1821,  eacrtj 
«vtîque  le  15  avril  1860. 
Gmnceîier:  Rér.  J.-J.  Walsh. 

VIOCÈSE  DE  Clf  ATIIA9I. 

Évêgue. — Mgr  James  Rogers,  né  à  Mount-Chartes  (Irlande),  le  4  juil 
>t  1826,  sacré  évêque  le  15  août  1860. 
Secrétaire:  Rév.  J.  S.  Kniglit. 

DIOCÈSE  l>E  CIIABIiOTTETOWN. 

Évêque. — Mgr  James-Charles  McDonald,  né  à  Allisary,  le  14  juin  1840 
lacré  évêque  le  28  août  1890,  évêque  de  Cliarlottctown  le  1er  mai  1891. 
Secrétaire  :  Rév.  I.  Thériault. 

PROVINCE  ECCLESIASTIQUE  DE  SAINT-BOiNIFACE.| 

AR€SSIl>kOCÈ!iE  DE  .ST-BOXIFACE. 

Archevêque, — Mgr  Louis-Phu.ippe-Adé'  aud  Laxgevfn,  O.  IM.  I.,  né 
St-Isidore  le  23  août  185.')/,  ordonné  lo  30  juilLt  i8c<2,  sacré  aichbvôciuj 
de  yt  Boniface  le  19  nuus  I8i)5. 

lSeeré^a>c.•  Rév.  A.  Béliveu a.  * 
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DIOCÈSE  DE  ST*AI^BERT. 

Kvê(ju(\— Mgr  Vital-Justin  .Grandin,  né'à  St-Pierre-la-Cour  (France) 
e  il  février  1829,  sacré  évéque  le  30  novembre  1859,  évêque  de  St-Alberi 

e  22  septembre  1871. 

niOCÊSi:  DE  NEW-WEST9IINSTEB. 

Évêque. — Mgr  Paul  Durieu,  né  à  St-Paul-de-Mons  (France),  le  4  dé- 
ceuibre  1830,  sacré  évoque  titulaire  de  Marcopolis  le  24  octobre  1875; 
nommé  évéque  de  New-Westminster  le  2  septembre  1890. 

VICARIAT  APOSTOIiI<|UE  D*ATIIABASICA-]IIACKENZIE. 

Evêqup.~MGR  Emilk  Grouard,  né  à  Brûlon,  Mans,  France,  le  2  février 
1840,  sacré  évéque  titulaire  d'Ibora,  le  1"  août  1891. 

Krêque  auxi flaire. —Mon  Isidore  Clut,  né  le  11  février  1832,  à  Saint- 
Kambert,  Valence  (France),  sacré  évêque  titulaire  d'Arindèle  le  15 

août  18G7. 

VICARIAT  Al*OIIT4»I.I«|1JE  DE  KiA  SASKATCHBWAIf. 

^'vôqu'.-'^'icll  Alrert  Pascal,  G.M.T., né  àSt-GenestdeBaiizon,  France. 
le  :î  août  18-18;  sacré  évéque  dans  la  cathédrale  de  Viviers,  Fra-nee,  îb  28 

juin  1801.         ,        .   , 

PROVINCE  ECCLÉSIASTIQUE  D'ORÉGON  (E.-U.). 

DIOCÈSE   DE   li'IIiE   VANCOUVER. 

Èvêqw. — Mgr  J.-N.  LiiMMENS,né  en  Hollande  le  3  juin  1850,  sacré  évéque- 
le  5  août  1888.  '  ' 


Devenu  grand  et  jusque  dans  sa  vieillesse,  l'homme  ne  quittera  pas 
LKS  sentiers  de  LA  .Ti  UNI  S'  F. — Cctto  parole  de  l'Ecrilur»*  ^Ecfiinastique) 
résume  les  merveilleux  effets  de  i'éduralion.  'J'elle  est  la  force  de» 
premières  impressions  et  des  premières  habitudes,  qu'il  y  a  une  cer- 
titude morale  que  l'homme  y  persévt'rera.  Ajoutons  que  le  naturel  se 
modifie,  sans  doute,  avec  l'âge,  mars  qu'.au  fond  on  le  retrouve  toujours 
le  même  à  tous  les  âges  de  la  vie. 


Diseur  de  bons  mots,  mauvais  caractère. — Ceux  qui  décochent  des 
traits  d'esprit  nlus  ou  moins  offensants  et  plus  ou  moins  spirituels, 
montrent  par  la  qu'ils  ont  un  mauvais  caractère,  une  âuie  prni  W<»n- 
veillante,  trop  attentive  à  saisir  les  travers  d'aiitrui  ;  ite  ne  se  font  p*&^ 
d'umis  ou  risquent  de  les  perdre.  C'est  d'tux  qu'un  ancien  a  dit  qu'il» 
aimeraient  mieux  perdre  un  ami  qu'un  bon  mot.    Le  jugeme&t  lé  plue 


sévère  est  celui  du  Fabuliste 


*•  Dieu  ne  créa  que  pour  les  sots 
Les  méchants  diseurs  de  bons  mots." 
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GOUVERNEMENT   DU  CANADA. 

SlÈG  K     DU     GOUVERNEMENT,.  OïTA  WA. 

Oouvernciir  irénéral. 

{Traitement:  £10,000  sterling,  ou  $48,660.) 


Son  Excellence  le  très  honorable  Sir  JohnCamprkli.  HAMiLTONGoRno>  v 
comte  d'Aberdeen,  etc.,  etc.  ■- 


€on«ell  privé  de  Ma  Mi^estë  pour  le  Canada. 

iTrahemeuts :  Premier  ministre,  $8,000;  chacun  des  autres 

ministre*,  $7,000.) 

Premier  ministre,  Président  du  conseil.— LMion  Wilfrid  Laurier. 

Maître  général  des  postes. — L'hon.  Wm.  Mulock. 

Ministre  de  la  marine  et  des  pêcheries. — L'hon.  L.  H.  Davics. 

Ministre  des  tinances. — L'hon.  W.  S.  Fieldin«r. 

Ministre  de  la  justice. — L'hon.  sir  Oliver  Mowat.  • 

Ministre  des  chemins  de  fer  et  canaux. —  L'Iion.  A.  G.  Blair. 

Ministre  des  travaux  publics. — L'hon.  J.  Israël  Tjjrio. 

Ministre  du  commerce. — L'hon.  sir  R.  J.  (  artwri^ht. 

Ministre  de  la  milice  et  de  la  défense. —  L'hon.  F.  W.  Bdrden. 

Ministre  de  l'agriculture. — L'hon.  S.  A.  Fisher.  -   ;  - 

Ministre  des  douanes. — L'hon.  Wm   Paterson. 

Ministre  du  revenu  de  l'intérieur, — L'hon.  sir  H.  G.  Joly  de  Lotl)inière 

Solliciteur  général. — L'hon.  C'li<.  Fiizpatrick. 

Secrétaire  d'Etat.— L'hon.  R.  W.  S(M.tt. 

Ministres  sans  portefeuille.— L'h(»n.C.  A. Gioffi  ion  ei  l'hon.  K.lî.DobolI 

Secrétaire  du  Conseil  privé. — M.  .John  .Joseph  Mcliee. 

Membres  du  Mthiat  da  Canada. 

(Traitements:  Président,  $4,000;  chaque  sénateur,  $1,000.) 

Président:  l'hon.  C.  A.  P.  Pelletiki:. 

QUÉBEC. 
Les  honorables 
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Armand,  J.  F.,  Rivière-des-Prairies, 
Baker,  G.  L.,  Sweetsburgh. 
Béchard,  Frs,  St-Jean  d'iberville. 
Bellerose,  J.  H.,  St- Vincent-de-Paul. 
Bolduc,  J.,  St- Victor  de  ïring. 
Boucherville,  C.  E.  B.  de,  Boucher- 
ville. 
Cochrane,  M.  H.Compton. 
DeBlois,  P.  A.,  Québec. 
Prummond,  G.  A.,  Montréal. 
Forsret,  L.  J.,  Montréal. 
Sir  Wm.  Kingston,  Montiéal. 


Landry,  A.  C.  P.  R.,  Stadacona. 
Masson,  L.  F.  lî..  Terrehonne. 
Moniplaisir,  H.jCapdelaMadeleine 
O'Brien,  .F.,  Montréal. 
Ogilvie,  A.  W.,  Montréal. 
Owen<,  Wm  ,  Montréal. 
Pelletier,  C.  A.  P.,  Québec. 
Price,  E.  J.,  Québec. 
Robitaille,  Théodore,  New  Carlisle. 
Ross,  J.  J.,SteAnne  de  la  Pérade. 
Thibaudeau,J.  R.,  Montréal. 
Villeneuve,  J.  0.,  Montréal. 
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)ob8on,  John,  Lindsay. 

'ergnson,  John,  Niagara  Falls. 

Jowan,  J.  R.,  C.  M.  C.,  Barrie. 

IcCallum,  Lachlan,Stroniness. 

IcKindsey,  George  C,  Milton. 

IcLaren,  P.,  Perth,  Ont. 


frid  Laurier. 
H.  Davics. 


T.  Bhiir. 
o. 

t.       ■•^''  .  ^■ 
^  Borden. 


ONTARIO. 

Les  iionorables 

McMillan,  Donald,  Alexandria. 
Macinnes,  Donald,  Hamilton. 
Merner,  Sam.,  New  Hamburg. 
Mowat,  sir  Oliver,  Ottawa. 
O'Donohoe,  John,  Toronto, 
llead,  Robert,  Belloville. 
Ueesor,  David,  Yorkville. 
Sanford,  W.  E.,  Hamilton. 
Scott,  R.  W.,  Ottawa. 
Smith,  sir  Frank,  Toronto. 
Sullivan,  M.,  Kingston. 
Vidal,  Alex.,  Sarnia. 

NOUVELLE-fiCOSSE. 

Les  honorables  '" 

Macfarlane,  A.,  Wallace. 
IMiller,  W.  P.  C,  Arichat 
Power,  L.  G.,  Halifax. 
Primrose,  C,  Pietou. 


Imon,  AV.  J.,  Halifax. 
;ickey,  R.  B.,  Amherst. 
le  Donald,  W.,  Little  Glace  Bay. 
lcKay,Th.,  Truro. 

ackoen,  David,  Little  Glace  Bay 

I  .   ;     NOUVEAU-BRUNSWICK. 
Les  honorables 

Poirier,  Pascal,  Sh^diac. 


T^i„  ,    ,     ,  .   .,    HAdams,  Michael,  New  Castle. 
ioly  do  Lntl).inere|Beard,  G.  T.,  Perth  Centre. 


Suowball,  J.  B.,  Chathani. 
Tninplo,  Thomas,  Frédéricton. 
AVark,  Duvid,  Fiedericton. 
"NVnod,  Josiah,  Sackville. 


Dever,  James,  St-Jean. 
1,,        ,,  ,,  ,,  ,    ..JLewin,  J.  D.,  St-Jean. 
I  'ïC".h.lwDobell|MeClelan,  A.  K.,  Kivorsido 

ILE   DU   PRINCE-EDOUARD. 
Les  honorables 

Arsenault,  J.  0.,  Ahraïus  Village.       INIai-donald,  A.    A.,  Charlottato' 
Ferguson,  D.,  ^Iar.sh(ield.  Prn\v.-o,  ."^.j  Murray  llarbour. 

COLOMBIE  ANGLAISE. 
Los  lionorables 


r,  $1,000.) 


E?.,  Stadacona. 
Terre  bonne. 

ipdelaMadeleinei 
éal. 

mtréal. 
itréal. 
Québec, 
ic. 

►re,  New  Carlîsle 
le  de  la  Pérade. 
Montréal. 

Montréal. 


Macdonald,W.J.,  Victoria.  Reid,  James,  Quesnellô. 

Mclnnes,  T.  R.,  Victoria. 

MANITOBA. 

Les  honorables 

Bernier,  T.  A.,  St-Boniface.  |  Kirchhoflfer,  J.  N.,  Brandon. 

Boulton,  C.  A.,  Shell motith.  |  Sutherland,  J.,  Winnipeg. 

TERRITOIRES  DU  NORD-OUEST. 
Ijougheed,  J.  A.,  Calgary.  1  Perley,  W.  D.,  AVn'.^aley. 

Greffier  du  Sénat: — Elouard  J.  Langeviu. 


i' 


è^' 


ri 


il 


':\i 
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Membres  de  la  Cbambre  de»  Conimanes  du  Canada. 

{Traitements:  Orateur,  $4,000  ;  chaque  député,  $1,000.) 

Orateur:  l'hon.  Jamks  David  Eixîar. 

QUÉBEC. 

COMTÉS.  ,    ,  DÉPUTÉS.  RÉSIDENCE. 

Argenteuil T.  Christie (1)  I*»  75   Lachute. 

Bagot Elavieii  Dupont c,  ace.  St-Liboire. 

Beauce Jos.  Godbout 1.,  140S.François(Beauce) 

Beauharnois ■ ..  J.  G.  H.  Berjjeron.        c,  48   St-Clém.  de  Beauh. 

Bellechasse •  Onésiphore  E.  Talbot 1.,  310  St-Mich.  de  Bellec. 

Berthier Cléoplias  Beausoleil 1.,  ace.  Montréal. 

Bonaventure W.  L.  B.  Fauvel 1.,  312  Paspt'biac. 

Brome  Hon.Sidney  A.  Fisber 1.,  H33  Ottawa.  ' 

Chamblv  et  Ver- 
chères Hon.  C.  A.  Geoffrion 1.,  398  Montréal. 

Champlain François  A.  Marcotte c,  480  Sie-AnnedelaPér. 

Charlevoix  ..  Louis  Charles  A.  Angers...  1.,  85    Murray  Bay. 

Châteauguay James  Pollock  Brown 1.,  730  St-Chrysostome. 

Chicoutimi  et  Sa- 

guenay Paul  V.  Savàrd l.,1500  Cbieoutimi. 

Compton Rufus  H.  Pope c,  500CookHhire. 

Deux-Montî^nes...  Jos.  Arthur  E.  Ethier 1.,  17   Ste-Scholastique. 

Dorchester Jean-Baptisto  Morin c,  224  Ste-Hénéd.  (Dore.) 

Drummond  et  Ar- 
thabaska Joseph  Lavergne l.,1253  Arthabaskaville. 

Gaspé  •*• Rodolphe  Lemieux 1.,  35    Montréal. 

Hocnelaga...  J.  Alexandre  C.  Madore  ..  1.,  506  Montréal. 

Huntingdon Julius  Scriver 1.,  800  Hômmingford. 

IbervilleetSt-Jean.  Joseph  Israël  Tarte 1.,  464  Ottawa. 

Jacques-Cartier Frédéric  D.  Monk c,  250  Montréal. 

Juliette Charles  Bazinet 1.,         St-Jean  de  Matha. 

Kamouraska Henry  G.  Carroll L,  2     Québec. 

Laçrairie  et  Na- 
pierville Dominique  Monet 1.,  54   St-Remi. 

Labelle J.  Henri  N.  Bourassa 1.,  469  Montebello. 

L'Assomption Joseph  Gauthier 1.,  120  Laurentides. 

Laval. Thomas  Fortin l.,lll  Ste-Rose. 

Lévis Pierre  M.  Guay. 1.,  825  Etchemin. 

L'Islet  Arthur  Miville  Déchêne...  1.,  6     Village  des  Auln. 

Lotbinière Côme  I.  Rinfret 1.,  406  Ste-Croix. 


r« 


(1)  La  lettre  c  signifie  conservateur  ;  i,  indépendant  ;  l,  libéral  ;  p,  protec- 
tionniste. Le  chiffre  qui  suit  ces  lettres  indique  la  majorité  obtenue  par  le 
député  aux  dernières  élections  fédérales. 
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anada. 

$1,000.) 


tÉSIDBNCB. 

;liute.  . 
Li  boire. 

rançois(Beauce) 
I!lém.  de  Beauh. 
Mich.  de  Bellec. 
ntrésd. 
iH'biac. 
awa.  .  t 

ntréal. 

■AnnedelaPér. 
rray  Bay. 

.hrysostome. 


fO.MTRS. 


nÉPUTÉS. 


kiiion^^é Joseph  H.  Legri.< 

tintic George  Turcot 

«is(iiioi Daniel  Bisliop  Meigs 

tciilni Louis  E.  Dii^as 

itimigny Philippe  A.  Choquette 

iiijorency Thomas  ('hase-Caisgrain... 

Uréal,Sti',-Mar.  Hercule  Dupré 

it féal,  St-Jacq...Odi Ion  Desniarais 

itréal,  St-i^aur..  Edward  Goff-renny 

itrôal,  St-Ant...  Thomas  G.  Roddick 

»tréal,SteAnn.  Michel  Josepli  F.  Quinn... 

sonneuye Raymond  Préfontaine 

olet Fabien  Boisvert 

tiac VVilliaiii  Jos.  Pouporo 

tneuf Hon.  sir    Henri   Joly    de 

Lotbinière,  K.  C.  M.  G... 

bec  Centre François  Langelier 

'        Est    Hon.  Wilfrid  Laurier 

"        Ouest Hon.  Richard  Reiil  Dobell. 

(comté)...-  Hon.  Charles  Fitzpatrick.. 

helieu  Arthur  A.  Bruneau 

hmondetWolfeMichael  Thomas  Stenson. 

nouski  — J.  B.  Romuald  Fiset 

uville L.  P.  Brodeur 


habaskaville. 

itréal. 

Uréal. 

nmingford. 

LWa. 

Itréal. 

ean  de  Matha. 

bec. 


coutimi. 
kshire.  > 

Hénéd    (Dore  \  pyacinthe Michel  E.  Bernier 

V,    oTc.}    3fiord. ^ Charles  Henry  Parnielee. 

arbrooke Hon.  William  B.  Ives 

ilanges r...  Augustin  Bourbonnais. 

instead Alvin  Head  Moore 

oaiscouata..^ Charles  Eugène  Pouliot... 

rrebonne Léon  A.  Chauvin. 

ois-Rivières      et 

trMaurice. Hon.  sir  Adolpjie  Caron... 

ludreuil Henry  Stanislas  Harwood. 

rigt Charles  Ramsay  Devlin... 

imaska Boch  M.  S.  Mignault . .:.... 


emi. 
tebello. 
rentides. 
lose. 

emin. 

ige  des  Auln. 

'roix. 


rai  ;  p,  protec- 
obtenue  par  le 


ONTARIO. 

ddington ...........  John  W.  Bell..... 

Igoma » Albert  Edward  Dyment.. 

[)thwell ».M...  James  Clancy 

rant,  South^. Robert  Henr^ 

rock  ville..».: Hon.  John  Fisher  Wood.. 

ruce.  East Henry  Cargill 


RÉKIDENCB. 

1.,  290  Louiseville. 

!.,  600  Ste-Julie  do  Som. 

1.,  21(»  Farnhan.. 

c,  291  Montcakn. 

1.,  200  Montmagny. 

'   ,45   Québec. 

I., 13(^3  Montréal. 

l.,13G8  Montréal. 

1.,  617  Montréal. 

c,  173  Montréal. 

c,  185  Montréal. 

1.,  1570  Montréal. 

c.,136Nicolet. 

c,  017  Morrisburg, 

\.f  4")   Ottawa. 

1.,  317  Québec. 

1., 2 140  Ottawa, 

1.,  231  Quél)ec. 

1.,  912  Ottawa. 

1.,  134  So roi. 

1.,  252\Votlon. 

1.,  105  Rimouski. 

1.,  817  Montréal. 

1.,  ace.  St-Hyacinthe. 

1.,  300  Waterloo. 

c,  247  Ottawa. 

I.,  200  Coteau  Landing. 

c,  455  Magog. 

I.,  bU'A  Uiv.duLoup(enba») 

c,  123  Montréal. 

c,  304  Ottsiwâ. 

1.,  497  Vandreuil. 

1.,  242Ayhner. 

1.,  10   Si-Miohel  d'Yam. 


.  c. ,  87    Desmond. 
.  l.,1820ThessaIon. 
.  c,  59    Wallaceburzh. 
.  c,  91    Brantford. 
.  c,  250  Brockviile. 
.  c,  180  Cargill. 


4»>  — 


CiOMTés. 


DÉI'ITÉS. 


^1  t 


Bruce,  Nortb Alexander  McNeill 

Bruce,  0 John  Tolmie 

Cardwell William  Stubbs 

Carleton William  T.  Hodgins 

Comwall   et   Stor- 

mont Darby  Bergin 

Dundae Andrew  Broder 

Durham  Est Thomas  D.  Craig 

Durham  Ouest Robert  Beith 

Elgin  Est Andrew  B.  Ingram 

Elgin  Ouest George  Elliott  Casey 

Essex  Nord Wm  McGiegor 

Essex  Sud Maklon  K.  Cowan 

Frontenac David  Dickson  Rodgers... 

Qlengarry Roderick  R.  McLennan...» 

QrenvilleSud John  D.  Reid 

Orey  Est Thomas  S.  Sproula 

Qrey  Nord William  Paterson 

Qrey  Sud Geo.  Landerkin 

Haldimand     et 

Monck L'hon.W.  II.  Montague..... 

Halton » David  Henderson 

xT..^;u.v«/o<i;A»oa\  /  Thos  H.  MarPherson.... 
Hamilton  (2  sièges)  |  Andrew  T.  Wood 

HastingsEst Jeremlah  H.  Hurley 

Hastings  Nord Alex.  W.  .arscallen 

Hastings  Ouest Henry  Corby 

Huron  Est Peter  Macdonald 

fluron  Sud John  McMillaii 

Huron  Ouest Malcolm  C.  Cumeron 

Kent Archibald  Campbell... 

Kingston Byron  Mofi'att  Bti|ton 

Lambton  Est John  Fraser .„« 

Lambton Ouest James  Frederick  Xtister.... 

Lanark  Nord Bennett  Rosamond 

Lanark  Sud Hon.  John  G.  Haggaxt 

Leeds  et  Greuville..  Francis  Théodore Frost... 

Leeds  Sud George  Taylor. 

Lennox Urian  Wilson « 

Lincoln  et  Niagara..  William  Gibson 

London Thomas  Beattie 

Middiesex  Est James  Gilmour 

Hiddlesex  Nord Valentine  Hatz 

Middiesex  Sud Malcolm  McGugan... 

iddlesex  Ouest....  Wm  Samuel  Calvert 


RÉSIDBNCB.        ' 

c,  31    Wiarton. 
p.,480Kincardine. 

386  Caledon. 
c,  200  Hazeldean. 


c,  261 
c,  11 
c,  159 
1.,  62 
c,  204 
1.,  738 
1.,  405 
1.,  256 
accl. 
c,  742 
c,  117 

c,  im 

h,  32 
1.,  74 

c.;  60 
c,  84 
1.,  123 
1.,  24 

I.,  130 
c,  715 
c,  245 

1.,  m) 

300 

233 
15'i 
40 
l.,1118 
C,  200 
c,  379 
I.,  11 
c,  600 
c,  141 
1.,  429 
0.,  Hl 
c,  300 
1.,  62 
h,  375 
].,  348 


1., 
1., 

1m 

1., 


Comwall. 

Morrisburg. 

Port  Hope. 

Bowmanville. 

St  Thomas. 

Fingal. 

Windsor. 

Windsor. 

Kingston. 

Alexandria. 

CardiQal. 

Markdale. 

Brandford. 

Hanover. 

Dunn  ville. 

Acton. 

Hamilton. 

Hamilton. 

Belleville. 

Atarmura. 

Belleville. 

AVingham. 

Uoni'tauce. 

Goderich. 

Toronto  Junotioii 

Kin^rston. 

Petrôlea. 

Sarnia. 

Almonte. 

Ottawa. 

Smith's  Falls. 

Gananoque. 

Nàpanee. 

Beamsv'illo. 

London. 

Dorchester. 

Mouit  CarmeL 

Mount  Brjdges. 

Napier. 


HÊBIDENCS. 


480  Kincardine.  I,   , 

386  Caledon.  |kok» 

200  Hazeldean.  P^ing 

Mblk  Nord 

251  Cornwall.  polk  Sud.... 

11    Morrifiburir  Ithumberland  E 

|159  Port  Hope  ithumberland  0 

P2  Bowmanviile  |a"oNord 

204  St.  Thomaa  *  |ario  Sud 

|738  Fingal.  |a"<^'  Ouest 

'-fl  w-"?*'^'-  Pwa  (cité),  2  8... 

o  Windsor.  W       \ 

Kingston.  tP^^  I^ord .«. 

'"^2  Alexandrie        i^^  ^^^ 

"7  Cardinal.     *       ¥ 

tôy  Markdaie  1*"^  ^^'^ 

i2  Brandford.         t*^  Sud 

^4   Hanover.  lerborough  Est... 

■erborough  Ouest 

\0  Dunnville.         ftscott 

»4   Acton.  ince  Edward 

23  Hamilton.  Infrew  Nord 

'4   Hamilton.  Infrew  Sud 

;30  Belleville.  Bssell 

15  Alarmura!  Imcoe  Est 

45  BelJeville.  pncoe  Nord 

f><'  Wingham.  Iiuooe  Sud 

^^^  Constance.  Jrorito  Centre 

--  Oodericb.  *  »ronto  Est 

33  Toronto  Junctioj&ronto  Ouest  (2 s.) 

>-' Kinjîston.  T 

^   Petiûlea.  licloria  Nord 

8  Sarnia.  lictoria  Sud 

'0  AJinonte.  I^aterloo  Nord 

9  Ottawa.  f^aterloo  Sud 

Smitii's  Falls.     v  ^lland 

0  Gananoqua  £eliington  Centre.. 

1  Napanee.  Wellington  Nord... 

)  Beamsv'ille.  w  ellington  Sud 

^  London.  f^entworth     Nord 

I  Dorchester.  l  ®^  Brant 

MouitCarmeL     |;oi^tworth  Sud».» 

Mount  Brvdges.   W^'^  ^^t 

Napier.  f  ork  Nord ..«« 

"ork  Ouest 


!•••••••• 
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DÉPUTÉS. 

George  McCormick. ., 

James  B.  Klock 

John  Charlton  

Hon.  David  Tisdale 

Ëflward  Cochrane 

George  Guillet 

John  A.  McGillivray 

Léonard  Burnett 

Hon.  James  David  E  igar, 
f  Napoléon  A.  Belcourt... 
\  William  Hutchison    ... 

James  Sutherland 

L'hon.  sir  R.  J .  Cartwright. 

J.  Fealherston 

Alex.  F.  MaoLaren 

Dilnian  Kinsey  Erb 

John  Lang 

James  Kendry 

Isidore  Proulx 

William  Varney  Pettet 

Thomas  Mackie » 

John  Ferguson 

Williim  C.  Edwards 

William  H.  Bennett 

Dalton  MoCarthy 

Richard  Tyrwhitt 

William  Lount.. 

John  RoSH  Robei.son 

Edw.  Frédéric  Clarke ... 

i  Edmund  Boyd  Osier 

Samuel  Hughes 

George  McHugh 

Joseph  E.  Seagram. 
James  Livingston  .. 
William  McCleary» 

Andrew  Semple 

James  McMullen 

Christian  Kloepfer.. 


•  •••••••• 


c„ 

c,  988 
1.,  544 
c,  267 
c,  397 
c,  621 
c,  36 
1.,  143 
I.,  696 
I.,  476 
1.,  191 
1,1814 

c,  43 
1.,  112 
l.,  448 
c,  348 
l.,  384 
p.,  217 
I.,  63 
c,  300 
1,1217 
c,  255 
1175 
c,  402 
I.,  240 
i.,1617 
c,  411 
c.,573 
c.,260 
1.,  62 
c,  307 
1.,  89 
c,  175 
L,  642 
1.,  166 
c,  138 


RÉ8IDBNCB. 

Orijlia. 

Kloek's  Mill0. 

Lynedoch. 

Simcoe. 

Edville. 

CoboMrg. 

Uxbriiige. 

Greenbank. 

Toronto. 

Ottawa. 

Ottawa. 

Wood  stock. 

Ottawa. 

Streetsville. 

Stratford. 

Seabringville. 

Jermvn. 

Peterborough. 

Pluntagenet. 

West  Lake. 

Pembroke. 

Adniaston. 

Hockland. 

Midland. 

Toronto. 

Bradford. 

Toronto. 

Toronto. 

Toronto. 

Toronto. 

Lindsay. 

Lindsay. 

Waterloo. 

Baden. 

Thorold. 

Fergus. 

Mount  Forest. 

Guelph. 


James  Somerville 

Christian  Kloepfer 

Wm  Finlaj  Maclean». 
Hon.  William  Mulock. 
N.  Clarke  Wallace 


l.,1121  Dunda9. 
1.,  189Gue'ph. 
c,  3     Toronto. 
1.,  658  Ottawa. 
c.,4868  Woodbridge» 


-4a- 


NOUVELLii-ÉCOSSl!:. 


oomtAi. 

Annapolis  

Antigonish 

Cap-Broton  (2  siôg.) 

Colchester 

Ciimberland ...,..,  . 

Di^'by 

Giiysborough 

Halifax  (2  8iège.L')... 

Hants 

Invernoss 

King's 

Lunenbiirg 

Pictou  (2  sièges).... 

Queen's    et    Shel- 

bonrne 

Richmond 

Victoria 

Yarmouth 


Albert 

Carleton..'. 

Charlotte 

Gloucester.... 

Koiit 

Kiiifx's 

Northuniberland... 

Ristigonche    

St.Jobi)(cité) 

St.  John    (cité    et 
comté). 

Victoria 

Westmoreland 

York ;..., 


DÉPOTÉS. 

John  B.  Millfl 

Colin  F.  Mcisaac 

f  Hector  F.  McDougall 

\  Hon.  sir  Chas  Tupper. 

Wibert  D.  Ditnock 

Hance  J.  Logan 

Albert  J.  S.  Copp 

Duncan  C.  Fraser 

liobert  L.  Horden 

Benjamin  Ruspell 

Allen  Haley 

Anj^us  Mclionnan 

Hon.  Fre<l.  B.  Borden 

Chas  E.  Kaiilhach 

Hon  Charles  H. Tupper. 

Adam  Carr  Bell 


{ 


c,  189 
1.,  113 
c,  802 
c,  (314 
c„217 
I..  15") 
1.,  29 
1..  88 
c,  72 


{ 


Hon.  Wm  Bnllock  Ives.... 

J.  A.  Gillies 

Johr.  \j.  Bethune 

Thomas  Barnard  Flint 


1.,  41 
].,  82 
1  ,  4G(i 
c,  102 
c,  228 
c,  4 

1 

■  V 

1.,  198 
c,  11 
r.,  117 
1.,  675 


N0UVEAU-BRUN8WICK. 

William  J.  Lewis i.,  243 

Frederick  Harding  Haie...  c,  366 

Gilbert  W.  Ganong c,  471 

ThéotiniB  Blancharil c,  842 

George  V.  ^Iclnerney c,  532 

Jamea  Donivlle :  1.,  703 

James  Uobinson c,  508 

JohnMcAllister ,  c,  31 

John  Valcntine  Ellis 1.,  662 


nÉHIPHNCB. 

Anna{)oliM. 

Anti>;oniBh. 

Chrintmas  Ild. 

Ottawa. 

Tniro. 

AiuluTSt. 

Digby. 

New  Glasgow. 

Halifax. 

Halifax. 

Wind.soT. 

]Vlarj:tred. 

Ottawii.. 

Lunenbur;.', 

Halifax. 

New-Gla«gow. 

Ottawa. 
St.  Peters. 
Baddeck. 
Yarmouth. 


Hillsborongh. 

Woodstock. 

St.  Stephen. 

Caraguet. 

Richibucta 

Rothsay. 

Millerton. 

CampbelltoiL 

»t.  John. 


J(Tfieph  JohnTucker 1.,  144  St.  John. 

LMion.  John  Costigan...  ...  c,  540  Ottawa. 

Henry  A.  Powell ^ c.,  15    Sackville. 

Hon.  George  Enias  Foster.  c.,1525  Ottawa. 


ILE  DU  PRINCE-EDOUARD. 

King's A.  Colin  MacDonald c,  23   Montagne  Bridge. 

Prince  Eaçt John  Yeo U  121  Port  Hill. 

Prince  West Edward  Hackett c,  74   Tignish. 

OitAAn'u  i  Aloxaitder  Martin c,  284  ValNn'field 

Viueeu s.. \i^on.  Louis  H.  Davies...!..  363 Ottawa. 


-49  — 
MANITOBA. 

COMTÉS.  DÉPUTÉS. 

don D.ilton  McCarthy 

r Robort  Lorne  Hi'.'hardson. 

onald Nathaniel  Boyd..... 

netto Williuiu  James  Hoche 

•ncher Alph.  A.  C.  La  Rivière 

rk John  Alex.  Macdonald 

lipog Hon.  Ilugh  J.  Macdonald. 


RÉSIDBNCB. 

386   Toronto. 
1.,  54    "\Vinni|"Kig, 
c,  200 (^arberry. 
c,  03    Minnodosa. 
c,  700  8t- Boni  lace. 
1.,  1     Winnijîeg. 
c,  132Winnipeg. 


,    .  TERRITOIRES  DU  KORD-OUEST. 

rta Frank  Olive;- 1.,  900EdmontoTî. 

liboia  Est James  Moffat  Douglas 1040  Dongola,  Moosom. 

"         Ouest...  Nicholas  Flood  Davin c,        Regina. 

atchewun 


:  COLOMBIE  A NGLAISR 

[ard George  Ritchie  Maxwell...  1.,  400  Vancouver. 

boo  et  Yale Hewitt  Bostock L,  150  Monte CreekRanch 

Westminster..  Aulay  Morrison 1.,  366  New  Westminster. 

'ouver  ..  

.rin  (9  fli^(rftH^    /  Thomas  Earle. c,  200  Victoria. 

)ria  (Z  sièges  j..  ^  ^^^  ^^  Gawler  Prier...  c,  100  Victoria. 

ier  de  la  Chambre  des  Comm.: — J.  G.  Bourinot,  C.M.G.,LL.D.,D.C.L. 


Magistrats  de  district  po  ^r  la  province  de  Qnébeo. 

JURIDICTION.  NOMS.    ..  RÉSIDENCB. 

^ord  et St-François Geo.  E.  Rioux... Sherbrooke. 

toutimi Pierre  D'Autenil RobervaL 

)é  (Bonaventure) Ménalque  Tremblay New  Garlisle. 

fi'âSh"""'* }  «•-  ^«•'p-'- • !"-"»«• 

Iwa,  Terrebonne J.  T.  St-Julien Ajrlmer. 

loiiski A.  P.  Garon RimouskL 

lenay R.  P.  Vallée ., Québec. 

tlSlifÉTchelfeu.''  !   J-  M-  »^«««<» • -Trois-Rivière. 

lelieu C.  Dorion Sorel. 
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SliOB      DU     GOUYBBNBMBNT,     QuiBBG. 

Lieutenant-gouverneur  {traitement:  $10,000):  Son  Honneur  .Torb^ 
Adolphb  Chaplbau,  commandeur  de  la  Légion  d'honneur,  etc| 

Conseil  exécutif. 

{Traitements:  Premier  ministre,  $5,000  ;  les  autres  ministre^,  $4,C 
Premier  et  commissaire  des  travaux  publics. — L'hon.  E.  J.  Flynn. 
Commissaire  de  l'agriculture  et  de  la  colonisation.— L'hon.  L.  Beaul 
Commissaire  des  terres  de  la  couronne.— L'hon.  G.  A.  Nantel. 
Procureur  général. — L'hon.  L.  P.  Pelletier. 
Président  du  conseil  législatif  et  du  conseil  exécutif. — L'hon.  Thj 

Ch&pa.\a. 
Secrétaire  et  régistraire  de  la  province.— L'Hon.  M.  F.  Hackett 
Trésorier  de  la  province.— L'hon.  A  W.  Atwater. 


Conseil  législatif. 


{Traitements:  Orateur,  $3,000;  chaque  conseiller,  $800.) 
Orateur  :  l'hon.  T.  Chapais. 


NOMS  DES  OONSBILLBRS. 


LEUR  RÉSÎDBNC& 


Les  hon.  Horace  Archambeault.. Montréal. 

**    Nicodôme  Audet St- Anselme. 

Chs  B.  de  Boucherville Boucherville. 

G.  Ouimet St-Hilaire. 

George  Bryson,  junior Fort  Conlonge, 

Thomas  Chapais Québec. 

N.  C.  Cormier PU's<i'«ville. 

J.  A.  Dorion St-Ours. 

Pierre  Garneau Québec. 

Francis  £.  Gilman Montn'al. 

V.  W.  Larue Québec. 

J.  G.  Laviolette Montréal. 

David  Marsil St-Eustache. 
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F.  X.  0.  Méthot St-Pierre-les-Becquets. 

Thomas  P.  Pelletier Trois-Pistoles. 

Wilfrid  Prévost Montréal. 

D.  A.  Ross Québec. 

J.  J.  Ross  .^ Ste-Anne  delà  Péradal 

John  Sh^ples Québec. 

Louis  Sylvestre Ile-Dnpas. 

Louis  Tonrville     Montréal. 

J.  K.  Ward Côte  St-Amoine,  Mon'r| 

Thomas   Wood Dunham  Flats. 

Greffier  du  Conseil  législatif; — M.  Louis  Frécliette. 


••  '  f^^ivumm-HK"  .<■  ■• 
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m  Honneur  .Toab 
m  d'honnerir,  etc 


38  ministreH,  $4,0( 
on.  E.  j.  Flynn. 


.  A.  Nantel. 
mtif.— L»hon.  Th 
^f.  F.  Hackett 


Assemblée  législatiTe. 
{Traitements:  Orateur,  $2,000 ;  chaque  député,  $800.) 
Orateur  :  l'honorablb  P.  E.  LbBlano. 

X>HTAs.  DâPUTÉB.  RÏtelDBNC& 


teuil Wm.  J.  Simpson (l)c.,  37   Lachute. 

baska J.  E.  Girouard 1.,  97  Drum in ond ville. 

M.  McDonald „ c,  22   St-André  d*Acton. 

6 J.  Poirier c,  400  St-Jo8.de  la  Beau  «. 

— L'hon.  L.  Beauliarnois E.  H.  Bisson BeanharuoiH. 

îhasse L.  A.  Turgeon 1.,  18   Lévis. 

ier V.  Allard. c,  131  Berthierville. 

irenture 

e     •. R.  N.  England c,  394Knowlton. 

ibly 

iplain P.  Grenier,  M.  D c,  789  St-Maurire. 

evoix. Jos.  Morin 1.,  81    Baie  St-Paul. 

lauguay Wm  Greig c,  52   Ormstown. 

utimi  et  Sa- 

nay H.  Petit c,  301  Chicoutimi. 

>ton Chs  McClary c,  974Clifion. 

Montagnes...  Benj.  Beauchamp St-Hermas. 

lester... L'hon.  L.  P.  Pelletier. c,  171  Québec. 

im.  et  Artha- 

ka P.  J.  Cooke c,  6     Montréal. 

é  L'hon.  E.  J.  Flynn c,  702  Québec. 

elaga « , 

ingdon G.  W.  Stephens 1.,  55   Montréal. 

ille F.  Gosselin,  fils 1.,  552  St- Alexandre. 

les-Cartier 

tte J.  M.  Tellier c,  77  Joliette. 

ouraska C.  A.  Desjardins c.,acc.  St-André  deKam 

5t-Jean J.  Girard c,  55   St-Gédéon. 

irie Cyrille  Doyon c,  226  St-Isidore. 

^^ ^  omption Joe.  Marion c,  279  St-Paul  l'Ermite. 

Tn-iAa.Ron/>ii<^fa  M^ L'hon.  P.  E.  LeBlanc c.acc.  Montréal 

Mstoles  I ï-  A.Baker c,  295 SIrNicolas. 

\g^l^       '  |et Fi  G.  M.  Déchéne ^ L,  2     Québec. 

nière E.  H.  Laliberté 1.,  179Warwick. 

inongé H.  Caron 1.,  325  St-Léon. 

ne L.  F.  Pinault 1.,        Québec. 


[jseiller,  $800.) 

!UR  RÉSIDBNCl. 

éal. 

elme. 

erville. 

iiire. 

on  longe. 

e. 

'Ville. 

s. 

c. 

fal. 

il. 
tache. 


ne  de  la  Pérade.1 


pas. 

?al, 

>Antoine,  Mon'r| 

m  Flats. 

Fréchette. 


Cl  . 


Tia  lettre  c  signifie  conservateur  et  /,  libéral.   Le  chififre  qui  suit 
Is  indique  la  majorité  obtenue  par  le  député  aux  dernières  éleoti  >U4 
Inciales. 
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COMTÉS. 


DEPUTES. 


RESIDENCE. 
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Mégantic J.  King c,  474  Québec. 

Missisquoi E.  E.  Spencer c,  447  Frelighsburg. 

Montcalm   0.  Magnan c,        St-Alexis. 

Montmagny N.  Bninatchez 1.,  110 St-Thomas. 

Montmorency Edouard  Bouffard •   c,  212  Québec. 

Montréal  No  1  F.  Martineau c,  456  Montréal. 

No  2 O.  M.  Auge c,  133 

No  3 D.  Parizean c,  301 

No  4 L'hon.  A.  W.  Morris c,  67 

No  5 L'hon.  J.  S.  Hall c.  2201 

No  6. J.  E.  Guérin,  M.  D c,  459 

Napierville L.  Sto-Marie 1.,  172St.-Réini. 

Nicolet L'hon.  L.  Beaubien c,        Montréal. 

Ottawa  (comté) N.  Tétreau c,  665  HuU. 

Pontiac D.  Gillie- 1.,  398  Braeside. 

Portneuf Jules  ïossier c,  22   Québec 

Québec  Cuntre V.  Chateauvert  c,  147       " 

Est L'hon.  Joseph  Shehyn 1.,  531 

Ouest F.  Carbray c, 

(comté) .' ..••' 

Richelieu L.  Lacouture cl  273Sorel. 

Richmond J.  Bédard c,  179  Richinond. 

Rimouski Aug.Tessier.. 1.,  53    Rimouski. 

Rouville A.Girard 1.,  25    Marieville. 

St-H>acinthe Dr  A.  P. Cartier. c,  62   Ste-Madeleine 

St-Jean L'hon.  F.  G.  Marchand 1.,  167  St-Jean  d'Iber 

St-Maurice  •.  L.  T.  N.  L.  Duplessis c,  ace.  Trois-Rivières 

Shefford A.  F.  Savaria c,        Waterloo. 

St-Sauveur S.  N.  Parent c,  45    St-Sauveur. 

Sherbrooke» L.  E.  Panneton c,  12   Sherbrooke. 

Boulanges A.  G.  Bourbonnais L,  50   Montii'a  . 

Stanstead  L'hon.  M.  F.  Hackett c,  100  Stans^tta  i. 

Témiscouata.. Nap.  Rioiix c,  8)   Trois-Pistoles. 

Terrebonne L'hon.  G.  A.  Nantel c,  ace.  Montréal. 

Trois-Rivières  T.  E.  Normand c,  Û     Trois-Rivièrea 

Vaudreuil H.  Cholette c,        Ste-Justine 

Newton. 

Verchères A.  A.  E.  E.Lussier 1.,  54   Varennes. 

Wolfe J.  A.  Chicoyne c,  600  Sherbrooke. 

Yamaska «...  V.  Gladu L,  136St-FrançoiBdu 

Greffier  de  l'Assemblée  législative  : — M.  L.  G.  Desjardins.     Kiti 

pvi 

Si  on  fait  réellement  ce  qui  est  le  devoir,  avec  le  temps,  on  arrivcBJ^' 

l'aimer. — Kuskin.  W®J 

îB 

im 


RESIDENCE. 

474  Québec. 
447  Freliî^hsburg, 

St-Alexis. 
llOSt-Thomas. 
212  Québec. 
456  Montréal 
133        •« 
301         **       V 
37 
201 
159 

l72St-Réini. 
Montréal. 
565  Hull. 
m  Braeside. 
'2   Québec 

:47 

i31 
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•••••t«« 
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!73  Sorel. 
7î)  Ricliinond. 
'3    Rinionski. 
5    Marievil!e. 
2   Ste-jMadeleine 
67  St-Jean  d'Iber 

Trois-Rivières, 

Waterloo. 

St-Sîiiiveur. 

Sherbrooke. 

Monti  ('a  . 
)0  Stan.sttra  i. 

Trois- Pistoles. 

Montréal. 

Troia-Rivières. 

Ste-Jnstine 
Newton. 

Varennes. 
lO  Sherbrooke. 
6St-Françoi8du 

î.  Besjardins. 
;emps,  on  àrrivd 
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Conseil  de  l'Instractlon  publique. 

COMITÉ  CATHOLIQUE. 

t:  L'hon.  Boucher  de  La  Bruère,  surintendant — S.  E.  le  Car- 
îhereau;  LL.  GG.  les  archevêques  de  Montréal  et  d'Ottawa» 
ques  de  Trois-Rivières,  Riniouski,  Sherbrooke,  St-Hyacinthe, 
hicoutimi,  Valleyfield  et  Mgr.  M.  Z.  Lorrain,  évéque  de  Cythère, 
jostolique  de  Pontiac  ;  l*hon.  L.  F.  R.  Masson,  Terrebonne  ; 
î  L.  A.  Jette,  Montréal  ;  Thon.  F.  Langelier,  M.  P.,  Québec  ; 
•race  Archambeault,  C.  L.,  Montréal;  l'hon.  Thomas  Chapais, 
Jbec  ;  Thon.  Géd.  Ouimet,  St-Hilaire  ;  MM.  P.  S.  Murphy,  Mont- 
ène  Créneau,  C.  R.,  Arthabaskaville  ;  H.  K.  Gray,  Montréal  ; 
ohon,  M.  D.,  Montréal. — Secrétaire  :  M.  Paul  de  Cazes 

Conseil  d'Agricnltnre  de  la  province  de  Qnébec. 

A.  C.  P.  R.  Landry,  président,  Villa  Mastaï;  l'hon.  John  Mcln- 
terville  ;  l'hon.  H.  G.  Joly  de  Lotbinière,  Québec  ;  Rév.  M. 
niny,  St-Georges,  Beauce  ;  l'hon.  F.  X.  O.  Méthot,  St-Pierr© 
nets;  Benjamin  Beauchamp,  M.  P.  P.,  St-Hermas  ;  Milton 
d,  M.  P.  P.,  Acton  Vale  ;  Joseph  Girard,  St-Gédéon  ;  J  de  la 
e  Taché,  Québec  ;  L.  J.  A.  Marsan,  l'Assomption;  Robert  Nese, 
Timothée  Brodeur,  St-Hugues  ;  Charles  D.  Tylee,  Ste-Thérèse 
ville  ;  Hiram  S.  Foster,  Knowlton  ;  Rév.  M.  È.  Dauth,  St-Léo- 
r  Wilfrid  Grignon  C^^vAdôle  ;  Basile  Lamarre,  Longueuil  ; 
.  Tremblay,  Ste-Anii'"  <  ocatière  ;  A.  A..  Ayer,  Montréal  ;  Ora 
,  Brome  Corner  ;  Anr  x  \  T.  Dawes,  Lachine  ;  Ed.  A.  Barnard, 
,  Québec. 

Jonseil  des  Arts  et  Hanufactores  de  la  province  de  Québec. 

iounn^président,  Montréal  ;  E.  E.  Taché,  Qnébec  ;  J.  F.  Peachy, 
Rév.  J.  C.  K.  Laflamme,  Québec  ;  Geo.  Emile  Tanguay,  Qué- 
lormand,  M.  P.  P.,  Trois-Rivières  ;  A.  G.  Lomas,  Sherbrooke  ; 
m,  St-Hyacinthe  ;  G.  Boivin,  Montréal  ;  Andrew  Boyd,  Mont- 
Roy,  Montréal  ;  J.  MacFarlane,  Montréal  ;  J.  D.  Rolland, 
[1  ;  F.  J.  Hart,  Montréal;  J.  C.  Wilson,  Montréal  ;  W.  McMas- 
itréal  ;  l'hon.  L.  Beaubien,  commissaire  de  l'agricultiire  et  de 
[isation  ;  l'hon.  L.  P.  Pelletier,  secrétaire  provincial  ;  l'hon.  P. 
Bruère,  surintendant  de  l'Instruction  publique,  Montréal  ;  S. 
mson,  secrétaire.  Bureau,  76,  rue  St-Gabriel,  Montréal. 

Compagnie  d'exposition  de  Montréal. 

►res  ex  officio  :  l'hon.  commissaire  de  l'agriculture  et  de  la  coloni- 

l'assistant-commissaire  de  l'agriculture;  le  président  du  conseil 

ilture  et  le  président  du  conseil  des  arts  et  manufactures  ;  l'iion. 

tville,  président;  P.  Lyall,  H.  Prévost,  vtce-jprésidi^nt,  Wm  Ewin^, 

lias-Turenno,  T.  A.  Trenholme,  S.  H.  C.  Miner,   S.  J.  Doraii,  G. 

1er.   Directeurs  représentant  le  gouvernement  provincial  :  l'iiou. 

iBIanc,  D.  Parizenu,  M.P.  P.  ;  S.  C.  Stevenson,  «ccr^^um-.  Bureau, 

hument  national,  Montréal. 
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TRIBUNAUX. 
Cdur  Suprême  de  la  Puissance  du  Canada.— (iS'i^^é  à  Ottavi 
Juge  en  chef:  Sir  Henry  Strong  ; — juges    puînés:   les  hoi  \ 
Elzéar Taschereau,  J.W.  Gwynne,  R.  Sedgewick,  G.  E.  King ot  D. <  jel 
(Traitements:  Juge  en  chef,  $8,000  ;  chacun  dos  autres  juges,    ;él| 
R.  Cassels,  C.  B.,  régistraire.— C.  H.  Masters,  assist.i-aj)|)orteiv.i 

Cour  de  l'Echiquier. 

{Peut  siéger  en  tout  lieu  dans  le  Dominion.) 

L'hon.  Geo.  W.  Burbidge,  juge. — L.  A.  Audette,  avocat,  régistljin 

i\i 
IWI 

lui 

,EJ 


Commissaires  des  Licences  pour  la  cité  de  Montréal. 

MM.  C.  A.  Dugas,  M.  C.  Desnoyers,  et  B.  A.  T.  de  Montigny. 
Secrétaire,  M.  A.  B.  Archambault. 
Séances  :  le  mardi  et  le  jeudi  après-midi. — ^Bureau,  au  palais  d| 

.  TRIBUNAUX  DE  LA  PROVINCE  DE  QUÉB& 

Juges  de  la  Cour  di  Banc  de  la  Reine. 

Juge  en    chef:    l'hon.   sir  Alex.  Lacoste ;— juges  puînés: 
L.  F.  G.  Baby,  J.  G.  Bossé,  J.  Blanchet  et  J.  S.  C.  Wurtele. 
(  Traitements:  Juge  en  chef,  $6,000  ;    chacun  des  autres  juges, 
L.  F.  W.  Marchand,  C.R.,  greffier. 

Noms  des  Juges  de  la  Cour  Supérieure,  leur  résidence  et  les  dis 

leur  sont  assignés. 

NOMS.  RÉSIDENCE. 

Hon.    C.    J.     Doherty, 

juge  puîné $6,000 

Hon.  Ls  A.  Jette,  j.  p 

Chs  I.  Gill,  j.  p 

M.  Mathieu,  j.  p.... 

L.  0.  Loranger,j.  p. 

M.  M.  Tait,  j  p 

C.  P.  Davidson,  j.p. 

S.  Pagnuelo,  j.  p...« 

Arcliibald,  j.  s...... 

J.  J.  Curran,  j.  p... 

L.  E.  N.   Casault, 

juge  en  chef... 6,000 

HoD.   A.    B.'  iiouthier, 

juge  puîné 6,000 

A.  B.  Caron,  j.  p....     " 

F.  W.  Andrews,  j.p.    '* 

J.  D   Furcell,  j.  c.de  c*'  3000 
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«.Montréal. 
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Montréal,  et 
tie  de  l'errol 


le. 
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Québec 


••••#••• 


lei 
sl^ 

Qui'bec,  et  ur  '''^• 
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Clis  Cimmpagne  " 
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—{Siégea  Ottavi 

,  ÇL"în^V  les  hor 
!K,  (i.  E.  KinjfotD 

dos  autres  juges,  ^ 
8,  assist.-ia])|)orteB 

Dominion.) 
ette,  avocat,  régistl 

olté  de  Montréal. 

•  de  Montigny. 

areau,  au  palais  d| 

'E  DE  QUÉBEI 

la  Reine.  ^ 

H,?.S®s  puînés:! 
C.  Wurtefe. 

des  autres  jugefl 
greffier.        *'  °    '' 
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NOMS.  RÂSIDBNCE. 

;e^x^!r:'!:6XKK.}«o"''^' { 

élanger,  j.  p....  4*000  Beauharnois 

.Gharlandjj.p.     "       St-Jean 

"  '  ''      Trois-Rivières 

Sherbrooke 

Montréal 

Aylmer 

St-îiyacinthe. 

Knowlton 

Montréal 

Fraserviile 

Aithabafikaville.... 

Québec 

Québec 


L  Bourgeois,],  p. 
^.  Brooks,.].  p... 

de  Loriiiiier, j.p.  ** 
|G.  Malhiot,j.p...    " 
lis  Tel  lier,  j.p.. 
IW.  Lynch,  j.  p. 

puimet,  j.  p 

lE.Ciinon,j.  p... 

L.Plamondon,  j.  p.  " 

iarue,  j.  p. 

T.  Pelletier,  j.  p. 

Billy.j.  p 3,500  New-Carliale 

L.  Gagné,  j.p "      Chicoutimi.. 


« 

u 
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DISTiaCTS. 

• 

Terre  bonne. 

Beauharnois. 

Iberville. 

Trois-Rivières. 

8t- François. 

Joliette.[d' Argent  eu  il. 

Ottawa   et   le  comté 

St-Hyacinthe. 

Bedtord. 

Richelieu. 

Kamouraska. 

Arthabaska. 

Rimouski.    [Beauce. 

Mongtmagny  et 

Gaspé.  [nay* 

Chicoutimi  etSagu^ 


Protonotaires  de  la  Gonr  Sapérienre. 


Bidence  et  les  dlswsTRicrs. 


NOMS. 


Chhf-ueu. 


Montréal,  et 
tiède 'Jet roi 


Qn.'bec,  et  u 
d'Artha!» 


ska Rainville  &  Laurier. Arthabaskavilla 

DisTRit^ Vézina  &  Chassé St-Joseph. 

mois Moïse  Bran  chaud Beaubarnois. 

Léonard  <%  Noyés Sweetsbur^. 

hnii F.  X.  GoR«eIin Chicoutimi. 

G.  F    Macgnirel  f  New  Carlisltti 

J.  X.  Lavoie Ç \  Percé. 

e ....Marchand  &  Bélanger St-Jfan. 

.;...DewrocherR  &  Desileis Joliette. 

raska J.  G.  Pelletier. Fraserviile. 

at^ny Bender  &  Murtineau Montraagny. 

ul HoD.  Arthur  Turcotte.... » Montréal. 

Aylmer. 

Fiset,  Burroughs  &  Cumpbell Québec. 

en A.  N.  Gouin... , Sorel. 

ski Letendre  &  Chamberland Kiniouski. 

ay Duberger  &  Martin iMnrray  Bay. 

iMÇois Cabana' À  Bowen  -. .tthnrbrrw^k^ 

cintlie Roy  &  Beauregard !^t- Hyacinthe. 

onue Chsde  Montigny. 8t^'^^iol»4i<j|ue 

ivières, de  Lottinville  et  Desilets Troi<-|{i\  iCr 


s. 
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REGISTRATEURS  DE  LA  PROVINCE  DE  aÛEBS 


Comté  ou  Div. 
d' Enregistrement. 


Lieu  où  se  tient  le  bureau 
d'Enregistrement. 


Nom  du  RégisJ 


.. 


Argenteuil Lachute ^...Thomas  Barron. 

Arthabaska Arthabaskavutc M.  J.  A.  Poisson. 

Bagot St-Liboire John  Morrell. 

Beatice St-François Taschereaii  Fortier. 

Beaukarnois Beauharnoîs Jos.  Mayers. 

Bellechassi St-Michel L.  S.  Forgues. 

Berthier Berthierfen  haut) T.  A.  Laferrière. 

Bonaventure ,\e  Div New-Carlisle J.  G.  Lebd 

"         2^  Div ,.  ...Carleton James  A.  Verge. 

Brome , Knowlton H.  S.  Foster. 

Chambly Longueuil P-  E.  Hurteau  et  T. 

Oiamplain Ste-Geneviève  de  Batiscan D.  J.  Trudel 

Charlevoix,  \t  Div St-Etienne  de  la  Malbaie T.  A    Martin. 

le  Div La  BaieSt-Paul J.  T.  Fortier. 

Châteauptay Ste-Martine A.  H.  A  Gagné. 

Chicoutttni,  Ire  Div Chicoutimi Ovide  Bossé. 

••  2û  Div Hébertville. Calixte  Hébert. 

Coaticook Coaticook Otis  Shurtleff. 

Compton Cookshire El.  Samuel  Orr . 

Deux- Montagnes Ste-Scholastique Dupras  &  Ci^mel. 

Dorchester Ste-Hénédine F.  Fortier. 

Drummond Drummondville L.  A.  Bernard  et  C. 

Gaspé Percé J-  X.  Lavoie. 

Hochelagaet         \  \f„„»,ji„i  S  F.   Filiatrault, 

Jacques-Cartier.) Montréal )  GodetVoi  Boileau 

Huntingdon .Huntingdon J.  C.  Bruce. 

Iberville Ibervilie M.  A    Hessette. 

Iles  de  la  Madeleine Amherst F..  Alf.  lîrr.sset. 

Ile  d^Orlians St-Laurent F.  X     L:\chaiice 

ydiette Joliette Beaucluin  S:  Mai  tel. 

Kamotiraska St-Louis  de  Kamouraska A.  Boucher. 

Lac  St-Jean Ro")eryal J.  C\  Linlsuy. 

Laprairie Liiprairie Julien  bros.seau. 

L  Assomption L'Assomption Barthélémy  Rocher. 

Laval , ..  .Ste-Rose J.  A.  E.  Ouinict. 

Livis Lévis L.  N    Carrier. 

L'Islet St-Jean  Port -Joli A.  Gustave  Verrault. 

Lotbinière Ste-Croix. ., L.  O.  Couture. 

Maskinongi, Louiseville Clovis  Caron. 

Migantic .Inverncss Wm.  H.  I.a'nbly. 

Missisquoi Bedford Harvey  Deaiy. 

Montcaîm Ste-Julienne A    El  hihaucieau. 

Montntagny Montmagny   Ed.   Lavcriine. 

Montmorency ....  .Château-Richer .Gabriel    Dick. 

Montrém-Est Montréal .  J.  C    Aucer. 

-Ouest "         Geo.  W.  Kyl.nnd. 

Napierville , Napierville Alex.  D.  Richardson. 

Nicolet Bécancour J.  A.  Blondin..- 

Ottawa Hull . l.s  Puhamel. 

Pontiac Havelock Walter  Rymer. 

Portneuf., Cap-Santé H.  Q.'de  St-Gèorges. 

Québec    Québec Hon.  E.  Rémillard, 

Ri  hi'/ieu. .  , Sorel  'ville) Jules  Chevalier. 

Richtnotid Richmond John  F.wing 

Rimnuski,  1  re  Div .St-Jérôme  de  Matane I .  B.  Sautfier. 

Rimousk?.,  2eDiv Rimouski ....E.  Letendre. 

Rouville Marieville H .  E.  Poiilin* 


. .  .1 

*  •  .■ 
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NC£  DE  QIJEbJ Tadoussac E.  Orner  Bouliane. 

■**  Waterloo Jos.  H.  Lefebvre. 

W.  H.  l 


Nom  du  RégisJ 


} 


Sherbrooke W.  H.  Lovell. 

Coteau  Landing J.  Stevens. 

Stanstead  Plains Alfred  N.  Thompson. 

■      j  Ste-Anne  des  Monts J.Thibault. 

M!TA^r'L    r .St-Hyacinthc Jos.  Nault.  \ 

JohnMorrell  I ^^J.^^"  V '.  : Jos.  P.  Carreau. 

■TaschereauFortierl Iro.s-Rmeres R.  Kiernan. 

•Jos.  Mavers  I |  ""^^^liV'"* L.  V.  Dumais. 

L.  S.  Fomnec  I F/'-^^'^^f L.deG.  Lachaîne. 

Vaudreuil F.  de  Sales  Bastien. 

Vercheres Jos.  GeoflFrion . 

Ham  Sud Oscar  Lamoureux. 


es. 


'••/•/^•Laftrrière, 
••J.  tï.  Lebcl 


•  James  A.  Verge. 
•H.  S.  Poster. 

•J'A    Martin. 
•J-  T.  Portier. 

Ovide  Bossé. 
Calixte  Hébert. 

•  Otis  Shurtleff. 

•  El.  Samuel  Orr 

•J>i'pras&C'irmel. 

•  r.  Fortier. 

V"  V  ^^"'ardetC. 
•J-  •^-  l^avoie. 

i  £•  /'j'atrault,        ]| 
I  Godefroi  Boileau, 

•J-  C  liruca. 

•A'-  A.  i^iessette. 

•E.  Alf:  lJ,.,sset. 

'\;   ^     l-:ichance 

•  lieamloi,:  fk  AI  a,  tel. 

•  A.  Jioiicher. 
J.  C'.  Liiiiis.iy. 

.Julien  brosseaii. 
KartheMemy  Rocher. 
J- A    E.  Ouinict. 
L..  N    Carrier. 
A.  Gustave  Verrault. 
U  U.  Lniuiire. 
Llovis  Caron. 


St-Françoisdu  Lac j  j£  Aliard""^*"'  i  ^"io'"»»- 

irdesbnreHax  d*enr«clstrement  t  AIM*v  GEOFFRION,  TercbArM. 

kENCES  DES 


TERRES  DE   LA   ^3U( 
PROVINCE  DE  QUEBEC. 


4NE  POUR  LA 


)E  L'ASHNOX. 


NOM  oa 

li'AOBNT. 


SA  BÊSISXKCa. 


•£  2?  «  3 

a  P'n  « 

..    63,.%9  Ant.  Gagnon ArthabaskHville. 

re  (Ire division)....  144,5(57  Wm.  Muguire New-Carlisle. 

re (2e division) 319.G44  N.  Arsenault Cailetoii  ouest. 


.'partie  de)... 
partie  de).. 

;st) 

[oueat) 

:iede) 

le  de) 

kie  de) 


•«•••••••  • 


J]'m.  Tî.  Fa-Tibly. 
narvey  lîeaiy. 
\    E.l  hil.;ui(icau. 
^d.   Lavcrcne. 
^abriel    Dicli. 
F-  C  Aiiuer 
■fo.  W.  kvinnd. 
Hex.  D.  Richardson.1 
•  A.  nlonciin._ 

s   Duhamel, 
i^alter  Rymer. 
î   Q/de  St-Georges. 
Ion.  E.  Rémillard. 
"les  Chevalier, 
îhn  Fwing 

B.  Saueier. 
.  I-etendre. 
r.  E.  Poulia. 


32U,533  W.  B.  C.  de  Léry.. ...  St-Fraiiç-uis  (Beauce). 

■••    89,334  J.E.Cayouette Ste-Clniie. 

-  117,086  Wm. Glarke Moi-eiiuud. 

•  •  10R.654  A.  E.  Guay B  lie  'les  Pores  (Lac  TémiBC». 

•  •  288,812  John  Carter Bassin  de  Gaspé.  [mingue) 

' •     94,625  Edni.  Flynn Percé. 

~    06,0<;6  Louis  Roy Cap-Chat. 

entraie) 64,8C;ë  IJi"  Alex.  Syneclj Gnicetield. 

nord) ~ 242,7'J5  Jos.  Comeau Maniwalcl. 

sud) ~....  291,022  H.  MacUrady Hull. 

637,387  Cleo.  Micliaud Rivière-du-Loup,  station. 

agdeleino 39,41  Z.  Arsenault ECsiiig  du  Nord. 

n  (Sec.  Centre) 199.858  Béverin  Dumais—...  Hébertville. 

n  (Sect.  Est) 299,131  A.  Sturton Cliicoutimi. 

n  (Sect.  Ouest) 434,217  Georges  Audet Roberval. 

n  (Sect.  Nord-Ouest).  Dr  Art.  Poliquin Saint- Félicien. 

tion  (partie de) 262,666  J.A.Martin Joliutte. 

jtion  (part.) 

lartie  ae  la>- 142,611  C.  J.  Marchand.. âte- Agathe  des  ivionts. 

latoji  ) 

1,600  O.  B.  Kemp Waterloo. 

, „ W.  Michaud Ccdarhall. 

y  (partie  de) 439,356  Chs  Frs  Leclerc Montniagny. 

ly  (partie  de) 101,116  Louis  Jos.  Turgeon...  8t-Phih'imon. 

ion  (partie  Est) 88,185  A.  B.  Filiou Grenvill»'. 

ion  (partie  centre)....  124,375  Hercule  Cliiîné.  Chénéville. 

tion  (partie  nord). . . .   832,0!)6  T.  A.  Christin St-Jovite. 

*ion(partieOue8t)....  115,129  J.  A. Cumeron Thurso. 

(est) 234,196  A.Fraser Matane. 

(ouest) 436,458  L.  N.  Asselin Rimouskl. 

Eugène  Caron Tadoussac. 


(lf»re  division)  .........  233,509 

(2e  division) 63.629 

189,961 

Is 297,091 

^e 2.38,157 


J.  E.  Boily.  N.  P.        Québec. 

Jacques  Picard Slierbrooke. 

Elle  Lacerte..... Trois- lliviôres. 


Lfirentdes  Bois  de  la  Couronne:  J.  P.  IjANDUY,  ]VIont^-<:'»l. 
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LOIS  DE  CHASSE  ET  DE  PEO: 


DB  LA 


PROVINCE   DE   QUEBEC. 


TEMPS  DE  PROHIBITION. 


CH A88B. 

1.  L*orignal  et  le  caribou,  du  1er  Février  au  1er  Septembre. 

2.  Chevreuil,  du  1er  Janvier  au  1er  Octobre. 

N.  B.— Il  est  défendu  de  se  servir  de  chiens,  collets,  trappes,  etc.,  ponl 
chasse  de  l'orignal,  du  uaribovi  et  du  chevreuil.  Personne  (blanc  ou  bahI 
le  droit,  durant  une  saison  de  chasse,  de  tuer  ou  de  prendre  vivants  pliisf 
gnaux,  2  caribous  et  3  chevreuils.  Pour  en  tuer  un  plus  grrand  nomorj 
avoir  préalablement  obtenu  un  permis  du  Commissaire  des  Terres d^ 
ronne,  A  cet  effst. 

Après  les  dix  premiers  Jours  de  prohibition,  il  estdâfendu  aux  coi 
de  chemins  de  fer  et  de  bateaux  &  vapem*,  ainsi  qu'aux  rouliers  publics,  i 
purt<r  tout  ou  partie  (A  l'excejption  de  la  peau)  de  l'orignal,  du  caribou  oij 
vn-uil,  sans  autorisation  du  Cfomralssalre  les  Terres  de  la  Couronne. 

3.  Castor,  vison,  loutre,  martre,  pékan,  ilu  1er  Avril  au  1er  Nover 

4.  Lièvre,  du  1er  Février  au  1er  Novembre. 
6.  Rat-musqué  (dans  les  comtés  de  Maskinongé,  Yamaska,  Bich| 

Berthier  seulement),  du  1er  Mai  au  1er  Avril  suivant. 

6.  Bécasse,  bécassines. 

7.  Perdrix  de  toute  espèce,  du  1er  Février  au  15  Septembre. 

8.  Macreuses,  sarcelles,  canards  sauvages  de  toute  espèce  (except 

(becs-scies),  huards,  goélands),  du  1er  Mai  au  1er  Septembre.| 

p]t  en  aucun  temps  de  l'année,  entre  une  heure  après  le  coucher  et  ui 
avant  le  lever  du  soleil.  Il  est  aussi  défendu  de  se  servir  d' appelai' 
durant  ces  heures  de  prohibition. 

N.  B. — Néanmoins  dans  les  parties  delà  Province  situées  à | 
au  nord  des  comtés  de  Bellechasse  et  Montmorency,  les  habitants 
chasser  en  toutes  saisons  de  l'année,  mais  pour  leur  nourriture  seul^i 
les  oiseaux  mentionnés  au  N*>  8. 

9.  Les  oiseaux  percheurs,  tels  que:  les  hirondelles,  le  tritri,les  fai 

les  moucherolles,  les  pics,  les  engoulevents,  les  pinsons  (ro^ 
oiseau  rouge,  oiseau  bleu,  etc.),  les  mésanges,  les  chardonner 
grives  (merle,  flûte  des  bois,  etc.),  les  roitelets,  le  goglu,  les  mi 
les  gros-becs,  l'oiseau-monche,  les  coucous,  les  hiboux,  etc., 
les  aigles,  les  faucons,  les  éperviors  et  antres  oiseaux  de  la 


r  DE  PEOj 

EBEO. 

TION. 


IIGTIONNAIRE  DE  NOS  FAUTES 

a I.A  LANGUE  KRANÇAISK 

Par  RAOUL  BINFBET 

peut  caractère,  relié.  Prix,  $1.00.    Parla  poste,  $1.05. 


1er  Septembre. 


rage  corrige  2700  erreurs  de  langage:  anglicismes, arcliaisnies, 

lesdetous  genres;  contient  56  pages  de  difficultés  gramuia- 

finitions,  règles,  etc.,  aue  l'on  ne  trouve  pas  ordinairement 

[petites  grammaires  ou  les  petits  dictionnaires;  corrige  la  pro- 

Jn  de  277  mots;  donne  300  mots  français  avec  les  mots  anglais 

ets,  trappes  eto.  n/^nF^  ®"  regard  ;  cite  300  mots  dont  l'accent  circonflexe  e8tque!(me' 

prendre  vivants  pîSJliH  h 

^-fi"»  Srand  nomorC^l    CORRECTIONS,  DEFINITIONS,  etc.,   POUA    1 P  "VSk» 
iissaire  des  Terres  ddi  *v»»   «*• 

est  défendu  aux  «oJ    OUVRAGE  ABSOLUMENT  INDISPENSABLE. 

;j]J '•«uJlers  publia,! 

'delà  Courcm'**®"°l®^®"™P'*'''®*  ^^^  ^^^  vendus  pendant  les  trois  premiers  roois. 

A-vril  au  1er  NovftiAiatioaa  les  plus  flatteuses  de  tons  les  principaux  écrivains  caiia- 

Tnçais:  FRÉCHETTE,  LEGENDRE,  CLAPIN  (auteur  du  Die 
jé,  Yanaaska,  RichI  ^^^"^^'^"/''^^Ç^**)»  l'abbé  N.  CAROi'J  (autour  du  Petit  vorahu- 
ril  suivant.  Wmage  des  Canadiens  français),    Mesdames   DANDURAKI)  et 


Septembre, 
ute  espèce  (excepta 
»«  1er  SeptembreJ 

•rôs  le  coucher  et  m 
3  servir  d'ApPELAi 

rovince  situées  à  | 
-y,  les  habitants 
il'  nourriture  seul 

'S,  letritri,lesfai 
>  'es  pinsons  (ro8 
8,168  chardonner 
8Jegoglu,iesmi 
B^  hiboux,  etc.,, 
î  oisoaii.v  de  la 


;OISE";  de  Messieurs  les  abbés  V.-A.HUARD,0  AUDEt,  J.- 
.ISSE  ;  de  plusieurs  professeurs  de  collège,  et  de  tous  l'3S  princi- 
irnaux  français  du  Canada  et  des  Etais-Unis. 

Si  vous  désirez  avoir  l'ouvragée,  veuillez  vous 
lez  à  l'auteur, 

Raoul   Rinkrex, 

Edifice  de  la  NEW  TOJRK  LIFE,  Montréal, 

rculaire  sera  envoyée  à  ceux  qui  préfèrent  lire  les  appréciations 
Cacheter  le  Dictionnaire. 

I<A  TIEII^Iii:  —  TABLiEAV  6 

ersonne  absente  reviendra  aa 


|si  longtemps  que  tu  voudras... 
tiroir. 

obtiendras  le  bonnet  d'âne  plus 

qu'à  ton  tour, 
[on.  car  ce  genre  de  sport  est  In- 

IX  hippopotames,  mastodontes 
is  pachydermes  de  mêmes  pro- 
s. 


IV.  Lape 
moment  le  moins  attendu. 

V.  C'est  de  lever  le  coude  Jusqu'à  c» 
que  tu  marches  de  travers. 

VI.  Ne  manifeste  pas  tant  d'empres- 
sement a  te  mettre  la  corde  au  cou  et 
les  chaînes  aux  mai  us. 


^:' 


! 


% 


-co- 
des falconidés,  le  pi j;eon- voyageur  (tourte),  le  martin-pôcii( 
beau,  la  corneille,  les  jaseurs  (récollets),  les  pies-grièches, 
la  pie,  le  nioineiiu,  les  étournoaux,  du  lor  Murs  au  lor  Sop 

10.  Enlever  les  œufn  ou  nids  d'oiseaux  sauvages,  en  tout  temps  d 

N.  B. — Amendes   variant  de  $2  à  $100  pour  chaque   infr 
l'emprisonnement  à  d(^^faut  de  paiement. 

Quiconque  n'a  pas  son  domicile  dans  la  Province  de  Q,u(vbec  ou 
d'Ontario,  ne  peut,  nn  aucun  temps,  faire  la  chasse  en  cotte  Province,  ^ 
autorisé  par  un  permis  du  Commissaire  des  Terres  de  la  Couronne, 
n'est  pas  transférable. 


i  .PÊCHE.  *  . 

1.  Saumon  (à  la  ligne),  du  15  Août  au  1er  Féviier.  * 

2.  Ouananiche,  du  15  Septembre  au  1er  Décembre. 

3.  Truite  tachetée  (de  ruisseau  ou  de  rivière,  etc.),  {mlmofontir 

1er  Octobre  au  1er  Mai. 

4.  Grosse  truite  grise,  lange,  etc.,  salmo  conjinis  du  15  Octobre  aij 

cembre. 
6.  Doré,  du  15  Avril  au  15  Mai. 

6.  Achigan,  15  avril  au  15  juin  Maskinongé,  du  25  Mai  au  1er  Ji 

7.  Poisson  blanc,  du  15  Octobre  au  1er  Décembre. 

Amendes  variant  do  $5  îl  $20  pour  chaque  infraction,  ou  emi 
ment  à  défaut  de  paiement. 

N.  B. — La  pêche  à  la  ligne  (canne  et  ligne)  sbulb  est  autoris 
les  eaux  des  lacs  et  rivières  sotis  le  contrôle  du  gouvernement  deL 
viiice  de  Québec. 

Toute  personne  non  domiciliée  dans  la  province  de  Québec  est  obli( 

Î>rocurer  un  permis  du  Commissaire  des  Terres  de  la  Couronne  pour  pôc 
es  lacs  ou  les  rivières  sous  le  contrôle  du  gouvernement  de  cette  prov 
ne  sont  pas  sous  bail.  Ce  permis  n'est  valable  que  pour  le  temps,  l'endn 
personnes  qui  y  sont  Indiqués. 


Département  des  Terres  de  la  Couronne, 
Québec,  3  février  1894. 


E.  E.  TACHÉ,  Ass.  Co 
des  Terres  de  la  Co 


Dieu  nous  gatîde  d'un  quiproiîuo  d'apothicaire  et  d'un  kt  o^' 
NOTAIRE. — L'erreur,  on  fait  de  remède  et  en  fait  de  contrat,  peut 
préjudiciable  :  elle  entraîne  facilement  la  mort  ou  de  ruineux 
Jiiinables  procès. 


rte),  Je  martir.-pêclj,, 
I),  les  preM-grièchesJ 
er  Mars  au  lor  «(,,, 

igea,en  tout  temps, l| 
pour  chaque   infri 

>vlnce  de  Qu^ibec  nu 
se  en  cette  Province  J 
'res  de  la  Couronne!'  1 


nier.       -     * 
fnbre. 
^tc.),  {mlmofontir 

w  du  15  Octobre  aï 

iii  25  Mai  au  1er  Ji 
bre. 


infraction,  ou  emiiSjS 


Se  maintient  à  la  hauteur  des  temps. 
POSSEDE  LES  PLUS  GRANDES  USINES  DU  CANADA, 
instruit  les  meilleurs  instruments  afirpiooles. 
Conséqnemnient  elle  vend  le  plus  de  machines» 

lanquez  pas  de  voir  nos  amélioratioi)s  pour  1897. 

Quelque  chose  de  particulièrement  bon. 


N'achrtez  que  ce 
qu'il  y  a  de  mieux. 


■iXéJ 


'^J^^J^ 


)  SEULE  est  autorii, 
gouvernement  de] 

a  couronne  pour  dApI 
'ment  de  cette  p?ov 
ourle  temps,  Pendrf 


Nos  marcliandiseï^ 


^   plaiseut   aux   ache- 

a. 

teur». 


Passant  un  arbroi  la  faux  en  pleine  motion* 

|ppelez-vous  que  uous  tenons  des  lignes  complètes  de 
rrues,  Herses,  Pemoirs,  Cultivateurs,  Faucheuses, 
mses,  Râteaux,  Moissonneuses,  Lieuses,  Ooupe-Paille, 
)e-Ensilage,  Coupe-Légumes,  Camions  de  ferme,  eto. 

\ez  noire  agent  ou  adress(^z-vous  direcUment  à 

LA  CIE  MASSEY-HARRIS  (Limitée) 


•  TACHÉ,  A88.  Co 
es  I  erres  de  la  Col 


RE  ET  d'un  et  0  J 
de  contrat,  peut 
rt  ou  de  ruineux 


MOIVITREIAU  R.  Q. 


IiA  TIKIIilii: 

iue  le  Ciel  t'en  préserve  ! 

londe  comme  les  bl  es  bien  mûrs. 
iPatience   et    longueur  de  temps 

lus  que  force  et  que  rage. 

La  première  expérience  te  suffira 
[ment  pour  t'empêcher  de  recom- 
ker. 
Q,ue  c'est  un  esprit  ailé,  ayant  be- 


-  TABIiEAV  7 

soin  d'espace,  on  le  voit  s'envoler  par- 
fois dans  les  réglons  ôth orées...  souh  la 
forme  d'un  hanneton. 

VI.  Oui,  mais  si  tu  préfères  un  mari 
Joyeux,  prends  un  commis  voyageur, 
par  "  qu'il  pleuve  ou  vente,"  tonjoum 
il  chante,  soir  et  matin,  etc.  (Air  connu.) 
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IjA  VIEir^Iii:  —  TABEiKAIT  » 


Oui,  assez  ponr  avoir  l'octroi  de 

ïix  terres  du  gouvernement. 

|i.  liH  ptemière  année, oui,  vous  se- 

(lans  lîi  lune  de  miel,  mais  vous  se- 

ensulio  pour  longtemps  dans  la... 

Classe. 

l II.  Si  tu  t'y  trouves  bien, Je  n'y  vols 

Is  d'inconvénient. 


IV.  Achôte-lul  tol-m6me  ses  cheveux, 
tu  pourras  choisir  la  nuance  qui  te  con- 
viendra le  mieux. 

V.  Oui,  parce  qup  ta  surdité  t'empê- 
chera d'entendre  les  vœux  de  tes  héri- 
tiers. 

VI.  C'est  la  personne  qui  unira  non 
sort  an  tien,  qui  n'en  fera  pas  un  l»uu 
placement. 
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Croix  aocepi'ée  est  a  demi  portée — La  résignation  chrétienne  al 
flingulièrement  les  croix  que  Dieu  nous  impose,  ou  du  moins  elle  doii 
nos  forces  et  nous  permet  de  mêler  à  nos  peines  plus  d'une  consolati 

De  la  langue  dépend  ou  la  mort  ou  la  vie. — C'est  une  parole| 
l'Ecriture.  La  langue,  en  eflfet,  est  un  glaive  qui  sauve  ou  qui 
Quelles  victoires  ne  remporte  pas  la  parole  !  Quels  bienfaits  obteuni 
Dieu  et  des  hommes!  Instrument  de  tout  bien,  la  langue  est  a^ 
l'instrument  de  tout  mal  :  elle  trompe,  elle  calomnie,  elle  maudit, 
blasphème.  Le  chértien  doit  la  consacrer  à  bénir  Dieu,  à  consoler] 
aflfligés  à  réjouir  et  encourager  ses  frères,  à  rendre  témoignage  à  la  vét 

Bonne  éducation  mieux  vaut  quiiéritage — 11  vaut  mieux  laisser 
enfants  instruits  et  bien  élev('s  que  de  les  laisser  pou .  vus  d'un  rifl 
héritage,  mais  prives  des  bienfaits  de  l'éducaliin.     Elle  s'^ule  leur  _ 
mettrait  de  faire  honneur  à  leur  famille,  et  de  traverser  vittoT-ieusenij 
les  éprei*ves  de  la  vie. 
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SUT  D'EPARGNES  :  An  Bnrean  painclpal  «t  au  SncenraalM 


m  chrétienne  a 
u  moins  elle  doï 
d'uoe  consolât 


CORRESPONDANTS  1^^^,;,:,. 

TT-M-nT  A  WT\_  $  Le  Crédit.  Lyonalg. 

,  KJNULiAni^—  <  Lg  Comptoir  National  d'Escompte  de  Parii. 
-a  \  wnir     S  Le  Crédit  Lyonals. 

„    (  Le  Çompt.)ir  National  d'Escompte  de  Paris.       ^, 


\jtv     s  National  Bank  of  the  Republlo. 
>Kit—  J  Tjjg  jj^jjij  of  America. 

—The  Merchants  National  Bank. 
0— Bank  of  Montréal. 

—The  Merchants  Bank  of  Canada. 

—Bank  of  British  North  America. 


National  Bank  of  the  Republlo. 

yeat  une  paroh 
sauve  ou  qui 

bienfaits  obtenui   Imet  de$  lettre»  de  crédit  et  des  lettre»  eireutatree  payable»  dan» 
a  langue  est  ai|  toutes  le»  partie»  du  monde. 

e,  elle  maudit, 
)ieu,  à  consoler 
îoignage  à  la  vét 
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'a  guère  que  l'embarras  dn 
rraéraent,  11  Jettera  ton  argent 


mieux  laisser 
ou.  vus  d'un  riiB**^'"®®'  '*  t'enverra  le  rejblu 
^^li^.  ooi,i«i^,         î  môme  chemin. 
l'-iie  s^ule  leur  j    pi^g  belle  moitié  du  genre  hu- 
r  VI;  torieuseniflen  est  pas  toujours   la  plus 
en  ffses  l'expérience. 


sont  les  antres  qui 


IV.  Oui, 
payent. 

V.  Tu  Inventeras  une  nouvelle  mé- 
thode pour  faire  passer  dans  ta  poche 
l'argent  des  autres  sans  qu'ils  s'en  aper- 
çoivent,        j^ 

VI.  Rien  (&if>lus  facile;  semblable  A 
l'escargot,  neportes-ttt  pas  toute  ta  for- 
tune sur  ton  dos  r 


>i" 
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TABiï  BT  KAaisExasTa  ma  postbb. 


CarUi  Postales  PHvies,  affranchies  d'un  timbre-poste  d'un  cent 
peuvent  être  mises  à  la  poste,  pour  être  livrées  dans  les  limites  de  I 
Puissance,  aux  conditions  suivantes  : 

Le  papier-carton  de  ces  cartes-postales  ne  doit  pas  être  plus  épais  qij 
celui  des  cartes -postales  du  Département. 

Chaque  carte  privée  devra  porter  les  mots  "  Carte-Postale  Pri^ 
distinctement  imprimés  ou  écrits,  sur  le  côté  de  l'adresse  en  haut  de 
carte.  Le  nom  et  l'adresse  de  l'envoyeur  pourront  également  être  impij 
mes  sur  le  côté  de  l'adresse,  mais  aucune  annonce  ne  pourra  y  être  imi 
mie.  La  dimension  des  cartes-postales  privées  ne  pourra  dépasser  oeilj 
des  plus  grandes  cartes-postales  privées  que  le  Département  ait  émif 
c'est-à-dire  six  pouces  de  longueur  par  trois  et  cinq  huitièmes  de  It 
geur.   lies  cartes  qui  excéderaient  ces  dimensions  seraient  trait 
comme  lettres  insuffisatnment  affranchies.    Toutefois  aucune  carb 
l>ostale  ne  doit  être  de  mîoins  de  trois  pouces  et  un  quart»  par  det 
pouces  et  un  quart.  -  >w    ^  r^i 

Les  cartes-postales  nritiés  ne  pourront  être  envoyées  aux  Etat'^jfnùi,  j!Âi 
cune  carte  ne  doit  être  pliée.  Les  autres  règlements  applicables  àJ 
cartes-postales  officielles  s'appliquent  également  aux  cartes-postal] 
privées.  ,.^-, 

Colis  postaux  avec  le  Royaume-  Uni.  Le  taux  sur  les  colis  postàui;  d 
Canada  au  Boyaume-Uni  est  de  seize  contins  pour  la  premlèin^  ïf vn  I 
de  douze  centius  pour  chaque  livre  subséquente. 

^^4   .  iriÈCII.K]IIi:KTS 

Les  lettres  pour  le  Canada,  Terreneuve  et  les  Etats-Unis  doivent  êtil 
affranchies  d'un  port  de  3  ceutins  par  once,  et  pour  les  autres  pays  5  ceij 
tins  par  demi-once. 

Un  eny(4^de  cette  classe  insuffisamment  affranchi,  déposé  à  la  poçtei 
délivré  au  Canada,  est  tnxé  du  double  de  l'insuffisance  d'affranchissemeol 

Les  lettres  non  affranchies  sont  envoyées  en  rebut. 

Celles  qui  sont  insuffi^mment  affranchies,  pour  les  Etats-Unis,  ou 
venant,  sont  taxées  de  l^msuffisance  d'affranchissement  payable  lors  dl 
la  distribution.  Les  letti^  ^ur  les  Etats-Unis  doivent  être  affranchie! 
an  moins  d'uli  port  de  3  çentins. 

Les  lettres  non  affranchies  pour  le  Royaume-Uni  et  autres  pays,  sod 
passibles  d'un  çort  double  à  leur  destination,  et  du  double  de  rinsiu 
sance  d'affranchissement  quand  elles  ont  été  insuffii^amment  affranchie 

Les  lettres  adressées  à  des  initiales  ou  à  un  nom  fictif,  seront  verséel 
en  rebut  si  on  n'y  a  pas  ajouté  une  adresse  de  rue,  un  numéro  de  boîl| 
ou  une  autre  définition  exacte. 

Les  lettres  portant  des  timbres  mutilés,  ou  tellement  salis  ou  défigui 
que  les  commis  préposés  au  triage  ne  peuvent  s'assurer  s'ils  ont  déjà  serv 
feront  envoyées  en  rebut* 
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rages  du  Docteur  Deminico  Margiotta 

«  être  plus  épaii  qWPocfeur  ès  Lettres  et  Philosot>hie,  membre  de  l'Arcadia,  etc. 

Edités  par  la  Librairie  Dauphinoise.— H.  Talque  et 
Félix  Perrin— Grenoble  (Isère) 

falladtemê— Culte  de  Satan — Lucifer  dans  le  Triangle  Maçonnique — 
k}io»  volume  in-12  z  348  pages.  Cet  ouvrage  contient  les  portraits 
d'Âdriano  Lemmi  et  d'Albert  Pike,  de  G.  B.  Pessina  et  d'autres 
[gros  bonnets  de  la  secte,  ainsi  que  celui  de  l'auteur  en  tenue  de 
[33^.%,  et  des  documents  reproduits  en.  fac-similé  par  la  pbotogra- 
Iphie.» 3f.  50 

icesco  Crispi — Son  œuvre  néfaste — Beau  volume  in-12,  avec  portrait 
[deCrispi 3  £60 

|uj«t.<!-^..  .;  DU  MÊME  AUTEUR  :      ^     .'  ,  '  v     . 

10  Lemmi— Chef  suprême  des  Francs-Maçons 3  f.  60 

Ite  te  la  Httnre— Suprême  horreur  de  la  Frauc-Maçonnerie  Uni- 
verseUe— Ouvrage  tiré  à  très  petit  nombre,  tous  numérotés  et  signés 
par  rauteur.— ^ition  spéciale  de  luxe 20  £  00 

EN  VENTE  CHEZ    »  ^-  v-H-.av 

;.  O.  Beauchemin  &  Fils 

LIBRAIRES-IMPRIMEURS     - 

256  et  258,  RUE  Saint-Paul,  Montréal. 
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Il  sera  gris...  quelquefois. 
La  personne  absente  peut  très 
iferenir  si  elle  le  veut, 
tl.  Si  elle  ne  vient  pas,  ne  va  pas  la 
^rcher. 

Tu  obtiendras  ion  brevet  aprèi 
MiM  de  brillantes  étodes. 


y.  SI  dn  te  conseille  de  tejeter  A  l'i*au, 
ne  te  Jette  que  dans  une  baignoire; 
d'ailleurs,  tu  «n  as  le  plus  grand  besoin. 

VI.  Tu  receyriM  plus  de  saluta  qu'il 
ne  t'en  ,a  été  adresJM  de  ton  vivant. 
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-         •    r*.vç-.  4  T»rlfeirôgltjmeuu»<le8  postes  (autte). 

Carlea  poslales. 
On  ne  peut  rien  attachpr  ft  une  carte  postale,  et  elle  ne  doit  ni  être  ( 
Dbangée  aucunement.  Un  timbre  d'un  c^ntin  collé  &  une  carte  post| 
déjft  servi,  ne  sera  pa»  accepté  commie  une  carte  postale. 

POUR  LE  CANADA,  TiiRllE-NEUVB  ET  LES  ETATS-UNIS, 
liés  Journaux  et  les  publications  périodiques  déposés  au  bureau  del 
le  bureau  de  publication  pour  les  abonnés  ré»;uliers  résUlnnt  ailleurs  &\ 
à  Terre-Neuve  ou  aux  Etats-Unis,  sont  transmis  franc  de  port. 

Les  Journaux  et  publications  périodiques  paraissant  moins  d'unfl 
mois  et  adressés  aux  abonnés  ou  agents  réguliers,  et  les  numéros  sif 
1  cent  par  livre  ou  fraction  d'une  livre  1 

Les  Journaux  et  publications  périodiques  Britanniques  et  de  l'Etii 
voyés  aux  Agents  ou  Libraires  pour  des  abonnés  réguliers  en  Canada,! 
livre  ou  frau^tion  d'une  livre.  - 

Les  journaux  des  bureaux  de  publication  pour  être  distribués  pi| 
icars,  sont  passibles  du  port  ordinaire  des  Journaux  d'occasion. 

OBJETS  DIVERS  POUR  LE  CANADA. 

1.  Journaux  et  publications  périodiques  d'occasion.  Port,  1  cenl 
onces  :  affranchissement  obligatoire  ;  limite  de  poids  5  Ibs.  Un  journl 
pesant  pas  plus  de  1  once,  pourra  être  admis  pour  ^  centin.  1 

2.  Paquets  de  livres.  Port.  1  centin  par  4  onces;  limite  de  poids  5  lb| 
pour  un  livre  seul,  pour  lequel  la  limite  est  de  7  Ibs. 

8.  Objets  divers.  (A)  Pamphlets   imprin\és,  circulaires  iqopriméef 
nnssi  les  gtalnes,  boutures,  racines,  grefïl's,  etc.,  port,  l  centin  par  4  onc 
cartes  géographiques,  lithographit;s,  photographies,  circuknres   prn 
moyen  d'un  procédé  mécanique  facile  â,  reconnaître,  les  actes,  hyu 
polices  d'assurance,  rapports  de  milice,  d'écoles  et  de  municipalités,] 
imprimée,  etc.  ;  port  i  centin  par  2  oz. 

Circulaires,  Prix  Courant,  pour  être  admis  au  taux  de  1  centin 
doivent  être  envjlèrrment  imprimas.  Aucune  insertion  A  l'encre' 
mise,  excepté  le  nom  et  l'adresse  du  destinataire,  le  nom  de  l'envôyl 
il&lG  dô  1a  circulftlro*  1 

Les  circulaires  imprimées  de  manière  ft  ressembler  ft  la  MécanlgraJ 
admises  au  taux  de  1  cent  par  2  onces  lorsque  au  mo^ns  50  exemplaire 
dans  des  termes  absolument  Identiques  sont  déposées  en  même  temps  i 
de  poste.  Lorsque  des  circulaires  de  ce  genre  sont  Jetées  A  la  boite  elle 
être  attacliées  ensemble.  Circulaires  au  moyen  du  Mécanigraphe  (Tyj 
doivent  être  am«nchies  comme  lettres. 

Les  objets  divers  doivent  Atre  enveloppés  de  manière  ft  être  fa| 
examinés.  La  limite  de  poids  est  de  6  ibs. 

4.  Les  patrons  et  les  échantillons.  Port,  1  oentin  par  4  onces  ;  llmltel 
24  oz;  devront  être  enveloppés  avee  sûreté  et  faciles  A  l'examen,  ej 
farine  et  objets  de  la  sorte  on  devra  se  servir  de  boites  ou  de  saos  en  toil| 

OBJETS  DIVERS  POUR  LES  ETATS-UNIS. 

(A)  Tjes  Journaux  et  publications  périodiques,  port,  1  centin  pari 
(B)  Autres  objets  divers,  comprenant  les  livres;  port,  1  centin  par  2  oui 
nn  aflnranchlssement  d'au  moins  5  centlns  est  nécessaire  pour  les  papief 
on  commerciaux,  et  de  2  centlns  pour  les  patrons  et  échantillons. 

La  limite  de  poids  pour  les  patrons  et  échantillons  est  de  8  once 
%itres  objets  dans  cette  classe  de  5  Ibs. 

PA^IITRTti   POFR  1.1:   CAlfAI>A. 

Les  paquetsou  colis  ne  doivent  pas  dépasser  le  poids  de  5  Ibs.,  2  pieds  del 
et  1  pied  de  largeur  ou  hauteur.  Ils  doivent  être  affranchis  6  c«>nts  pari 
le  paquet  devra  être  Inscrit  "par  Paquet-Poste."  On  peut  enregistrer  leJ 
au  moyen  d'un  timbre  d'enregistrement  de  6  cents,  en  sus  de  l'affranchil 

Les  paquets  insuffisamment  affranchis  seront  admis  et  tajXés  dul 
pourvu  qta'ils  soient  affï-anchis  au  moins  d'un  port  et  que  l'insufflsancel 
ohlssement  n'excède  pas  un  port.  I 

Les  graines,  les  boutures,  racines,  greffes,  peuvent  être  expédiés  aol 
Unis,  aiDranciiis  an  même  port  qn^au  Canada  mais  la  contenu  serti 
l'inspeetlon  et  de  drolta  da  douane  aax  Etats-Unis.   Las  boitas  turm( 


ED.  DBSAII^LOUD 

jt  18,  Passage  du  Buisson  -  Saint  -  Louis,  faris 

MÉDAILLB  d'argent  A  l'eXPOSITION  d'HYGIÈNB,  PABIS,  1887 


'i '»■.-••' 


SPECIALITES  POUR  BAINS 

tONS  l^^gers  pour  bains.        -'  ;'     , 

i  A  VON  S  au  goudron  et  au  soufre.  J 

BAINS  aromatiques,  stimulants,  hygiéniques; 

BAINS  aromat.  rou  et  amidon,  toniques  et  rafraîchissants. 
BAINS  aux  fleurs  d'amandiers. 
BAINS  à  l'eau  de  Cologne. 

BAINS  alcalins  aux  fleurs  des  Alpes. 
i  ^Liûtî^^^  r  .  BAINS  parfumés  à  l'Iris  et  à  la  Violette. 

Dépôt  chez  les  Drognistes  et  dans  les  Etablissements  de  Bains. 


»^,il'i--,.: 


léV  TIElIiliE  —  TABI^EAIJ  11 


|«1,  si  l*on  te  conseille  de  prendre 
fuid  Beefde  Johnston, 
Ton,  si  l'on  te  fait  des  compU- 

Jl  y  a  bien  des  sortes  de  mondes, 
Jquente  que  le  bon. 


IV.  Autant  que  toi,  ce  qui  ne  veut  pas 
dire  que  ce  sera  une  beauté  achevée  ! 

V.  Tu  en  as  nialheureauenient  moins 
que  d'ennemis. 

VI.  Non,  tu  ferais  de  la  bouillie  pour 
les  chats. 


I  manidre  ft  être  fJ 


[ubtvbisb, 
St-Cyb, 


Téléphone  26 


Agents  Financiers, 

Emprunts  Négociés, 

Administration  de  SuooianBiONs. 


HURTUBISE  &ST-CYR 

irbs  l'AssMiiGG,  Feu,  %  Acciienls 

ET  BRIS  DE  VITRES  (Plate  Glass) 


AGENTS 

I^AL  INSURANCE  CO. 


REPRÉSENTANTS  T>m 

Bdbs  SŒURS  GRISES,  Montréal 


Bureau  :  BATISSE  DE  L'ASSURAHCE  ROYALE,  PUce  d'Armes. 
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Tarif  et  règlements  des  postes  (nuUe\ 

nant  du  poisson,  du  homard,  des  légumes,  des  viandes,  Ac,  dont  les 
indiquent  clairement  le  contenu,  étant  dans  les  conditions  de  sûrel 
peuvent  être  transmises  en  Canada  mais  rien  de  cacheté  ne  peut  être 
aux  Etats-Unis.  Les  liquidi's,  les  huiles  et  les  substances  grasses  peu! 
transmis  en  Canada  et  aux  Etats-Unis  ql^and  ils  sont  dé|)0'té8  dans  f 
tions  de  sûreté  exigées  par  le  Ouide  postal  du  Canada.  Les  clichés  soj 
dans  cette  classe.  *  ^ 

OBJETS  KHBKGIIITBtill. 

Des  objets  de  toute  classe  peuvent  être  enregistrés  pour  le  Canada.  Il 
Unis  et  tout  autre  endroit  de  l'Union  postale,  et  sur  paiement  d'un  drq 
en  sus  des  5  cts  pour  l'enregistrement  l'envoyeur  peut  obtenir  un  avlsj 
tlon  du  destinataire. 

(a)  Papiers  de  commerce,  (6)  Livres  et  (c)  Echantillons  pour| 

de  l'Union  postale. 

Limites  de  poids  et  grandeur  :  6  livres  pour  le  Royaume-Uni  et  4  Ibs  j 
aut  res  pays,  18  poace«>  de  longueur  et  12  pouces  do  hauteur  ou  largeur.   I 

(B)  5  livres  pour  le  Royaume-Unl  et  4  livres  pour  les  autres  Mtys,  21 
longueur  et  1  pied  de  hautHur  ou  larseur.  /  ^         1 

(C)  Eloyaiime-Uni,  poids  5  Ibs,  longueur  2  pieds,  épaisseur  ou  largeur  ij 
(C)  Limites  de  pesanteur  et  grandeur  j>our  l'Autriche-Hongrie,  la 

l'Egypte,  la  France,  Hawat,  l'Italie,  le  Portugal,  la  Roumanie  et  la 
oncHH  ;  longueur  1  pied,  largeur  8  pouces,  hauteur  4  pouces.   Pour  les  au| 
de  l'Union  postale  8  onces  ;  longueur  1  pied,  largeur  8  pouces,  hauteur  4 1 

Bareaa  des  Mandata. 

Les  remises  par  la  poste  devraient  être  faites  au  moyen  demandât^ 
c'est  possible:  sinon  toute  correspondance  contenant  de  l'ari^ent  dey 
enregistrée. 

Commission  exigée  sur  des  mandats  émis  et  payables  en  Canada; 


Pour  un  montant  n'excédant  pas 


<• 
«« 

«1 

de  plus  de 

tt 

"'*t':' 

.  -M.      «1^ 

«• 

«4 

é«       <t 

ti 

« 

«t       II 

u 

<« 

«1       <t 

lî 


'  «j*  •  •-♦  •  < 


et  moins  de  $10 ..«^«.V.  f 

10    '*         •♦       2n  -^      -*4 

20  "  "  40. 

40  "  "  60. 

60  "  "  80. 

80.  "  "  100 , 

Nul  mandat  payable  en  Canada  ne  peut  être  émis  pour  plus  de  91OO,  u, 
voyeur  peut,  s'il  le  désire,  en  obtenir  plusieurs  de  $100  chaque.  Les  sntnj 
Colonies  anglaises  sur  lesquels  dns  mandats  sont  émis,  lacommiulon  1 
ces  mandats  est,  dans  tous  les  cas,  de  : 

Pour  un  montant  n'excédant  pas  SIO 
Plus  de  fluet  "  "      20. 

••      'ai)  •*  *•     80. 

"        80  "  »•     40. 

••        40  ••  *•     50. 


Ohi^tm  qui  ne  pcavent  être  transmis  par  la  Ponte. 

Les  substances  explosives  ne  peuvent  être  expédiées,  même  lori!| 
sont  convenablement  enveloppées. 

Les  lettres  contenant  des  espèces,  or  ou  argent,  des  bijoux  ou 
précieux  ou  autre  chose  paflsible  de  droits  de  douane,  ne  peuve 
transmis  par  la  poste  à  aucun  des  pays  de  l'Union   postale, 
aux  £tats-Unis.  ' 

TABIF  DES  DÉPÊCHES  T£l<AeBAPin4|inBik 

Pour  10  mots 26  cent! 

Pour  chaque  mot  additionneL..b... 1       ** 

L'envoyeur  n'a  rien  à  payer  pour  l'adreoBe  et  la  signstonb 


(mite), 

andes,  Ac,  dont  les , 

oachetô  ne  peut  être  t 

?  -i*?*!??  grasses  peul 

sont  dô|)osô8  dans 7 

ftada.  Les  clichés  soj 


G.  Gratton 


IMPORTATEUR  EN 


?nrÇ2.?'  ^«  Canada,  Il 
mr  paiement  d'un  énT 
peut  obtenir  un  avlsl 

Echantillons  pour 

>yaume-Unl  et4ib8 
lauteur  ou  largeur.   1 
ir  les  autres  pays  2I 

palsseur  ou  largeur  il 
atrlche-Hongrle,  la 
la  Roumanie  et  la 
pouces.   Pour  les  aul 
•8  pouces,  hauteur  4] 
I. 

}  moyen  de  raandatj 
nant  de  l'arfrent  de^ 

Dles  en  Canada: 


•âirie.  Jïrtieles  Religieux, 

MARCHANDISES  DE  FANTAISIE 


'■T' 


RNITURES  CLASSIQUES 


AUSSI 


»|10. 
20 
40. 
60. 


••#"•• 


%*>i 


IMpoiltaIre  dM  plu  grandp"  mannfactiireB  dt     ^ 

PISSKRIES 


fc-i-'E^^^^  ANGLAISES 


spourplusdefioo, 
00  chaque.  Lesauir* 
ns,  la  commission  I 


—  BT  — 


édiées,  même  lor^ 

nt,  des  bijoaz  ou 

douane,  ne  peuve 

Union  postale, 

26  centî 

1 


AMERICAINES     |    ; 

>38,  pue  Ste-Cathepine 

MONTREAL. 


liA  TIEIljIiE-TABItliAV  IS. 


ufle  paix  et  union  dans  votre 

id  on  est  dans  la...  soupe,  il 
1er  d'en  sortir, 
as  l'air  un  peu  trop  guindé 


M 


IV.  Rapporte-t'en  an  Jugement  de  ton 
pug,  qui  hurle  quand  tu  attaques  ton 
grand  air. 

V.  Oui,  tu  es  un  heureux  mortel. 

VI.  Oui,  principalement  quand  lu 
arrives  les  mains  pleines. 


BARQUES  DU  OAMABA  AU  80  8EPTEMBRB  1896. 


KOM  DE  LA  BaNQUV. 


Capital 
souscrit. 


QUÉBKa 

Banque  de  Montréal Montréal 

Bk  01  Britieh  North  America.  .  do 

Banque  du  Peuple » do 

Banque  Jacaues-CartierM do 

Banque  Ville-Marie. Oo 

Banque  d'Hochelaga do 

MoIhou'b  Bank de 

Merchants' Bank  of  Canada...     do 

Banque  Nationale Québac 

Banque  de  Québec do 

Union  Bank  of  Canada. do 

Ban<)iie  de  St-Jean St-Jean 

Banque  de  St-Hyacinthe...St-Hvacint. 
Ëastem  Towuships  Bk Sherbrooke 

ONTARIO. 

Bank  of  Toronto Toronto 

Canadian  Bank  of  Commerce,     do 

Dominion  Bank do 

Ontario  Bank do 

Stnndard  Bank do 

Impérial  Bank  ol  Canada do 

Traders  lio  do 

Bank  of  Hamilton HamiUon 

Bank  of  Ottawa Ottawa 

Western  Bank  of  Canada Oshawa 

NOUVELLE-éCOSSe. 

Bank  of  Nova  Scotia Halifax 

Merchants  Bank  of  Halifax...     do 

People's  Bank  do do 

Union  Bank  do do 

Halifax  Banking  Company....      do 

Bank  of  Yarmouth Yarmouth 

Exchange  Bank  ofYarmonth.     do 
Commercial  Bk  of  Wind8or...Windsor 

NOUVEAU-BRUN8WICK. 

Bank  of  New  Brunswick St.  John 

People's  Bank        do      ...Frédéricton 
St  Ktephen's  Bank St.  Stephen 

COLOMBIE  ANGLAISE. 

Bank  of  Britihh  Columbia Victoria 

ILE  DU   PRINCE-EDOUARD. 

Snmmerside  Bank Summerside 

Merchants  Bk.  of  P.  Ed.  Isl...Charlolt. 


12,000,000 

4,866,666 

l,200,0«K) 

500,000 

600,000 

800,000 

2,000,000 

6,000,000 

1,200,000 

2,600,000 

1,200,000 

600,200 

604,600 

.\600,000 

2,000,000 
6,000,000 
1,600,000 
1,00<\000 
1,000000 
l,963,ri00 

700,000 
1,^50,0(>0 
1,500,000 

500,000' 

1,500,000 
1,500,000 
700,000 
600,000 
600,000 
300,000 
280,000 
600,000 

500,000 
ISO.O^tO 
200,000 

2,920,000 

48,666 


Capital 
versé. 


12,000,000 

4,866,666 

1,200,000 

500,000 

479,620 

800,000 

2,000,000 

6,000,000 

1,200,000 

2,500,000 

1,200,000 

261,431 

312,116 

1^00,000 

2,000,000 
6,000,000 
1,600,000 
1,000,000 
1,000,000 
1,963,600 

700,000 
1,250,000 
1,600,000 

377,236 

1,600,000 
1,500,000 
700,000 
Ê00,000 
500,000 
300,000 
250,076 
315,840 

600,000 

iso.(X)a 


Fonds 

de 
réserve. 


6,000,000 
1,338,333 


235,000 
10,000 

346,000 
1,400,000 
3,000,000 


600,000 
300,000 


60,000 
760,000 

1,800,000 
1,000,000 
1,600,0  0 
50,000 
600,000 
1,156,800 
85,000 
075,000 
1,000,000| 

105,000; 

I 

1,375,000 
975,000, 
175,000 
185,000, 
300,0001 
70,000 
80,000 
100,000 

650,000 
120,000 


200,0001  45,000 


2,920,000 

48,666 
200,0201     200,020 


1 
6| 

(il 

i 

61 
6l 

6l 

121 
8| 
6 


486,666 

12,000 
•^0,000 


SmtB  1896. 


CHpîtal     ^^nda 

versé.       M 

reserve. 

2,000,0006,000,000 
4,866,6661,338,3331 
1,200,000 I 

500,000    235,000 

479.620      10,000 

,800,000    345,000' 

2.000,0001,400,000 

5,000,0003,000,000 

1,200,000 , 

Î,ô00,000    600,000 
,200,000    300,000 

261.431 

312.116      60,000 
,500,000    760,000 

.000,0001,800.00011 
[000,000 1,000,000 
500,000  1,500,0  01 
000,000      60,000 
000,000    600,000 
963.6001,156,800 
700,000      85,000 
i')0,000    075,000 
>00,000  1,000,000, 
^77,236    105,000' 


iOO.OOO 
00,000 
00,000, 


1,375,000 
075,000,  7| 

^-,..^.,  175,000  i 
00,000  185,000,  ( 
^^,000  300,000!  7 
^0,0l)0|  70,000:  6 
SO.OOOl  6 
100,000!  6 


>C,076 
L5,vS40 


)0.000 
50.000 
>0,00C 

fo.ooo 

8,666 
0,020 


550.000 

120,000 

45,000 

486,666 

12.000 
'^0,000 


12 
8| 
61 


7 
8 


COMPAGNIE  D'ASSURANCE 

v\j\i  Britislî  and  Mercantile 

LA  COMAGNIE  LA  PLUS  PUISSANTE  AU  MONDE  1 


liai  «t  Fonds  acenmnléa 
>na  •nnael      .      •      > 
Ida  InTCstla  eii  Canmd»   • 


•ee,ooo,oo« 
i3,aoo,eoo 
5,5oo,oe« 


D{r«et0i«r-G'<rant~THOMAS  DAVIDSON,  EOB. 

Directeur»  ordinaire»  : 
W.  W.  O'GILVIE,  EOB,  A.  MAONIDER,  EOB,  H.  BARBEAU,  EOR. 

n  principal  en  Canada  :  78,  RUE  ST-FRANC0I8-ZAVIER,  Hontrtel. 

GUSTAVE  FAUTEUX,  Agent  principal,  Département  françai». 

liA  VIEIIiIti:  -  TABIiEAV  18 


Hélas  oui  !  il  courtisera  la  dame 
Mque  beaucoup  plus  que  de  raison. 
Oui,  tu   seras  disséquô  morale- 

it. 

II.  II  sera  d'une  nuance  indécise  : 
[leur  souris. 


IV.  Oui.  oui,  et  tous  les  voisins  en 
seront  enchantés. 

V.  Tout  passe,  tout  lasse,  tout  ca^se, 
tâchez  de  faire  exception  A  cette  corn* 
mune  règle. 

VI.  Non.  tAche  de  la  déporter  ail- 
leurs. 


THK 


epi  &  Mot  &  H  msuiiice  co'i 

BUREAU  CENTRAL  POUR  LE  CANADA  : 

13,  PLACE  d'ARMES,  coin  de  la  rue  St-Jacquee, 
MONTREAL. 


;tif  Disponible $48,542,480 

svenu  Annuel $10,051,060 

DIRECTEURS: 

|)MOND  J.  BARBEAU,  Ecr,  Président, 

W.  J.  BUCHANAN,  Eor,  Vioe-Prébidknt, 

I  A.  F.  G  ALT,  Ecr,  SAMUEL  FINLEY,  Ecr,  E.  S.  CLOUSTON,  Eca. 


G.  F.  C.  SMITH,  Agent  en  chef  en  Canada. 
CYRILLE  LAURIN,  Agent  du  déparlemenl /rançai* 


tamm' 


•1"? 
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COMITES  DU  CONSEIL  DE  VILLE  DE  MONTREAI 

l^'rxinc/'Jt.— Rainville,  Président  ;  Beausoleil,  Savignac»  McBj 
naugbton,  Wilwon. 

Chemini*. —  Tréfontaine,  Président;  Brunet,  Reneault,  Groth< 
Dupr<^,  Kinsella. 

j^o/^r^,— I>eftihvre,  PréHident;  Penny,  Jacques,  McBride,  Qrc 
sella,  Charpentier. 

i^ett.— Stevenson,  Président;  Lefebvre,  Costigan,  Marsolais,] 
Penny,  Jacques. 

£au.—  Gostitf an, Président;  Penny, Prénoveau,  Jacques,  Ou| 
vignac,  Kinsella. 

Marchéit. —  Marsolais,  Président;  Ouimet,  Reneault,  Turnei 
Kinsella,  Ilarper. 

Eclairaw'. —  Prévost,  Président  ;  Préfontaine,  Penny,  Prénove^ 
soleil,  Sadler,  Harpor. 

Hôtel  de  ville.  —  Penny,  Président  ;  Sievenflon,    Prénov^aufc 
Char|)ontier,  Wilson.  i  il  i- 

Santé. —  Prénoveau,  Président;  Ouimet,  Brunet,  Turner, 
ton,  Harper,  Wilson.  ;  n< 

Parcs  fi  Traverses. — Jacques,  Président  ;  Lef^bvre,  Btevensoi 
Turner,  Ilarper,  Wilson.  ^  ■ - 

Parc  Mont- Royal. —  Ouimet,  Président;  Préfontaine,  Slevétif" 
tigan,  Beausoleil,  Du  pré,  Sa<ller. 

Son  Honneur  le  maire,  R.  WilsonSmith,  Ecr. 

RCIIKVINN 

C.  Beausoleil,  R.  Prévost,  A.  A.  Steyenson,  B.  Connaughton,! 
Sadler,  Jas  Harper,  J.  B.  Savignac,  Jos.  Brunet,  T.  CharpentieAs 
fontaine,  L.  Ouimet, Jr,  L.  A.  Jacques,  F.  X.  Prénoveau, jr,  G.  lA& 
H.  B.  Rainville,  Jas  McBride,  Thos  Kmsella,  R.  Costigan,  É.  Gor 
Geo.  Reneault,  Hercule  Dupré,  J«  B.  Wilson,  T.  A.  Grutlié,  B.| 
M.  T.  Lefebvre. 

Représentatioii  des  QnartterB  b. 

CHABGB  D'ÈCHBVIKS 

.  No  1  No  2 

Est. ....;......C.  Beausoleil.  G.  Marsolaic 

Centre R.  Prévost  H.  B.  RainvI 

Ouest •. ....A.  A.  Stevenson.  Jas  MrBridc 

Ste-Anne B.  Connaughton.  Thos  Kinsell 

St-Antoine Geo.  W.  Sadler.  R.  Coéitigan.[ 

St-Laurent Jas  Harper.  F.  Goff-Penr 

St-Louis..... J.  B.  Savignac.  Geo.  Réneav 

StJacques Jos.  Brunet. 

8le-Marie T.  Charpentier.  Hercule  Duj 

Hochelàga R.  Préfontaine.  J.  B.  Wilsoi 

St-Jean-Baptiste L.  Ouimet,  jr.  T.  A.  GrothéJ 

BtGabriel L.  A.  Jacques.  R.  Turner. 

%trl>i  lii F.  X.  Prénoveau, jr.  M.  T.  LefeW 


^3?*w»r"*«B* 


--♦<:'<*  TJBl 


UME  •  RHUMAL 

"Y    GOUTER    UNE    ^OIS    ........ 

O'EST   L'ADOPTER    FOUR    TOUJOURS." 


-E  DE  MONTREAI 

eil,  Savignac,  McbJ 

>t,  Reneault,  Qroihi 
lues,  McBride,  Grc 
ostigan,  Marsolaisj 
>veau,  Jacques,  Oui 

Reneault,  Turneila  pas  un  rhume  qui,  pris  à  son  début,  résiste  H  Taction  énerj?i- 
p  •         I  BAUME  IIHUMAL,  le  merveilleux  spécifique  français. 

le,  renny,  PrénoveA  pas  an  remède  dispendieux  ;  il  est  agréable  a  prendn ,  n'exige 

vegime  spécial,  on  remporte  avec  soi  à  l'atelier,  au  bureau,  et 
enson,  Pr6oov<eauAoigne  tout  en  continuant  à  vaquer  à  ses  occupations  ordinaires. 
:>  ,  ^''  ■  '  m  pas  là  l'idéal  du  traitement  du 
îrunet,  Turner,  "' 

•'  d  '"'  ' 
efobvre,  Stevenso: 


■t.CJ/f 


s,  DE  hh.  TOUX,  DE  LA  CONSOMPTION,  DE  LA  BRONCHITE  ? 


réfontaine, 'éieveiit^^^^  BHUMAL,  qui  ne  se  vend  que  25  cents  la  bouteille, 

pli  des  guérisoDS  sans  nombre  qui  le  proclament 


onSmitli,  Ecr. 
B.  Connaughton, 


«  LE  SAUVEUR  DE  L'HUMANITÉ." 

riet,  T.  Charj)entieAs>en  l'essai  à  la  première  occasion.     Vous  le  trouverez  dans 

i»  «®^^*"0^»  G.  ^Q9  pharmacies  et  épiceries. 
K.  Costigan,  E.  GcF 
,  T.  A.  Grotlié,  R. 


ÂQBNOe  DE  QR08  AU  CANADA  t 

\,  BARIDON,  1708,  Pue  Ste-Cathepine,  Montpéal. 

AQENOE  DE  GROS  AUX  ETATS-UNIS  : 

I  ...... 

0.  MORTIMER  k  CO.,  24,  Central  Wharf,  Boston,  llass. 


tiers 

QB  d'ÉGEBYINS 

No  2 

G.  Marsolaii 

H.  B.  Rainvi 
n.        Jas  McBrid 
n.       Tlios  Kinseli 
•  R.  Coptigan. 

P'  Goff-Penr^.  ^    i.  1  j    , 

fto/%  -da-      MU  tu  tireras  les  marrons  du  feu, 
«eo.  iceneaifl  savoir  qui  les  gobera  I 

il,  mais  11  ne  faut  pas  que  tu 
Hercule  Duifc  porter  la  culotte. 
T  f\  iviio  V  pontifiera  dans  tous  les  actes 
u.  o.  vviisoDKrie,  ce  ne  sera  pas  d'nn«  gaieté 
T.  A.Grothér 
R.  Turner. 
ijr.  M.  T.  Lefebj 
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IV.  Notaire,  c'est  un  métier  où  on  ne 
perd  Jamais  son  temps,  puisqu'on  fait 
payer  ses  minutes  très  <'h<T. 

V.  Oui,  aussi  tache  do  mottre  l'Océan 
entre  vous  deux,  surtout  kI  elle  craint 
le  mal  de  inor. 

VI.  Autant  de  fols  que  la  loi  h>  pf  r- 
»not..    On  te  Rnrr»otnmf>rrt   I^nrho-Hi  ««m. 


.W<J 
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VOITURBB  A  UN  OHBVAL. 
Tempa  adoul— C7V»  quart  d*heur€. 


^  rPonr  1  ou  2  personnes 25  ota 

{  I  Pour  8  ou  4  perHonnoR 4U  oX» 

J"|      Tempi  alloué— Une  demi-heure. 

A  I  Pour  l  ou  2  porHonnoH 40  ota 

<  \,Pour  8  ou  4  personncH 60  ota 

PREMIÈRE    IIF3UKB. 

.  f  Pour  1  ou  2  personnes 75  et» 

S    Pour  8  ou  4  peraonnes $1    00 


i 

u 
< 


VOITUKIB  A  CSUZ  C'';i:    4UX.| 

Tempa  alloué— Un  quart  :    '«t'*«r 

'Pour  1  ou  2  personîiPa. 

Pour  8  ou  4  perKonne^ 

Tempa  alloué— Une  demi-hei 


Ponr  1  ou  2  peraonnea. . 
.Pour  3  ou  4  peraonnea. . 


Pour  1  ou  2  peraonnea. 
Pour  8  ou  4  peraonnea. 


Chaque  heure  subséquente. 

Pour  1  ou  2  personnes 60  cts 

Pour  Sou  4  pcr&onnes 75  cts 

BAGAGB.  ^. 

Pour  toute  malle  portée  sur  l'une  des  voitures  susditefl — 10  cts. 
Nulle  charge  pour  les  sacs  de  voyage,  valises,  boites  ou  paquets  susoej 
blés  d'être  porté»  à  la  main. 

a.  Toute  course  qui  dépasse  la  demi-heure  sera  chargée  à  l'heure  : 
fractions  d'heure,  pour  les  courses  au  delà  d'une  heure,  seront  payées} 
prorata  des  Chartres  ci  haut  établies  pour  les  courses  à  l'heure. 

b.  Pour  les  courses  entre  minuit  et  quatre  heures  du  matin,  il 
payé  cmquante  pour  cent  en  sus  des  charges  ci-de»sus. 

c.  Les  charges  à  l'heure  s'appliquent  à  toute  course  en  dehors 
limites  de  la  cité,  pourvu  que  l'engagement  soit  fuit  eu  dedans  de  tel 
limites.  I 

d.  Ne  sont  pas  compris  dans  le  mot  "  personnes  ''  dans  le  dit  tarif] 
f>ont  exempts  de  chargée;,  les  enfants  au-dessous  de  cinq  ans,  portés 
les  genoux  de  leurs  parents  pu  gardiens. 

e.  Le  mot  "  course,"  partout  où  il  se  trouve  dans  le  dit  tarif,  doit  êl 
interprété  comme  a.lmeltant  les  arrêts  {stoppages)  dans  la  limite  du  teni| 
fixé  pour  telle  course 

DALY  &  MORIN 

IMPORTATEURS    DE  .  'V 

Ferromiepiei,  lîimm,  Vitres,  Gimeiit  a  rinil 

RIDEAUX    EN    TOILE  (A  REVERS) 
219,   RUE    ST-PAUL,  COIN  DE  LA  PLACE  JACQVES-CARTil 

MONTREAL 


^foui-irn  quart  r  Wut 
»2personNP((.. 

»  4  perwnne?.:  :::;:;;;  ^ 

'oiioué^C/neaemi'hel 


it  Amateur 

rrait  Pumer  les  Cigares 

ABERDEEN 


clitefl—lOctsV    ' 
*s  ou  paquets  euscel 


ïres  du  matin,  il 

•ourse  en  dehors  , 
•it  eu  dedans  de  te 

"  dans  le  dit  tanïl 
s  cinq  ans,  portés 

je  dit  tarif,  doit  fc, 
ne  la  limite  du  ten 


TTLE  BUCK 


lïw'Q.tf^t'/- 


M-X'] 


ES  MEILLEURES  MARQUES  DU  CANADA 


VENTE    PARTOUT 


MANUFACTURÉS  PAR  LA 


ACKSTONE  CIGAR  CO 

1200, 1202, 1204,  RUE  SAINT-LAURENT 

MONTREAL 
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I,  tu  gagneras  $1.00  par  semaine, 
thetant  pas  de  billets  de  Loterie, 
m  oncle  Isidore  Lepeigne  l'en- 
es...  meilleurs  souhaits. 
Vilain  avare,  Je  te  vois  venir. 
>ui,  si  tu  60  le  fllB  de  tes  œuvres, 
ron.  Ri  tu  ao  «nin  de  chasser  le 


spleen  en  lisant  les  beaux  livres  annon- 
c4m  dans  VAlmancKh  du  Peuple. 

VI.  Non,  A  trente  ans,iu  n'auras  plua 
de  monroia  sur  ta  cage,  plus  de  cresson 
sur  ta  fontaine,  plus  de  foin  sur  ton  ar- 
tlchant,  plus  de  mousse  sur  ton  calllon . 


^^M«aMMW 


-**»• 
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Tiliinplt  f  alirie  U  Ii  (ité  ie  MtBtriil 


8  Hôpital  gAnéral,  coin  Dorchester  et  St-Do- 

[mlnique. 
12  Station  centrale  du  feu,  Cralg. 
18  Hôpital  Général  de  Montréal.  , 

14  Ck>in  Vitré  et  SanRu4net. 

15  "    8t-Laurent  et  IjaRaachétiëre. 

16  "    Dorchester  et  S  t-Urbain. 

17  "    Dorchester  et  Bleury. 

18  Côte  Beaver-Hall  et  Lagauchetière. 

19  Coin  Craig  et  petite  rue  Stt! Antoine. 

21  "    Avenue  Union  et  Dorchester. 

22  "    Aqueduc  et  Avenue  Overdale. 

23  Station  No5,  Ste-Catherlne,  prôH  Bleury. 
2l  Coih  Sie- Catherine  et  st- Laurent. 

25  "    Ste-Elisabeth  et  Dorchester.  -     ^ 

26  "    Ste-Catherine  et  St-I>eiiia. 

27  Stat.  du  feu  No  6,  Ont.  et  Av.  Hôt.-de- Ville 

28  Coin  Sherbrooke  et  St- Laurent. 

29  "     Mance  et  Sherbrooke. 

81  "    Sherbrooke  et  Unlveî&it*?. 

82  "    Ste-Catherine  et  Ave.  Collège  McGlll. 
88     "    St-Denls  et  Dorchester. 

34     "    Charbonneau  et  St- Laurent. 
85     "     Shuter  et  Prince-Arthur. 
Î6     "    Klng  et  Commune. 

87  •*    Duke  et  Ottawa. 

88  "    Dupré  et  Notre-Dame. 

89  "    St^ Antoine  et  Cathédrale. 

41  Station  du  feu  No  4,  Carré  Chaboillez. 

42  Sta.  du  feu  No  8,  C.  WelHngt.  et  Dalhousie. 
48  Moulin  Ogilvie,  rue  du  Moulin. 

44  Coin  des  rues  Tupper  et  Sussex. 

45  "    Wellington  et  McCord. 

46  "    Ottawa  et  Colborne. 

47  ••    McCord  et  Notre-Dame. 

48  '    La  Montagne  et  St-Antoine. 

49  '    Ste-Catherlne  et  Drummond. 

51  "    Sherbooke  et  Peel. 

52  *•    Guy  et  St-Antoine. 

58     "    St- Martin  et  St-Jacques.  .  . 
54     "    Notre-Dame  et  Canning. 
5B     "    CliatùametSt-Autolne. 
66     *'    CoursoletFulford. 

57  "    Seigneurs  et  William. 

58  "    Sta.  du  feu  No  10,  Ste-Cat.,  près  Guy. 

60  Sœurs  Grises,  rue  Guy. 

61  Canada  Sugar  Refining  Co. 

62  Station  du  feu  No  9,  Marché  SWjrabrlel. 
68  Ateliers  du  Grand-Tronc,  Pte  St-Charles. 

64  Coin  Cralg  et  St-André. 

65  "   Notre-Dame  et  St-Ignace. 

66  "    Visitation  et  Dorchester. 

67  *•    Notre-Dame  et  Wolfe.  ^  ,: 

68  "    RoyetDrolet. 

60     "    Sherbrooke  et  St- Denis.     :     :, 

71  '•    Dorchester  et  Crescent 

72  "    Visitation  et  Craig.  ;     / 
78     "    Prince- Arthur  et  Cadleux.      .-'. 

74  "    St-André  et  Dqrchester. 

75  "    St-Chrlstophe  et  Mignonne. 

76  "    Sta.  du  feu  No  >1  .Ont.  et  Beaudry. 
T7     *'    Amherstet  Kobln. 

78  St- Patrice,  vls-it-vUl  des  Seigneurs. 

81  Coin  Vi^taUon  et  Bobin. 

82  "    Ste-Catherine  et  Panet. 

n     Mtk)«onn«>ov«<t  DorQh(>«i«r. 


84 
85 
86 
87 
91 
02 
08 
04 
06 
96 
97 
112 
113 
114 
115 
116 
117 
118 
119 
121 
122 
123 
124 
125 
126 
127 
128 
12» 
131 
1.32 
133 
134 
135 
136 
137 
138 
1.3» 
141 
142 
143 
144 
145 
146 
147 
148 
149 
151 
152 
153 
154 
155 
156 
157 
158 
15» 

ir>i 

162 
163 
164 
165 
166 
lli7 
l(i8 
169 

171 


Coin  Logan  et  Champlaln. 

"    Champlaln  et  Ontario. 

"    Wellington  et  Congr^atlon. 

"    Menai  et  Forfor. 
Station  du  feu  No  8,  Cralg  et  Gain. 
Coin  Notre-Dame  et  Fullum. 

"    Ontario  et  Fullum. 

"    Berri  et  Lagauchetière. 
Montréal  Gas  Works,  partie  Est. 
Montréal  Rolling  Mills,  Ste-Cunégoil 
Ecuries  Cie  Shedden,  rue  William. 
Notre-Dame  Est,  vis-ft-vis  le  bloc  llol| 
Coin  Notre-Dame  et  Gale. 
Station  du  feu  No  13,  rue  Déséry. 
Notre-Dame,  vis-ft-vls  Moreau. 
Coin  Ontario  et  Moreau. 

"    Murlborough  et  StadaconH. 

**    Frontenac  et  Notre-Dame. 

"     Iberville  et  Logan. 

"    Parthenais  et  Ste-Catherine. 
Elevât,  du  C.P.ll.,  pr^s  carré  Dallioii:] 
Coin  Wolfe  et  Lagauchetifire 

"    Dul'resne  et  de  Mont^y. . 

"    St-Christophe  et  Ont^rip. 

"    S^Etienne  et  WellUiiftlbn. 

"    Cherrler  et  St-Hubert. 

"    Ste-Catherine  et  Amherst. 
Manufac.  de  Tabac  McDonald,  rue  (Ji| 
Abattoirs  de  l'Est.  ».îr«„        ^ 

St-Paul,  vla-à-vis  Dupré.  ^'-M^^J^^  « 
Coin  Ste-Catherine  et  Avenue  Papinel 

"    Dalhousie  et  William. 

"    McCord  et  Séminaire. 

"    William  et  Guy. 

"    Notre-Dame  et  Versailles. 

*•    St-Jacques  et  Versailles. 
Ateliers  du  C.  P.  R.,  Avenue  de  Lorini| 
Coin  St-.Tacque8  et  Windsor. 
Station  du  feu  No  12,  des  Seigneurs. 
Coin  Notre-Dame  et  Richmond. 

•'    Simpson  et  MacGregor. 
Réservoir  de  la  rue  McTavlsh. 
Coin  Ste-Catherine  et  Davidson. 
Ateliers  du  C.  P.  R.,  Hocheiafca. 
Avenue  Papineau,  vLs-ft-vls  rue  Ste-R^ 
Canadian  Rubber  Works. 
Coin  Ste-Monique  et  Lagauchetière. 

"    Mansfield  et  Dorchester. 

"    du  Fort  et  Ste-Catherine. 

'    Windsor  et  Osbor  ne. 

"    Dorchester  et  St-Marc. 

"    Sherbrooke  et  Mackn  y.     - 

"    Ontario  et  SMJrbain. 
Moulin  Mantha, St-Chs-B  irr.,  prôsCrii 
Hôpital  civique,  rue  Moreau. 
Coin  Uibernia  et  Wellington. 
Station  du  feu  No  15,  rue  I  i  iberoia. 
Coin  Centre  et  Island. 
Coin  Centre  et  Ropery. 

jLfl  1]  Afl  IIP 

Coi  n  K  !  lox  et  Charlevoix. 

"    Wellington  et  Charron. 

"     Leber  et  Bourgeois, 

"    Ste-Caiherine  et  Fullum  (Couvd 

[dP  la  Prr>»'laeofl 

"    Ht  Patrice  AtOharl«iv ni  X. 


'(  Mm 


I 


r^  ET  lŒGOCIAOT  EN  TOUTES  SORTES  DE 


8«ul    AsE^rit    «u    Coinaiclai    pour 

U  CELEBRE  CANISTRE  A  LAIT  "EMPIRE  STATZ 


■  •UOi.. 


A  l'usage  des  patrons  de  Bourreries  et  Fromageries. 


l'Exoellent  Extrait  de  Prèauve  et  de  couleur  T)  h,^_ 
4Fi>oma«e J5  dop 


■,bii' 


Dame  et  Fuiium  "*'"• 

^^«L.  Nniitures  pour  Fromageries  et  Beurreries 

E^  vl^'/"^  Wiliiam^l 
«êrâaYe''*''^"^"'^'^'' 

eetLoffan. 

■  J^agauchetlfire    ""'""^ 
î  et  de  Montfoiv 
«Phe  et  Onta^/' 

visbupré. 

itSéminalre.* 
3t  Guy. 

^o  12,  des  Seigneurs 

t  MaoGregor. 
riieMcTavisn 
«®  «4  ^avldsoij. 

■  «M  Hochelatru 

3te-Catherine. 

Osboriie. 

etSt-Marc. 

't-Urbain. 

ot-Chs-B  (ir.  DléS Pi. 
rueMor,.au.  *^  **^" 
WelJingioii. 

>pery. 


pondre  '*  Pr^servaline  "  pour  conserver  le  lait,  le  beurre,  le  fromage, 
les  œufis  et  les  viandes.   Outillage  complet  et  le  plus  perfectionné 
pour  Beurreries  et  Fromageries. 


landes  mon  e»tmlovae  et  m»  liste  de  pris 
eommande  «lllenra. 


«Tant  de  donner 


32,  et  34,  Rne  de^  Entent^  Ti^ODVg^  (Foandling) 
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trlevolx. 
>t  Charron, 
irgeols, 


I.  Oui,  tu  découvriras  le  mouvement 
perpétuel  dans  la  langue  de  belle-ma- 
man. 

II.  C'est  de  faire  ressortir  ceux  des 
autres  et  de  ne  pas  voir  les  tiens. 

III.  Vous    retrouvereB   votre    pro- 

S  ri  été,  si  vous  dé  enses  en  recherches 
eux  fois  sa  valeur. 


IV.  Mon  Dieu...  oui,  mais  pour  cela 
ne  leur  emprunte  .|amaii>  d'argent. 

V.  Ti  pleuvra  et  tous  tes  amis  diront  : 
"  A-t-on  idée  de  mourir  d'un  temps 
pareil  !  quelle  conré*^  I 

VI.  Oui,  mats  tu  seras  dans  l'obliga^ 
tlon  de  les  rendre,  c'est  ca qui  est  ttn- 
b«toiit  1 


MF^ViMiP 


ni  i 


-80^ 
TÉLÉGRAPHE  B'ALAKME  DE  LA  Cir/n.    ' 

Coin  8t.Pat.i^ .  ,  ~ : — ^  ^ 


ÎtI ''?.'"  |{;Ptï}ce  et  Laprafrie. 


174  Hrttel  Kxcha.îl^.^^  Faîhr/l." 


216  Station  d,fi^^TS'*"'^"''>et. 

2W     "    Crafc?i'"««^t  Lacroix. 

iJ  Hôtel  v^l?|^o^r""'^"«"^«- 
i7^?^tmé  et  Vitré. 

241     "    âoK^îl^'^^^tC-adieux 
l§P:iaa?iS"^a^r---^ 


IJfiColnDorchesteretShaw.       1 


l-i-Jl^VJetpJaceRo^v/.-. 


324      "     sM."'f 

343      "    Sf.To^^*^''^-^avler  et  v' 

g  ^'rai/'^|,ï«,i^ortifiç^,ionj^-t 

352  Coin  ittScollJtQ  i^^^y'^^andre. 

h^2Pa,a,sar^eïîfe^,«S;«S^^ne. 

•^'3  Petites  sœurs  des  pauvrei?, 

,  ^2  If  jTc'q?S^lT,"\^nt  Inst.,  rue 
413  Coin  ^^l^^  yjs-A-vls  ruellP  «1 
414 

41ô 
421 
423 
424 
4>1 
4',2 
143 


412  St-Jacoi7p«Vil'\'""i  ^nst.,  rue 


f  CoIl.|e^Kiif^r^e-Ânne. 


çii  f}^.^  "U  Moulin   nVAo  .   ''  '^veilinj 

53  .'  ^'«-^^'atherineersî  p&^''- 
5  4  ..  2"ff.'-«rt«'eury'^^"^PP« 
515      "    «K '^^î^^'et  et  Aylmer 

Avenue 'îS,|[.Sf«;.»^   ^^ 


fin  Bon-Pnsteiir  ^  Sherbrooke,      f??  Ontario  et  av  Hp  r'^"î^'Pe. 


534  Singer  Man"^^"^^'  et'.Sh.vv  "''^'•• 
536  Man/factS^rïlJ- Jouis,  rueSlSJ 


AlMP  snr  n,'                                       __J_f^^_^r^des  femmes;  rue'^Kr^" 
-nxME  QUI  t'aime.— N"p  cn,,^  ~~ __»^e  FiiUum. 


ii:  ^ï 


'  ^E  ^lONTliÉAL  (\ 


SCLATER  &  00.  (Ltd.) 

riarchands  d'Huiles 

12,  44,  46,  RUE  FûUNDLING,  MONTREAL. 


••• 


les  pour  Cylindres,  Huiles  pour  Kiigrina,  Huiles  pour 
[achinesy  Huiles  pour  Lainag^es,  Cuirs,  Harnais»  etc. 


-chiéplsCalS'lV 

sœurs  des  pauvrei7h«>*^®  "  BOUGER  COMPOUND  '»  ne  peut  pas  être  surpassé. 


[ez  nos  prix  et  nos  échantillons.  Nous  vous  garantissons  une  parfaite 
faction. 


?es"  vW"VInst.,  rue  BJ 

helet  et  Aylmer 

[t  et  Cannw 

Se  St-PatriSé. 
" raine  et  Pïessfs 

»e    Hôtel-de-VijJe    et 
JectricLleht  «îfo».  ^^^^^ 


bus  expédierons  toute  qualité  d'huile  sur  approbation,  et  si  l'aclie- 
[n'est  pas  satisfait,  il  pourra  nous  renvoyer  l'article  à  nos  frais. 

IIVTREPOTS    D'AMIAI^IïB 

luits  pour  Tuyaux  et  Chaudières  à  Vapeur,    Bourre  de 
coton  pour  Machines  à  Vapeur, 

mtMô  pour  Pompes  à  Vapeur, 

Fournitures  de  Machinistes  et  d*  Usines, 

Courroies  pour  Machines  à  Vapeur, 

Cotton  Waste. 
!oate  correspondance  devra  être  adressée  à 

A.  W.  LAMONTAGHE, 

Représentant  Wm.  SCLATER  k  Co.  (Lt«S  ) 
,  U  et  46,  EUE  FOUNDLING,  MONTREAL. 


or  la, 

le  bienveillance 
q«^  vous  ont  ac 


Tu  é*viendr«fl  un 


I<A  TIEXIiE.i: 

lersonaage  con- 


n  pei 
Jérable,  tu  pèseras  338  livres. 
|I.  Oui,  v»-r8  l'âge  de  40  ans,  ton  colf- 
ir  ne  te  comptera  plus  une  friction, 
\\s  un  polissage. 

[II.  Oui,  oui,  a  fonds  perdus  les  intô- 
looarront  longtempd  après...  9t  tioi 


-TABliEAV  1? 

I     IV.  De  six  â  douz-;  Je  te  fixerai  ex- 
actement au  9e. 

V.  Oui,  tu  subiras  de  la  part  d'un  de 
tes  amis  un  êreintement  en  règle. 

VI.  Oh  l  que  cette  pr^ocoupatlou  ks>{ 
donc  vilaine  l 


[\l 


fr   -■■,;      f:,  *■■ 


le 


ÉCHAPPÉ  DE  LA  POTENCE. 


A 


■i 


Souvenir»  d'un  prisonnier  d'État  canadien  en 


Je  pensais  déjà  depuis  longtemps  à  exécuter  le  plan  que  j'aval 
(de  feindre  la  folie).  I 

Quand  Cardinal  et  Duquet  eurent  été  condamnés,  je  vis  clal 
que  le  même  sort  m'attendait,  car  j'étais  certain  que  l'on  pra 
plus  contre  moi  que  contre  eux.  Voyant  la  condamnation  si  vi 
cutée,  je  compris  que  je  n'avais  d'autre  ressource  jque  de  réalia 
projet,  et  je  m'en  ouvris  à  un  de  mes  compagnons  de  prison,  du 

(1)  L'histoire  complète  de  FÊi-rx  Toutrê,  dont  l'article  «joe  nouB  donnons  ici  ni 
extrait,  funae  un  joli  volume  in-12,  en  vente  chez  tous  les  libri^res,  au  prix  de  iftS  ci 


&- 
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RMACIE  PICAULT 


■   <■>   I 


JOSSPH  CONTANT 

âpmaeien  -  Chimiste 


IMPORTATEUR  DE 


Produits  Chlinii|ue$,  Farfuiiieries,  Articles  de  Toiiette,  etc. 


GROS 


:X    DE-XAIl. 


5,  RUE  NOTRE-DAME,  Montréal 


\\ 


^TENCE. 


[ANDSZ  L'ELIXIR  PULMONAIRE  BALSA- 
MIQUE DU  Dr  PIOAULT 

|i  spécifique  contre  la  Toux,  le  Bhumfi,  I'Asthme,  la  BRoy.cHiTK 

et  les  Oppressions  d'EsTOMAC. 
lie  dose  prise  le  soir,  au  coucher,  soulage  la  toux  la  plus  rebelle 
et  procure  un  sommeil  doux  et  paisible. 


S. — Les  personi.es  de  la  canipogne  arrivant  à  la  ville  par  le 
Ca»IiadJ6Il  eut  <î®  ^^^  ^^  Pa,cifique  on  par  les  bateaux,  pourront  faire  adresser 

aquets  de  niarcbalAdises  à  notre  maison  et  les  prendre  lors  de 
part. 


«plan  que j'a va 

mnés,  je  vis  cla 
fin  que  l'on  pn 
damnation  si  vi 
fe^quede  réaUà 
18  de  prison,  du] 

'  nous  donnons  Ici  nJ 
'es,  «u  prix  de  «5  cJ 


Un  escompte  spécial  est  fait  aux  Messieurs  du  Clergé  et  aux 
lunautés  religieuses. 
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l'y  a  pas  d'âge  pour  les  bravet . 
|ue  tu  n'es  pas  comme  le  dindvin 
jble  et  que,  si  tu  parles  beaucoup, 
^onses  a  rien. 
ffon.  car  ta  boussole  ost  d^tr* 
It  te  fait  p«rdr«  t«>  nord. 


IV.  Ce  sera  un  peigne  fin  d'ivoire,  9  s. 

V.  Elle  ne  reviendra  que   pour  re- 
cueillir votre  6U(  cession. 

VI.  Elle     sera    douce    comme    un 
agneau...  pauvre  viciitui*  1 


m 


h>  i 


Béch  -B4- 

,  Dans  la  soirée  du  iour  H«  v    .  ^  "°®  ^'^'^ 

^r^^Ze^^JB--^'^^:^'^  -'  avec ,..  j 

—Je  t'avoue  fran  h  "M  "et,  eti  de  partir! 

-n  vaut  i,,  eux "ro?™^^ '=?''°°'*"'-     '  P*""""'"«n''é  par  foi.     ' 

-Un  „,oyen  de  faire  quoi  ?  ^  '^  ^  *"' 

-De  sauver  ma  tête. 

—Wum  I  J'en  doute.  >r}|0^ 
— laites-moi  Béchard  \        a  ^ 

foSif :,â'r£lr^  ^'"-^"^""'  '^^  ^"^  ■"^'■' — - 


jamais 
Zn^«' •'""'*'?  *  "^^ïs  nous  ne  r. 


-Non,  jam;rs7 maTs  "nouïne\        -"^  ' 

—Non,  sans  Hn»^^  i^"^"®  "«  sommes  pas  des  fnn.  i. 

^t  faire  sembla'^ Se^fo^^'"- 


-  "",  otii.a  uouie,  maison  iiPnfT"      ^'"**  ^^^  îous.  ie  np 

-Perds-tu  la  tête/mon  Xio"!^'''''?  ««"^blantd'êt^  fh^f 

étonné  nnssibip    fuil«        71er?  me  rénondit   r^  1      ,    ,"* 


rde  Lacadie,  âiré . 
>ïue  et  d'une  discr 

^anteeul  avec  lui . 

t  ou  se  parlaient  à 
ïïe  frappés  de  stuf  ' 

^ns  grande  chanci 
loquet,  et  de  partir) 

je  je  Je  pense  aussi 
iverquemoi.carJ 
'0U8  n'avez  pas  ch] 

3e  moindres  chaij 

faite  pour  moi  ? 
•es.  et  nous  pou^ 
lûaencé  par  toi. 

îuxquedese  fla 

amis,  je  médiat 
pourtant  il  y  sluï 

que  moi,  avez-vo 

s,  je  pense, 
trefou. 

'•îi,du  ton  le  pJ 
L"  a  jamais  vu  uj 

'ïayagances  imaa 
SUIS  sûr.  Ecoutel 
n^bé,  en  bon  caii] 
aura  surpris 

bard,  mais  je  n'J 
^i^sjs,  carjecont 

bu,  et  je  le  sera 
enétrepJus   fJ 

,  ne  me  traJiisse] 
m  moins  f 


B.LEOJiJlRD  &  FILS 

ICn  DE  MPiS  ET  DE  HDiES  H  VHPEOR 


1^' 


,|! 


TANDAno 

IfARYBQllXR 


Chaudières 
spéciales 

pour 

Beurreries 

et 

Fromageries. 


I^^IP^I^^^^;  §      Fromageries.  . 

plErFiîGS  on  MOBILES 


Pompes 
laiorifères, 
etc. 


!9,  E^TJE  OO^N^IMIOITS 

Coin  de  la  Pue  Nazareth,  Montréal. 
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feras  concurrence  a  Mathusa- 

|ui.  mais  c'est  la  mariée  qui  ne 

iH  belle  ! 

)u1,ontet  vmra  la  perche,  quand 

\<  noyé. 


IV.  On  pensera  que  tu  avals  perdu 
momentanément  l'usage  de  la  parole. 

V.  Elle  sera  panachée,  ayant  acheta 
fa  chevelure  chez  plusleur.^  coiffeurs 
différents. 

VI.  C'est  d'avoir  la  cervelle  iL  l'on  vers. 


i^'S 


.—86-      •• 

—Ah  I  poar  ça,  sois  tranquille  1  Une  fois  la  chose  convenae,  je  t| 
rai  tant  que  Je  pourrai,  car  franchement  tu  n'as  pas  d'autre  moyl 
te  sauver  que  celui-là.  1 

Le  lendemain  matin,  vers  neuf  heures,  causant  avec  quelques  pj 
niera,  je  jetai  tout  à  coup  un  cri  sourd,  me  laissant  tomber  de  toutad 
long  à  la  renverse  et  commençai  à  me  donner  tons  les  niouyeml 
toutes  les  contorsions  d'une  attaque  d'épi îensie.  Je  me  frappais  la 
sur  le  plancher,  je  faisais  des  sauts  convulsits,  je  me  brisais  la  mAcl 
A  faire  grint^r  mes  dents,  enfin  je  prcdnisis  complètement  la  croy 
que  j'étais  tombé  du  haut  mal.    Grand  fut  l'émoi  de  mes  deux 
compagnons  de  chambre.  Comme  nous  oouchiuns  tuus  sur  le  planj 
personne  ne  put  avoir  l'idée  de  me  porter  sur  un  lit,  et  on  me  ]i 
quelque  temps  me  débattre  dans  les  convulsions.     Les  prison! 
avaient  fait  cercle  autour  de  moi,  et  je  lo"  entendais  deviser  sur  If 
dent — Mais  personne  ne  savait  qu'il  tombât  d'ttn  mal  ! — Il  est  tomli 
tout  son  long  I — Il  a  dû  se  faire  mal  I— Avez-vous  entendu  le  <;fi  qt 
jeté  ? — J'en  ai  eu  presque  peur  ! — Pauvre  garçon,  c'est  dommage 
c'est  une  assez  honnêteté. — Bah  !  dit  un  antre,  c'est   toujours  ml 
dommage,  si  le  même  sort  que  les  autres  l'attend.  Il  paraît  quMl  n 
pas  blanc  de,  Ff/n  affaire  ! — Il  faut  pourtant  le  soigner,  dit  un  atitre.  Al 
on  eut  l'idée  de  me  laver  la  figure  avec  de  l'eau  salée.  Je  hé  pensai) 
tout  de  Huite  à  l'efiet  (]|u*elle  produirait,  et  je  me  laissai  faire,  tout  enl 
démenant  un  peu  moins  fort  qu'auparavant.  -'•oî^    I 

MaiH  quand  on  fit  couler  l'eau  salée  sur  le  front  avec  un  linge  (e| 
n'y  allait  pas  goutte  à  goutte,  l'eau  ruisselait),  je  sentis  toiitâ^d 
comme  des  griffes  de  chat  qui  m'eussent  labouré  les  deux  yeux.   L'{ 
saléelaisait  son  efiiet.  Les  autres  continuaient  toujours  avec  la 
leure  intention  du  monde,  j'avais  les  yeux  en  feu,  et  je  ne  pouvais 
moigner  que  l'on  me  fit  mal.  Je  pris  donc  le  parti  de  rester  parfaiten 
tranquille,  afin  de  les  faire  cesser.   Ils  continuèrent  pourtant  queld 
temps  encore  et  les  yeux  me  cuisaient  atrocement.   lime  fallait  ]9| 
accepter  mon  mal  en  patience,  sous  peine  de  me  trahir,  et  je  résolus] 
m'y  prendre  autrement  la  prochaine  fois.^ 

A  la  fin,  je  contrefis  un  grand  épuisement,  on   vit  la  raideur 
membres  m'abandonner,  et  je  n'eus  rien  de  plus  pressé  que  de 
frotter  un  peu  les  yeux  en  faisant  semblant  de  revenir  à  moi.  J'a\ 
trouvé  le  temps  long,  les  yeux  ainsi  pleins  d'eau  salée. 

Je  restai  une  bonne  heure  parfaitement  tranquille,  comme  si  je 
prenait*  peu  à  peu  mes  forces,  mais  afin  de  ruminer  en  moi-même  ce< 
j'ai 'ais  faire  comme  premier  acte  de  folie. 

Tout  à  coup,  je  me  levai,  me  promenai  majestueusement  de  long 
large;  puis  poussant  un  rugissement  afiTreux,  je  criai  de  toute 
force:  "Rangez- vous,  voilà  le  gouverneur!"  et  je  partis  au  pas 
charge.    Je  culbutai  brutalement  ceux  qui  ne  se  rangèrent  pa<4  asi 
vite,  et  i'arrivai  ainsi  à  l'extrémité  de  la  chapelle.    Arrivé  là,  je  dom 
de  terribles  coups  dans  la  porte,  puis  je  me  retournai  et  commençai  i 
promenade  en  poussant  le  même  cri.     Seulement,  cette  fois,  comme  te 


fVta»>ii)vii»ii ipiiiiir !->: 


'hose 


convenue,  jet 


RECISTCnED 
ÏRAOr 

Mark. 


Confitures  Surfines, 
Marmelades, 

Gelées  de  Fruits 

(Garanties  Fruits  et  Sucre). 

Conserves  au  Vinalgrre 

(PlOKLES), 

Vinalgrres  Purs, 


♦«♦«  «»♦♦«>»♦♦♦♦♦-•,■»  >••••»♦♦»♦♦«*• 


LI0N"1/BRAND 


Produits  recommandes: 


UION 


RAfMTS. 


Confltnr«H.44el^eH.etc..— 8urHneM, 

p;ii:i  iitips  friiltH  choisis  et  Hiicre  «ra- 
nulé.  vf'ndiK's  en  verre,  neniix  ft 
boUcH  ni'^lHlHnUHH.  Ilh,  «Ibs.  aitm, 
4lb.s.  .111(14,  «IhH,  7lbs,  lO!h8.  Puir 
ni»^iiaKei<,  pensions,  lirtt''l«,  clubs, 
Ivot^Hs,  couvents,  hùpitaiix,  etc.  In- 
dlspensiiblos  ponr  excnr-^lons  «le 
chjtsso,  pAi'he.  plquc-nl(|ne:<,  etc. 
EKulen  en  iiuaHt^'s  anx  nieilieurea 
marques  Importées.  Nous  attirons 
l'attention  ^u."  les  conflturcM  com- 
mercliileH  spi^rlalenieiit  pr<*parée8 
pour  l'usHi^e  des  boulangers,  p<tMs- 
siers,  conliseurs.  etc. 


M  pas  d'aotre  moyi 

in t  avec  quelques  p 
Qt  tomber  de  tout  dJ 

tO"s  lea  mouvem 

Je  me  frappais  k 

me  brisais  Ik  mâcl 
iplôtement  la  crov 
'"'01  (ie  mes  deux  \ 

»n8  tous  sur  le  plan] 
V'  H  et  on  me  ' 
'ions.  Les  prisonj 
laais  deviser  sur  H 

'wia//-iiesttoml 
3  entendu  le(;ri  q, 
on,  c'est  dommaffel 
,0'est  touJo-r^lS 
•II  paraît  qu»il  if 
'6^  dit  un  autre.  Aï 
a'ee.  Je  ne  pensai] 
«ssai  faire,  tm,t  enl 

fc.avec  un  linge  fei 
je  sentis  tout^( 
iesdeux  yeux.  L'J 
oujours  avec  la  n« 

^»  et  ie  nA  rv\f,      •  ■n»tere«  Pnrs.— Garantis  purs,  deforce  naturelle  sans  addition  d'aucun  acide.  Fabriqn(<fl 
lo  !.«  ♦  P^UVaiSSwHMrîe  contrôle  exclusif  du  gouvernem'.^nt.  'RecommamK^s  pour  la  table  et  pour  la  pré- 

lo  rester  pariai teiIHP<^i^^ion  des  conserves.  Vlnalirrerle  mouMe,  la  plus  Importante  do  la  Puissance. 

ïnt  pourtant  quel 
t.  lîme  feiiait  k 
rahir,  et  je  résolusi 

vit  la  raideur 

pressé   que  de 

\eniràmoi.  J'a^ 

ilie,  comme  si  je I 
en  moi-même  ce  ( 

wementdelongl 
cnai  de  toute  i 
»  partis  au  pasi 
yn^rent  pas^ 
Jmvé  Jà,jVdono 
let  commençai 
«*roi«,  comme 


iM>FT<>ii  an  Vlnalcre  (PlckleiO.— Fruits  et  Ifi^umes  extra  choix,  se  bonifiant  avec 
l'âge.  En  flacons  de  verre,  en  seaux' et  eu  barils.  Universellement  estimées.  App'rltlf 
sans  pareil. 


|paration( 

l'un  Oc<(an  h  l'autre,  les  produits  lAoïi  '*  L  "  llrnnd  sont  en  demande  constante. 
ites  les  bonnes  mai^4ons  les  offrent  en  veuti..  Demandez-les  à  votre  fournisseur. 
■Correspondance  sollicitée. 

l/iicHEL  lefeibvre:  &  CIE 


pin»  ffrande  aulne  du  venre  dan»  la  PnlsHnnce  ;   maiiion  fondée  en 
1849  ;  médaille*  d'or,  argenl/,  bronxo,  20  premiers  prix. 
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II.  Non,  tu  y  perdrais  Ion  temps  et  ton 
liicnt. 

|ll.  L"Sgens  qui  ne  te  reerardent  qne 
flgur"  disent  que  tu  ne  dois  pas  être 
htp  ina'...  vu  de  dos. 
III.  uui,  et  en  te  con  luisant  au  <i  mê- 
lera, ton  médecin  dira:  "Je  reporte 


mon  ouvrag-,  mais  je  ne  suis  pas  près 
d'en  toucher  la  façon." 

IV.  Mieux,  tu  serais  mal. 

V.  Oui,  et  gui    te   servira   plus  tard 
pour...  faire  chanter  les  antres. 

VI.  L'une  n'est-elle  pas  plus  intéres- 
sante que  l'autre  7 


^  N 


^ 


■-h- 


/ 


X 


CX 


-  s  tfl^'* 


/^: 


J 


^ 


foutre  .,p„g,,„p,,__ 

I„fl      •  "'^*'<»>a  bouillant.. 

•<<' fis  cinq  on  six  fn!    i     i  '"ani* 

^  sa  longueur, 


1181 

enf 


'**='S*W#te*«i.-: 


"«.  pour  atteindre  q, 

angez-voual'Tj  to 

ace  avec  assez  d'e 

élu  ^^«^^'«ais  avec 
ôtJilenient 


pî'P  do 


îl..P"iJ?  »>«  ies  en 


»  bouillante^ 

****;?"ant  indistj 
^8  ne  savaient  ] 

sa  longueur;  en 


lous  invitons  le  public  à  essayer  le. 

Cognac  P.  RielîâPd 

—      y.  s.  o.  p.       ■   r, 

Nous  le  flT&i'antissona  éfiral, 

sinon  supépieup  à  n*lmporte  quelle  marque 

offerte  sur  le  marché. 

EN  VENTE  PARTOU"^ 


WHISKEY 

Qui  convient  à  tous  les  groûts 
}e  trouve  pas  tous  les  jours.  Il  y  a  un  whiskey 
mvient  à  tous  les  goûts,  qui  est  pur,  vieux, 
|ble,  et  jugé  le  meilleur  par  tous.  Ce  whiskey  est 

ITCHELL'8  SCOTCH  WHISKEY 

-le  une  fois  :  un  essai  établit  sa  supériorité. 


V    Seuls  Agents  au  Canada     - 

aporte,  Martin  Se  Cié^ 


72-78,  rue  St-Pierre, 

MONTREAL 
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!  alors  tu  seras  bien  A  plaindre. 

il,  tu  feras  fortune  dans  l'ôpice- 
Imèlant  de  la  brique  pilée  &  ton 
l' t  d  *  la  chicorée  d.  ton  café. 

leureusemtnt  non,  car  tu  lese- 
ir  lui. 


IV.  Signifie  que  vous  aurez  beaucoup 
d'argent  bientôt. 

V.  Et  le  moyen  qu'il  soit  sérieux, 
avec  une  petite  folle  comme  toi. 

VI.  Tu  ne  sonc*»»  donc  pas  qne  fn 
belle-maman  sera  lA  pour  vous  eu  eiu- 
pdclier. 
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niiMiit  comme  un  poulain  ;  pais,  je  me  mis  i  la  poannite  de  quelcJ 
priionniera,  et  j'en  saisis  un  que  je  terrassai  d'un  cfbc-en-jambe.    PI 
•ant  alors  un  rufi^ssement  de  sauvage,  je  fis  mine  de  l'étrangler.    I 
mit  i  crier  au  secours  comme  un  diable.    La  peur,  cette  fois,  t^emi 
des  autres  prisonniers,  et  ils  crurent  vraiment  que  j'allais  le  £ 
Plusieurs  s'élançôrent  8ur  moi,  et  voyant  six  ou  sefA  hommes  me  sa] 
->BDt  laissai  faire,  lâchai  mon  homme,  et  sans  &ire  la  moindre  iç 
tasoe,  je  me  laissai  conduire  jusqu'à  l'autre  bout  de  la  chapelle.  Vo} 
^ae  Je  ne  résistais  pas,  ils  Uchôrent  prise  peu  à  peu,  et  me  serrèj 
mAùM.    Alors,  an  moment  où  ils  j  pensaient  le  moins,  j'écartai  viol 
iD«at  ies  deux  braS)  et  cela  si  brusquement  et  avec  tant  de  force, 
i'ea  étendis  trois  par  terre.    La  surprise  les  fit,  comme  de  raison,  I 
lâeb^r  tous,  et  avant  qu'ils  eussent  eu  le  temps  de  me  saisir  de  nouv^ 
je  fis  un  bond  en  arrière  et  me  mis  en  ^arde.    Deux  voulurent! 
ressaisir,  je  les  fis  rouler  de  deux  coups  de  poing,  et  voyant  les  au! 
hésiter,  je  me  jetai  sur  eux  à  corps  perdu,  et  ils  se  sa»  vérent  à  droj u 
à  gauche     Resté  mattre  du  terrain,  je  fis  défense  à  qui  que  "èe  roi 
me  regarder,  pa^ce  que  **  le  gouverneur  allait  faire  sa  toilette  ;  "  e| 
me  rep(«ai  en  marchant  tranquillement,  Élisant  semblant  ey|^è|Mn9 
persomie.  ne  me  regardait.  ■  :<*  «o-:/ 

8ur  ces  entrefaites,  un  des  toume-clefii  entre  dans  la  chap<we.    5e| 
précipite  sur  lui  en  criant:  **Au  voleur I"  je  l'empoigne^èt  ÎO' 
pirouetter  eh  tous  sens.    Il  voulut  se  défendre,  mais  je  l'envoyai  roiL 
a  dix  pieds,  d'un  coup  de  poing  sur  l'épaule.    Il  se  relève  tout  aBèia^ 
et  se  jette  sur  moi,  autant  par  colère  que  par  devoir,  mais  ie  ,i^r 

gar  le  milieu  du  corps,  le  soulève  et  le  lanoe  dans  la  porte,  tlph 
i  c'eût  été  une  porte  ordinaire  de  maison,  il  eût  certainement  pé 
travers;  mais  les  portes  dep  prisons  sont  solides,  et  le  pauvre  dial 
hurla  un  aïe!  aîel  des  plus  sincères.  .T'entends  alors  quelques  prisd 
niers  dire  :  "  Il  va  le  luer,  c'est  sûr."  L'antre  leur  ordonna  de  l'aidej 
me  lier  ;  mais  ils  lui  dirent  que  je  venais  d'être  attaqué  de  folie  fUriei 

3 ne  j'en  avais  déjà  écharpé  plusieurs  d'entre  eux,  que  je  pouvais  batll 
il  nommes,  tant  la  folie  me  donnait  de  force;  qu'il  falmit  plutôt  n 
calmer  que  m'irriter...  enfin,  ils  firent  si  bien  que  le  tourne-cle&  se  car 
en  disant .  "  Maudit  fou,  j'ai  cru  être  à  ma  dernière  heure.    On  ne  p 
pas  garder  un  pareil  animal  ici."    Je  donnai  alors  Ordre  aux  prisonnif 
de  mettre  le  voleur  à  la  porte.    Comme  ils  hésitaient,  naturellement,! 
leur  jetai  un  rugissement  sur  la  tête,  et  Pun  d'eux  dit  au  toume^ld 
*'  Vous  voyez  bien  que  c'est  un  fou,  laissez- vous  faire,  car  il  va  noj 
abtmer  encore."  Le  tonme-i^lefs  se  décida  donc  à  se  laisser  pousser  hol 
de  la  porte  et,  quand  elle  fut  fermée,  je  dis  aux  prisonniers  que  je  il 
récompenserais  généreusement  pour  avoir  chassé  ce  voleur.    «Te  me  iq 
alors  à  parler  tranquillement,  mais  en  tenant  des  propos  si  ridiculoei  qt 
mes  compagnons  de  captivité  en  avaient  le  fou  rire. 
~  Midi  arrivant  sur  ces  entrefaites,  Béchard  vint  m'offVir  de  dtner  av^ 
lui.    J'acceptai  avec  empressement,  lui  pris  le  bras  et,  lui  montrant 
plus  grande  cordialité,  j'allai  manger  avec  lui.    Je  me  tins  tranquill 


:t«il9ll*  «n   I720 


COMPAGNIE  D'ASSURANCE  CONTRE  LE  FEU 

he  London  Assurance 


««••• 


des  Fonds $18,000,000 

Bnntv  principal  —  BRANCHE  GAHADIEinŒ  —  HontrteL 

1762,  RUE  NOTRE-DAME 

\URÂMGma  GOMTRB  LE  FEU  PRISES  AU  PRIX  COURANT 


pouwmte  de  quel 
'  «S«^?-Jambe:  Pj 
•  de  rétrmngiep.    ] 

nr,  cette  fois,  s'en! 
it  que  j'allais  le 
0|3t  hommes  me  sa! 
Jire  U  moindre  j 
2«  I»  chapelle.  Vo 

ïïoins,  j'écartai  vio 
vec  tant  de  force? 
•  ^"n»?  de  raison, 
>  me  saisir  de  nouv( 
I>eux  voulurent 
,  et  voyant  les  aui 
^8»nvérentJidroit 

^  sa  toilette  •  "  «i 
Binblant  4f;èj^îye 

wlachapeliii,    Je 

empoigne^et  le 

"8  je  l'envoyai  ro 

/•élève  tout  aBi35 

SSi^îlcidiaii  Express  Company 

I  et  le  pauvre  diaf  ^  J 

ors  quelques  pris 
ordonna  de  l'aidei 


E.  A.  LILLY,  Ûérant. 


"^i- 


aîj^- 


I«A  TIEIKiIiB  -  TABLEAU  S9 


Dorm^iBPnt,  gare  ft  ses  écus  I 

'à&ei  aimable  poi     ' 
alson.  et  tu  mi  éviteras  ce  défaut. 


SoIr 


aimable  pour  le  retenir 


t.  C'ettiâ»«e  Jamais  songer  aux  re- 
|qae  tu  J^nras  certainement  a  subir. 


Ifr  .  t 


■nu 


Iir.  J'aurais  peur  de  te  fAoher  en  te 
répondant,  tu  es  trop  susceptiblp. 

IV.  Avec  les  autres,  oui,  mais  avec 
toi,  bernique  I 

VI.  Les  conmelllpurs  ne  sont  pas  les 
payeurs,  réfléchis  bien. 


MANDATS  D'ARQENT 


3n4i^«#Si•   i*l"®lni©ineiiretleplus8Ûr  moyen  pour  envoyer  de  l'argent 
ue  iA  /    ®  ftineui  loppe  par  la  malle  à  nlmporte  quelle  partie  du 

Il  falfait  plutôt  ] 
ourne-cleôsecali 
ûenre.  Oanern 
•clreauxprisonnit 
t.  naturellement, 
lit  au  tourne-clf 
«re,  car  il 


■ous  enve- 


G^  T^T^TF'^D 


„,        va  noi 

ftJsser  pousser  hol 
sonniers  que  je  M 
i^oleur.    Je  me  m 
Pos  SI  ridicules  qi 


•••tai«UM es  «ta. 

sAfie •»•%», 

MA  te.*. leetB. 


i»«teo4àise 
i»«  «e*  4e, 

D«  4e*  se. 


.is 
is 


àU-0B8SU8  DE  150  AUX  HBHBS  TAUX  PROPORTIOIIIIELS. 


prix  sont  plus  bas  que  toute  autre  méthode  sûre,  sécurité  absolve 

contre  les  pertes. 
flV'   ^    J4  r  peut  Be  procurer  les  mandats  de  la  CANADIAN  EXPRESS  CO, 

'nrir  de  dtner  avfl    à  n'importe  quelle  heure  du  jour, 
ît,  lui  montrant  M  '^        ^  " 

'e  tins  tn^niilos  82  à  86,  RUE  ST-FRANÇOIS-XAVIBR,  Montréal. 


-*^«« 


jeu-là.    A 

je  vis  la  \ 

prochep,je, 

on  coup  de 

main    qui 

sautera  vi 

®t  je  conti, 

soubresauts 

coups  de  tel 

plancher  au  I 

les  assistant! 

«onnalent  d' 

i  0z  ^^r^M.      A  ^  A  cherentponpi 

"»«>>  je  Jes, 
ï'ooler  à  droJ 
gauche,  soit  1 

^     ^WKl5mBigTy:^=5^^   ^Jaquelleils 
>v  ^SsÊÊI^^Kk'^^^^:^     piquaient  ri 

\  JWWA  \'RrV''^5^5^      qu'un  *  ïBtiix 

*Jfc.  l'eau  sal 
J  étais  déten 
jen  pas  laissi 
Der  une  goui 
"»«  figure.  0] 
procha  pas  \ 
cette  f,>S^  ^ 

|'?K0,  bien  i 
•L'individu 
C"aut  de  moi 
précaution,  je  J, 
;o3:ai  son  iioj 
.^'emsurlafii 

«ente  pou7;''Û5o':;Te'!,^^*"^^^^^  ^'«  ^^^'^'^^< 


.^X 


tara, 

>âcif 

la( 


TELEPHONE  9310 


G.  G.  GAUCHER 

a-devant  assodi  de  la  maison  GAUCHER  es  TELM0S8E) 


MABCHANI»  DB 


'1 


Frovls«  Lan.  Graisse,  drain,  aie. 

Z2,  PLAGE  JACQUES-CARTIER 


Nous  nous  chargeons  de  la  vente  des  produits  agricoles,  et 
ns  des  avances  sur  consignations. 

liA  TIBIIiIjB  -  TABItEAV  88 


|S1  l'on  dit  que  tu  es  un  aigle,  crois- 
mais  sonfte  que  le  dindon  aussi  est 
ilfrle...  de  basse-cour. 

I.  Compte  d'abord  sur  toi,  c'est  plus 

II.  Oui,  mais  ils  ne  pourront  guère 
de  bien  d'un  personnage   aussi 


IV.  Tu  feras  bien  de  la  faire  inoculer 
A  l'institut  Pasteur,  car  A  ton  contact, 
elle  pourrait  devenir  enragée. 

V.  Si  tu  veux  te  rompre  le  cou,  le 
moyen  est  bon. 

VI.  Il  serait  A  souhaiter  qu'elle  ne 
vint  paa 


MAISON  WOHUAE  BM  187* 

AUGUSTE  CoUlIiliAt^D 

IMPORTATEUR   DE 

îrronneries,  Quincailleries,  Verres  a  Vitres,  Peintures 

BTO.,  BTO. 

SPÉCIALITÉ  :  POÊLES  DE  TOUTES  SORTES 


Nos  233  a   239,   RUE   SAINT -PAUL 

inte  :  U  et  16,  RUE  SAUfT-AMABLE MONTREAL 


Comme  par  leprss6,  M.  COUILLARD  n'emploie  pas  de  commis-voya- 
bars,  et  fait  bénéfleier  ses  pratiques  de  cette  épargne.    Une  attention  toute 
!>ôciale  est  donnée  aux  commandes  reçues  par  la  malle,  et  MM.  les  marchands 
I  la  campacne  seront  toajoars  servis  au  plus  bas  prix  du  marché. 


alla"  ^}^S  «  jnste  sur  le  n-»~!L"  im*  J**  *"'  envoyai  à  ii^Zl  j"  "  i 

de  force  Qu*ih  en  \^.       .    '^ains,  mais  i«  fL«l  •  f  '    *^^«8ieurl 

revenaient  plus    5*i^'iî^':*^«'nent  les  SoSti  H«  n**/*'\<^'*«tH 
«nr  moi  le  ïi!-!:    .  V^  "^^^S'a  un  autr*»  o««  *^^  "*'*«  '«  chair     3 

feux  "ii'„"l7'^„î,2«  qu'il  enrjinnToir  ItS  «'-  W 
ton»  deux  de  tenS  m  "'  m'onvrir  leg  bjlg   „!■?  '"i   «««aig  |] 

poignet  mnchaa^"'  l"*  mes  bii«  .îf^  "'"  ^  n>e  aonl 
IP'-'-vnfu^H^iSn  Ç»  "-«in  droite  e?'|  é^tTS"*'  J«  ««"S^ 
je  me  donnai  ,„Z1       ""''*  "  "vait  nrae^nf  i  '  '?*'ifment  imnJ 

r^it  dêïê relever  «" T'"»"  <'iffŒ  81"^""  '^•'°"* "«  Si 
%  j'en  «i  a.^n'or  i^ '!'  -  "  Q""l  «ete'^n'fe  '*•  ^"»'  «^ 

Je  VIS  que  loniu       *«onter  ce  oui .«  hÏ?^'  P'"*»  «ous  ma  d 
r:'?.'2î?'»«"'  des  hoS..Î!"»°»e.  en  n^'»"  1^»  la  lb« 


«spect  et  Jui  prenant  !«h    "'  Profonds  MlutT  1- """•  "««nqui 
■*^^fl  jours  8uivanfo    •  ®  «fltai  tranani 


ma 
au  OK 


■J  mettant  â 
aifltance,  et 

;;oyaUt.tSd;co, 

fœai  /es  miennea 

ïdans  la  chair,  cd 
es  deux  braa  et,  vî 
"  *'«  ïai  cassais  k 
;  »"««  ils  me  sod 
vnssent.    Je  ,!S3 

Jsia  force  de  (îWflrb 

1.  fer^  ^^«Vvotre/ 

^<^  PlJée  sous  ma 
^"'^«'•demoî.  : 

"l  Je  plus  léger 

•«tétait  la  fS^c 
n,  ne  mè  savait 

wieptiqae  ou 


uni 


wsait  admirabi 
!^!?l»"i>itemeD 
•|mai«Béchard, 
"«8w  croiiB  que 
^«vins  tranqVJ 
«1  niontmi  Jn 
^ner  avec  lui. 
l 'es  poin^,  et 
«  'estai  5aiiq 


gulièrement  du 
du  soir,  et  di 
«mables. 
u»i8  dans  l'anii 
•^«MM  de  ter? 


^     ''  Li  A  IVORTHERHr  '^ 

^g^y  tUOOURSALI  POUR  LB  OANADA  i 

#^  Bureau:  1724,  RUE  NOTRE-DAME,  Momai 

• 

REVENUS  ET  FONDS,  1895  : 
F«»«i  MMWMwlés fta,sas,eM 

^■«•1  d««  Prla(i««  e*atr«  !•  Wtm  et  sar  1»  ▼!•,  et)  .  .,.  ^^^ 

IntérAto  ««r  1m  ftoada  iBT«>tt«   -      -      -      -      -      /  •♦Ti»,»»» 

■o4v«ni«m*B«  «a   DomlBl«n  p*ar  1»  s»niBtl«l  .^^  ^^^ 

■Mirtoura  de  pollCM  canMIleB»  -.---/  »••♦••• 

H  !.  ROBERT  W.  TYR£,  Gérant  pour  le  Canada. 

\TSfkiSiXE  R  N.  BOYER,   Agenti  pour  le  Département  fran- 
Moircaf  AL. 

liA  TIEIIiIiB  -  TABI<KA1J  »4 

probable,  mais  prends  bien 

ehanlKer  ton  cheval  borgne 
ivengl^. 

lira  Malbeureusementle  nés 

ttiartnlte  ;  à  part  cela... 
ànd  11  n'y  a  plus  de  fûln  au  râ- 
R  <^bj»vauz  se  battent;  tA<'he 
bn  soit  toujours  bien  garni. 


IV.  Oui,  tu  Auras  plus  de  vieillesse 
que  de  sageme. 

V.  Oui,  dans  la  poche  d'un  malin  qui 
se  servira  de  ton  argent  pour  forer  un 
nouveau  trou  <|an8  la  lune.   . 

VI.  Musicien,  11  te  Jouera  un  mor- 
cf^Hu,  pendant  que  tu  danseras  devant 
le  buffet. 


ipanceCompany  of  MoptFî  Jlmepica 

os  ipmi.AOBi.pati|B 

lé9  oiÉ  17M  •  Fondé*  «a  17M 

tal  payé    ........      $8,000,000 

de  raotif    .       ...       .      .      .      .     9,730,1 

isdivanee  Môiritime  et  eontire  le  peu 


ROBERT  HAMPSON  dt  SON 

;nts    oeimkraux    rour 


No  30,  Bui;  St-Sacrî:ment,  Montreai, 


1.  : 

actio 

Sain 

II. 

Ënci 

lapa 


■■•■■".»5'V 


Halflon  fbndée  «n  tBH. 


>or  rapport  vt%l*  «J- 

Sëi-^ROVOST  &  FLEURY 


çonvai„q„i?,„,« 


i"r 


la  prlaon. 

r  cet  homme-l 
8  11  leur  recouH 

»  "  m'a  souleyél 

DurdemafoIiJ 
reprenant  moDl 


^onnerieê,  QuineaiOerie,  Vernis,  Vitreê,  HuUe,  MkuHe, 
Peintwref  OuHUage  pour  Forgerons,  Tuyaux  en  fer 
pour  BuUs  Artésiens,  Appareils  pour  percer 
les  ruUs,  Twyauao  en  fer  cottpés  et  tarau- 
dés à  demande,  sans  charge  extra. 


ISEULS  AGENTS  A  MONTREAL  POUR  LE 
CEEBRE  POELE 

BONNE 
CHANCE 


"r=^:^p=r 


En  face  du  Marché  Bonseccurc 

107  8t  109,  rû«  St-Paûl,  Jiootr^al 


iiA  tibiiar-tabijBav  sa 


1.  Elle  t'apportera  en  dot  plosteara 
actions  des  mines  de  benrre  frais  du  lao 
[Saint-Pierre. 

,   II.  Tu  découvriras  on  jour  oae  les 
Encres  Antoine  sont  les  seules  Bonnes 
I  etjpermanentes. 

ni.  GertaiAement»  pour  Vexereer  a 
Is  patlenee. 


ly.  Ooi,  mais  quel  dommage  que  tu 
aies  toujours  l'air  d'6tre  monté  sur  des 
éohasses* 

V.  Ce  serait  bien  peu  prudent  avec  le 
caractère  que  Je  te  connais. 

VI.  Oui,  oui,  et  toi  aussi,  A  la  suite 
d'une  chute  malencontreuse  du  som- 
mets, d'un  peut  banc . 


|™;iw;rç6--^ 


^  -  Je  le  «aig  b  !„"  ^'i^;!?  ;e  le  serais  I 

—  Ah  oui  I  comme  m' f»  «»       •    .  ^      ^    '**®  ^'^«n 
peux  coniinneWTvfn  off  •°*''*"J««aJ»  feit  autre  oh^o.  ^    . 

-  Ail  I  ça,  dîSe  i?"*^!  «jes  terres.  ^  ^**'«  «^P^ble  d'en  faire 
que  vous  le'* avézf  *^"«"^*«  *  ^^e^ard,  prenez  garde  à  voue  à     . 

r-Ahl  soistranomlJA  •    «    ..  *"'^"*' "  vous,  à  présent 

««.gardai  bien  de  rLn  ftil^^'A^^  «^  «"^  regarda  dans  fe  J'  '"^^«'«^"a 
craignais  qu'il  ne  rf^o  ^'^^l  ,^®tte  visite  me  dzî"„®®.y®"^;  «nais  je 
«nai'^  je  ne  r^non^îo   •^^"^'*^*  ï»  vérité.    Il  ml  ^J^^^S^ait  un  peu.    Je 

wiH  pas  les  dents  II  «r*  ^^''  J®  le  regarSSfl^vi!?'  1"i  ^^^  ^onnè- 
jante,  q".',  étant  Vin?  de'^'i?^"  ","  <1««  P^nL^'^dn  n* '*  ^®  *^^««^ 
de  surveiller  les  amrA»  •  ^  ""  ^^^s  tourne-clefe  It'  •?  ^^^  ^^  I^ami- 
cine,  et  lui  don«?  *^ 'î"®<>"niera,  lui  dit  m  mT*  */*^' reçu  instruction 
9Ho/,ilmeflteScn.f'  '"«^»-"ctionsX„i'^^l "je» verrait  une  S 

compnmd^'^''^"'  '•'boucha    U  l^hl'^e^S^^i"  ^t '««^^^^^^ 

fN»r»]88aii  n  y  rien 


Ijn  faire  le  fou  ?  ■ 
lece,  tu  n'es  pas  foJ 
iez  moins  haut, 

Je  que  tu  aies  vri^ 

II 
les  fous  I    Je  n'i 

>  piastres. 

t  mutile,  je  ne  peui 

inergu'unhommj 
Quoi,  vrai,  là,  tj 

'  c®  que  je  dis,  j^ 

«es  personne,  pa 

is,  dis-moi,  com-l 

j'ai  trop  envie  del 
bonnet  blanc  suri 
que  je  fais  bien 

se  de  ta  vie.   Tu 
p«ible  d'en  faire! 

■      —  D'où  vient  donc,  petfte,  que  tu  ôtemu'^ii  ♦*>nJonr8  tnnt,  ohnque  fols  que  tu 
vous,  a  présent  I  prises  r  tu  dois  pourtant  y  être  un  peu  habUuéo  t 

'^  ■      —  Je  ne  sats  pas,  1  an  te  Bophie.   J'adore  prendre  une  petite  prise,  mais  il  me 

faudra  discontinuer  ;  J'ai  le  nés  tout  emporté  et  j'ai  toujours  mal  ft  la  t6te. 

—  Montre-moi  donc  ce  tabac-lA. . .  Qu'est-ce  que  c'est  que  cette  poudre  de 
mauvaise  odenr,  ir  Itante. . .  Où  prends-tu  cela  7 

—  Au  petit  magasi n  du  coin. 

—  Ah  f  je  comprends.  .  ton  petit  magasin  ne  tient  pas  le  seul  vrai  tabac  A 
priser,  qui  est  le  Tabac  de  Rose  de  A.  Dubord  A  Cie,  rue  St-Paul,  ft  Montréal. . 
Prends-en,  tu  verras  disparaître  toute  irritation.  Au  lieu  du  mal  de  tête,  tu 
éprouveras  un  bien-être  général;  le  cerveau  se  débarrasse,  on  se  sent  tout  guiilo- 
ret  Tiens,  sens-moi  ce  tabao-lA. . .  quelle  bonne  odeur  !  quelle  flralchenr  !  Kxige 
du  tabac  A  priser  de  A.  Dubord  A  Cie  et  n'en  prends  èas  d'autre.  Si  ton  tabaco- 
Qiste  n'en  a  pas,  va  toi-même  le  chercher  ches  A.  Imbord  A  Ole,  227  et  229,  rue 
St-Paul,  A  MontréaL 


Arnoldi,  père, 
il  m'examina 
.yeux;  mais  ie 
it  un  peu.  Je 
lues  questions, 
qui  lui  donna- 
it et  ne  de8se^ 
lom  de  Lami- 
Çu  instruction 
ait  une  méde- 
endre.  Après 
de  le  regarder 
«sait  n'y  rien 


I.A  mBMJUMM  —  TABIiEAV  M 


I.  Oui,  mais  trop  tard. 

II.  Ni  l'un  ni  l'antre  :  poil  de  carotte. 

IIL  Elle  viendra,  si  vous  lui  donnez 
ce  qu'elle  a  demandé. 
IV.  BIVI  voudra  toujours  être  plus 


belle  pour-te  plaire  davantage,  heureux 
morel  ! 

V.  Oui,  n'étant  pas  le  plus  fort,  tu 
seras  le  plus  malin. 

VI.  Sfgniflo  que  vous  f«CNs  un  voya- 
ge proehnlùement. 


^ 


uJ^ 


—  100  — 

• 

RnviroM  deux  heures  après,  Lamirante  revint  avec  une  grande  laj 
contenant  au  moins  une  chopine  d*un  liquide  presque  noir.— liei 
mon  fou,  me  dit-il,  bois  ce  café.  . 

Je  pris  la  taese,  m'en  allai  à  quelque  distance,  et  auand  je  vis  qj 
Je   nVtais  pa«  observé,  je   vidai   toute   la   potion   dans   ma   jamt 
de  botte.    Je  revins  alors  vers  Lamirante  en  faisant  semblant  de  bon 
Arrivé  à  lui,  je  lui  niontre  la  tasse  vide  et  la  laisse  tomber  à  ses  pied 
où  elle  se  casse  en  morceaux. 


Le  pdre  Pontré  oAre  un  verre  de  rhum  à  son  ami. 

—  NMmporte,  dit  Lamirante.  tu  dois  en  avoir  assez  dans  le  corps  pour! 
te  tranquilliser,  mon  fou  !  et  il  s'en  alla. 

La  visite  du  docteur  me  fit  penser  sérieusement  à  ma  position.    "Il 
va  me  découvrir,  me  disais-je  en  moi-même.  Le  vieux  coquin  m'a  l'air  de 
me  regarder  comme  s'il  se  doutait  de  quelque  chose.    Il  ne  finit  plus' 
de  me  tàter  le  pouls.    S'il  revient,  il  faut  que  je  lui  serve  un  plat 
de  ma  façon." 

J'en  parlai  à  Béchard. 

—  Croyes-vous,  lui  dis-je,  que  le  bonhomme  puisse  me  deviner  en  me 
lâtant  le  pouls? 
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li,  ta  cervelle  a  déJA  pris  les  de- 


y  a  de  ces  choses  qui  ne  se  de- 

hit  pas. 

Bijoutier...  sur  lesenonCxaveMer). 
lOui,  mais  ne  néglige  pM  pour 
|n  Int^riear.  « 


V.  Oui.  les  enfants  sont  les  anges  dn 
foyer  (c'est  peut-être  pour  cela  quMls 
sont  si  diables!) 

TL  Tu  étonneras  le  monde  en  te  dé- 
ooaTTant  une  id4«. 


z 
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—  Je  ne  le  pense  pas.    Il  y  a  des  fous  dont  le  pouls  bat  naturel! 

—  11  me  regarde  drôlement,  tout  de  même,  le  vieux  pince-maill 

—  Ah  1  bah,  n  tu  continues  comme  tu  as  commence,  tu  ne  cof 
de  risque.    Il  n'y  a  pas  moyen  de  ne  pas  te  croire  fou. 

—  Je  n*ai  rien  voulu  lui  faire,  parce  que  je  craignais  qu'il  ne  s'i 
de  quelque  chose.     Après  tout,  un  médecin  doit  connaître  un  pe«| 
peu  mieux  que  nous  autres,  toujours  ! 

—  C'est  bon,  secone-le  un  peu  sans  trop  l'abîmer.  11  a  le  verli 
quelquefois,  le  vieux.  Tu  te  rappelles,  il  y  a  une  dizaine  de  jonrs.J 
il'nous  traitait  de  rebelles,  de  d...  Cavadiam.  Etouffe-le  jjas  ir 
sera  une  petite  punition  toujours,  et  il  n'y  a  pas  moyen  de  lui  eni 
une  autrement. 

—  Ah  bien,  c'est  bon,  puisque  vous  dites  comme  moi,  il  aura  lai 
Le  lendemain  matin,  vers  huit  heures  et  trois  quarts,  arrive  w 

docteur.  Il  me  sembla  qu'il  avait  le  visage  encore  plus  long  ( 
rébarbatif  que  de  coutume.  "Attends,  dis- je  en  moi-même,! 
t'allonger  encore  tout  à  l'heure."  Le  bonhomme  alla,  comme  àf 
naire,  fureter  dans  les  coins,  puis  il  vint  de  mon  côté,  accompa 
Lamirante.  Il  me  prit  le  poufs,  le  tint  longtemps,  me  regarda  tix^ 
n.e  lâcha  le  poignet,  me  regarda  encore  dans'  les  yeux,  me  re 
pouls,  et  demanda  à  Lamirante  : 

—  A-t  il  pris  la  médecine  ? 

—  Oui,  je  la  lui  ai  donnée  moi-même. 

—  A-t-elle  eu  de  l'effet  ? 

—  Pas  le  moindre. 

—  Il  est  pire  qu'un  cheval  I  observa-t-il.    Eh  bien,  on  lui  en  do 
une  plus  foi  te.    Je  l'enverrai  tantôt. 

Alors  le  docteur  me  reprit  le  pouls,  serra  les  doigts  de  temps  en 
comme  pour  mieux  le  sentir,  et  me  regarda  comme  s'il  eût  vouii 
dans  mes  yeux. 

Tout  d'un  coup,  je  secouai  mon  bras  pour  lui  faire  lâcher  moij 
gnet,  jetai  mon  cri  sourd  ordinaire,  entourai  le  bonhomme  de  mesl 
bras,  le  fis  sauter  deux  ou  trois  fois,  puis  me  renversant  tout  de| 
long  sur  le  dos,  en  le  serrant  toujours  a  l'étouffer,  je  me  mis  à  le  i 
à  droite  et  â  gauche,  comme  j'aurais  pu  faire  d'un  enfant.  Je  lui  en^ 
taper  ses»  bottes  sur  le  plancher  comme  les  battes  d'un  fléau, 
résistait  presque  pas,  mais  criait  piteusement  :  Hdp  !  help  !  mti 
For  God's  mke,  talke  me  away  !  (Au  secours  !  au  secours  !  au  med 
Pour  l'amour  de  Dieu,  tirez-moi  d'ici  I)    Voyant  qu'il  parlait  si  bia 
ramenai  mon  bras  droit  sur  le  cou,  et  serrai  tant  que  je  pus.    LeI 
homme  se  tut,  comme  de  raison,  je  l'étouffais!   mais  je  l'entef 
geindre.    Alors  deux  ou  trois  prisonniers  ef^sayèrent  de  me  desa 
les  bras,  mais  sans  succès  ;  je  tenais  bon.     Béchard,  trouvant  la] 
tion  raisonnablement  longue,  vint  à  son  tour.    Je  fis  semblant  de  ' 
laissai  soulever  mon  bras  droit,  avec  lequel  je  tenais  le  bonhommd 
le  corps,  et  -Béchard  le  mit  debout    II  était  rouge  comme  une 
Il  fut  une  bonne  demi-minute  à  se  remettre.    I^  prisonniers 
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ar  le  temps  qui  court,  on  est  de  la 
|ur  que  l'on  veut. 
h  foui,  beaucoup  plus. 
Plus  brillantes  que  sérieunes. 
Ouf,  et  quand  tu  demanderas  a 
r,  on  t'apportera  à  boire. 

z 


V.  Il  ne  faut  pat  courir  deux  lièTres 
a  la  fois. 

* 

VI.  Beaucoup  plus  bean  que  tn  ne 
parais  le  mériter.. 


dans  leurs  barbes.  Lamirante  faisait  semblant  d'être  an  dése 
disait  au  docteur  :  "  Mon  Dieu,  j'ai  cru  qu'il  allait  vous  étoufTerl 
quand  ses  accès  le  prennent,  il  peut  écorcher  dix  hommes." 

—  Mais  vous  ne  m'avez  dit  qu'il  toTribait  d^un  mal  !   dit  le 
d'une  voix  encore  étranglée. 


Emeute  A  Montréal,  A  l'arrivée  des  prisonniers  politiqueii. 

—  Ah  bien  !  dit  Lamirande,  il  tombe  duux  fois  par  jour. 

—  Oh!  thedevil!  dit  le  bonhomme,  et  il  tourna  le  dos  en  gro 
lant,  et  je  ne  l'ai  plus  jamais  revu  :  il  en  avait  eu  ustsez  de  mon  mi 

Il  me  fallait  inventer  de  nouvelles  preuves  de  folie  tous  les  jour 
ne  voulais  pas  avoir  l'air  d'un  de  ces  fous  bêtes  qui  font  toujo 
même  chose.    Puisque  je  me  donnais  la  peine  d'être  fou,  je  vd 
qu'au  moins  ma  folie  fût  diversifiée. 

Ainsi,  un  jour,  j'avais  la  manie  de  la  pêche,  et  je  tendais  une! 
que  je  tenais  à  la  main  une  heure  et  plus  sans  bouger  et  sans  re 
C'était  tout  simplement  une  canne  ou  n'importe  quoi.    Un  anirol 
j^allais  à  la  chasse.    Je  tuais  «les  our9,  des  eléphautSi  faÎKant    Un 
expéditions  un  tapie^e  d'enfer. 


IM" 


^t^^' 


nt  d'étue  au  dése, 
lait  vous  étouffer  II 
IX  hommes.'' 
■un  vMlt  dit  le 


i<\ 


«•s  politiques. 

^f"  jour. 
«-  ïe  dos  en  groJ 
issez  de  mon  mj 
w  tous  les  jour 
;  qui  font  toujo, 
l'être  fou,  je  ?d 

je  tendais  uiiel 
«geretsansre 
uoi.  Un  a  m  ru] 
ts,  faisant    lan 
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isses  dents  saus  palais. — Couronnes  en  or  ou  en  porce- 
J  posées  sur  de  vieilles  racines. — Dentiers  en  Aluminium 
Isable,  faits  d'après  les  procédés  les  plus  nouveaux. — Dents 
Ibées  en  or,  platine,  argent  et  ciment.— Extraction  des 
]s  sans   douleurs   par  électricité  et  par  anesthésie 
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utant  que  tu  le  seras  toi-m6me 

^a  as  l'esprit  bien  trop  positif  pour 
les  rêves. 

|I1  faut  semer  pour  récolter  ;  1ns- 
1)1  de  ce  principe. 


IV.  Si  tu  y  tiens,  épouse  un  police» 
man,  tu  seras  ainsi  certaine  qu'il  le  se- 
ra... sérieux. 

V.  Aide-toi,  le  ciel  t'aidera. 

VI.  Oui,  surtout  parce  que  l'on  n'y 
est  guère  habitué. 


|de  et  bon  maPOhé.— Aux  personnes  soucieuses  de  leurs  inté- 
rêts, nous  ne  saurions  trop  recommander  une  visite  à 
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:  très  bas. 

sus  signalons  tout  particulièrement  au  public  l'assortiment  UNiQmt 
Ile  marché  en:  POMPES,  TUYAUX  EN  FER  pour  puits  artésiens, 
ELES  de  toutes  grandeurs  et  de  tous  modèles,  USTENSILES  ÙÉ 
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reet  en  supprimant  les  dépenses  occasionnées  par  l'emploi  des 
àmis-voyageuTB  que  MM.  Ùesforees  et  Geoffrion  sont  parvenu!  i 
[voir  vendre  à'aunsi  bon  marche,  ce  qui  justifie  pl^ement  leur 
Mse  :— «Solide  et  bon  marché' 
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Tous  les  matins,  de  bonne  heure,  je  faisais  chauffer  de  l'eau  po 
ma  messe.  Je  prenais  quatre  prisonniers  pour  acolytes,  je  leur  c 
$20  par  mois,  et  avant  de  commencer  la  meaee,  je  faisais  le  tou 

Î;rande  salle,  et,  une  lavette  à  la  main,  je  jetais  de  mon  eau  bénitel 
ante  à  la  figure  des  prisonniers.  Fendant  la  mespe,  je  faisf 
sermon,  ou  des  publications  de  bans  de  mariage  ;  j'avais  toujom 
de  marier  le  curé  de  la  paroisse  ;  cela  faisait  rire  plus  que  tout  lel 
j'annonçais  la  fin  du  monde,  l'Antéchrist,  la  bête  à  sept  têtes  ;  je^ 
le  jugement  général  ;  je  tuais  le  diable  i)our  qu'il  n'y  eût  pas  d'en 
répondais  à  des  députations  d'angas  qui  venaient  m'en  remercier! 

Eart  de  la  sainte  Vierge.    Les  prisonniers  riaient  aux  éclats  c 
étises. 

Souvent  je  me  querellais  avec  eux.    Quelques-uns  d'entre  eux 
çaient  de  temps  à  autre.    Je  leur  donnais  quelquefois  des  coups  ai 
quand  ils  m'impatientaient.    J'étais  loin  d'y  prendre  plaicir,  maif 
le»  avais  ménagés,  ma  folie  eût  pu  ne  pas  paraître  de  bon  aloi.    J^ 
pais  en  conséquence  le  plus  consciencieusement  que  je  pouvais. 

Peu  après  la  seconde  (et  dernière)  visite  du  docteur,  je  m'é 
comme  encanteur,  et  me  mis  à  vendre,  pour  le  compte  de  la  reinj 
bâtiments  de  guerre,  des  armes  ;  je  faisais  les  criées  régulièreme 
mes  ventes  dépassaient  souvent  $100,000  par  jour. 

Un  autre  jour,  j'engageais  du  monde  pour  travailler  sur  mes 
tiers.  Je  donnais  cinqnante  et  même  cent  piastres  par  jour  aux  jo^ 
liers.  J'étais  entré  en  prison  avec  quelques  centaines  de  piastre^, 
donnais  donc  vingt  piastres  à  celui-ci,  trente  piastres  à  celui-ij 
Béchard  collectait  avec  soin  tout  l'argent  que  je  distribuais.  Dei 
manière,  ma  bourse  ne  désemplissait  pas. 

Décrire  toutes  les  folies  que  j'inventais,  serait  fastidieux 
lecteur.  Il  en  est  une,  néanmoins,  qui  fit  beaucoup  plus  de  brûiti 
les  autres.  Je  pris  un  jour  un  plomb  et  me  mis  à  plomber  le  poéle.) 
n'eus  pas  appliqué  la  corde  que  j'entrai  dans  une  grande  fureur  co! 
les  imbéciles  qui  avaient  pu  si  mal  placer  un  poéie.  ''Il  va  toi 
c'est  sûr,  disais-je,  il  est  tout  de  travers."  J'allai  donc  cherche 
gros  quartier  de  bois  et  le  mis  sous  une  des  pattes.  Puis  je  plombai 
nouveau.  C'était  bien  pire.  Autre  quartier  de  bois.  Le  poéle  i 
plus  élevé  de  huit  pouces  doniôre  que  devant  I-iés  prisonniers  vo 
rent  intervenir.  Je  pris  le  tisonnier  et  fis  le  moulinet  de  manièil 
leur  ûter  l'envie  de  se  mêler  de  mes  affaires.  Mais  le  poéle  n'était] 
droit.  Je  retournai  chercher  une  autre  bûche,  et  je  mis  la  troisifl 
patte  du  poêle  dessus.  La  quatrième  ne  portait  sur  rien.  Je  :ne  ni 
a  plomber,  et  donnai  un  tout  petit  coup  de  genou  au  poêle,  qui  tombal 
le  cûté.     Il  était  plein  de  feu.    Grand  émoil    On  court  chercher] 

Sardiens  I    Ceux-ci  arrivent  ;  la  fumée  aveuglait  tout  le  monde,  un  I 
e  tuyau  était  tombé  ;  la  suie  volait  partout  ;  le  plancher  prenait  feaj 
n'y  avait  pas  moyen  de  toucher  au  poêle  qui  était  rouge;  on  jetM 
l'eau  lur  le  plancher  et  dans  le  poêle  qu'on  laissa  sur  le  cûté  jusqu'il 
fii'il  ftkt  un  peu  refroidi.    Lee  gardiena  étaient  fiirieux.    Le  géâ 


luffer  de  l'eau  no 
colytes,  jeJeur, 
je  faisais  le  toiM 
8  mon  eau  bénitel 
*  mespe,  je  fais 
;  J  avais  toujom 
plus  que  tout  le] 
a  sept  têtes;  je  1 
n'y  eût  pas  dW 
t  m  en  remercieH 
'Ht  aux  éclats 
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.par  jour  aux  joi 
"nés  de  piastres 
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^uMI  est  regrettable -que  tu  aies  fait 
idre  Bi  longtemps  tes  héritiers. 
Oui,  tu  auras  ainsi  sur  terre  un 
rade  k 'enfer. 

r.  Pourquoi  pas  7  ce  ne  sont  pas  les 
Imalins  qui  réussissent  le  mieux. 


IV.  Oui,  oui,  les  alouettes  te  tombe- 
ront toutes  rôties  dans  le  bec. 

V.  Oh!  11  y  a  mieux. 

VI.  Beaucoup  trop  pour  un  vilain 
Jaloux  comme  toi. 


^MBERIE,    Appareils  à  firaz»  à  eau  chaude  et  à 
vapeur,  ouvragres  en  métaux  de  tous  firenres. 
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ViS'à-vis  le  Palais  de  Justice,  MON  TRE A  L. 
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InviS'^i" -■?«'"•.  •'.  ■no  dire  ,uelqae  chose.    .1-  i  •    x 

que  le  poète  aVait  ée^i'^'  ir^t'ûler  I, 


«»v,cU;i"™bZi„'a'bir 

le.  „„«.„„.-„ ......       .    ^^  ^^.,^ 

•<  ce  QUI  me  passa  pari 

^  Que  dire  à  I 

O^ailIeurâJet, 

comme  les  gaij 

me  craignait,  I 

iui-méme  en 

ma  force.  Il  8'( 

donc  en  gromni 

entre  se/denii] 

disant  aux  autn 

m'empécher  de] 

cher  au    poêle.! 

d'eux  lui  dit:  ' 

n'est  pas  si  facili 

,  vous  le  pensez.! 

bien,   dit-il  un 

i  brusquement, oJ 
tacherai  —  Alij 
veux       m'attad 
mon  grand  anid 
lui.  dis-je  d'un 
furieux,  ah  bien 
tends  I"  et  en  dij 
ceia,  je  me  précip 
®?,  burlant   de 
côté.    Mais  il 

Çlfs  <ie  la  port(, 

trois  saufs,  il  fut  h.k  ^      -     ^''core  k 

•'e  fis  un  mu  i^f  ^'ïors,  et  la  referma  sur  i  •      *"^«''    en    deux! 

faisant  forfpeud'iSSf^^'  '"«^^  J«  ^^calmai  v^f^"^^^^ 

,,  Cet  acte  de  foll  fit  h'r  ""^  ^'^^  ^e  S     '*^'  '^^  ^^"P«  de  ^3 

^-&m\C  :  :t  '^  '"^  -''  ^--  -~j 
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IIi  Entre  celles  que  tu  auras  A  payer 
et  celles  que  tu  paieras,  11  y  tf  un  abîme. 

IIL  Oh  I  croiti-moi,  oe  sera  bien  aiteez 
d'une. 

IV.  Ton  procédé  pour  mettre  l'esprit 


en  boutellled  te  vaudra  une  médaille 
d'or  de  la  Société  des  Abrutis. 

V.  Je  la  plains,  quand  il  lui  faudra 
s'adrewer  A  ta  bourse. 

VI.  A88urémentoui,tautque  tun'att- 
ras  pas  besoin  d'eux. 
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On  m«  |)o«a  une  dou/iaine  de  quenhons.  Je  r/'pondais  des  bêtise» 
taii8  nom  M.  Ogden  iiiMstait  pour  coiiiiimer  l'interrogatoire.  M. 
helisle  prétendait  que  l'on  ne  pouvait  évidemment  rien  tirer  de  moi.  M. 
Leclère  aussi  penchait  de  ce  côté.  Pour  couper  court  à  tout,  je  mé  ^ett« 
par  torre  av<Mi  mon  cri  ordinaire  et  je  commence  à  me  débattre  d  une 
manière  etlVayante.    Les  juges  disparurent  en  un  clin  d'œil. 

Après  dix  minutes  do  convulsions,  je  me  tins  tranquille  etonmemitsur 
un  graliRt.  Il  y  avait  longtemps  cjue  je  n'avais  dormi  sur  autre  chose 
qu'un  pliuicher  nu.  Je  m'endormis  donc  et  on  me  laissa  dormir  jusqu'à 
quatre  heures.  Alors  quelqu'un  vint  me  rév<iller.  Je  ne  bougeai  pas, 
et  fis  t-emblant  de  dormir.  On  me  secoua  le  plus  rudement  que  l'on  put, 
mais  je  dormais  touj^jurs.  Je  tenais  à  passer  au  moins  une  nuit  sur  un 
matelas,  où  je  dormis  splendidement.  On  me  planta  là  de  guerre  lasse 
et  je  commençais  à  m'flpplaudir  de  mon  stratagème,  quand  tout  à  coup 
je  me  senti»  cent  mille  épinglen  dans  le  nez...  on  venait  de  me  faire 
reS|>irer  une  fiole  de  corne-de-cerf.  Cela  n'était  jamais  entré  dans  mon 
prqgramnie,  et  il  fallut  bien  éternuer.  Alors  on  me  reconduisit  à  la 
^ihaoetle,  et^e  n'eus  pas  le  plaisir  de  dormir  cette  nuit-là  sur  un  matelas. 

Une  dizaine  de  jours  après,  on  me  ramena  en  bas.  Cette  fois,  c'était 
pour  m'interroger  sur  moi-même  et  mes  actes  de  rébellion.  Depuis  le 
dernier  interrogi^toire,  j'avais  pu  combiner  mon  plan  de  défense.  Dès 
la  première  question,  je  m'empare  d'un  livre  qui  était  à  ma  portée,  et  je 
me  mets  à  écrire  dedans.  Je  faisais  les  comptes  des  juges  pour  les  payer 
et  les  renvoyer.  Je  leur  dis  qu'ils  étaient  des  fainéants  et  des  bons  à 
rien  qui  volaient  l'argent  de  la  reine;  que  j'allais  l'informer  de  tout»  et 
qu'en  attendunt  je  leur  donnais  leur  congé.  Aux  questions  qu'ils  voulu- 
rent me  po^er,  je  leur  ris  au  nez,  leur  dis  que  s'ils  se  croyaient  mes 
juges,  ils  se  trompaient  fort,  que  je  me  moquais  d'eux  et  de  tous  leurs 
pare.L«i  et  je  leur  réitérai  l'ordre  de'  s'en  aller.  Il  fallut  bien  me  ren- 
voyer, car  je  ne  disais*  pas  un  mot  de  bon  sens. 

Une  seconde  tentative  d'interrogatoire  n'eut,  comme  de  raison,  pas 
plus  de  succès.  Au  lieu  de  paraître  comme  accusé,  je  pris  le  rôle  de 
supérieur  et  leur  dis  leurs  vérités  à  biûle-pourpoint.  Puis  je  tombai 
dans  mon  mal. 

Mes  ieurs  Delisle  et  Leclère  commencèrent  alors  à  dire  qu'il  fallait 
renoncer  à  rien  tirer  de  moi,  et  que  j'étais  trop  fou  pour  me  garder  dans 
la  piison.  Ils  me  prenaient,  de  bonne  foi,  en  pitié.  Je  les  entendis 
un  jour  dire  que  tna  folie  ne  pouvait  qu'augmenter  en  prison,  pendant 
que,  dans  ma  famille,  et  avec  quelques  bons  soins,  je  courais  encore 
cliance  de  guérir. 

]e  r  solus  de  profiter  de  ces  bonnes  dispositions  pour  faire  de  mon 
pire,  afin  de  mieux  les  convaincre  que  la  prison  ne  ferait  qu'aïu'graver 
mon  état.  J'assommais  mes  compagnons,  je  brisais  les  vitres,  je  com- 
mettais les  plus  prodigieuses  extravagances,  je  refu>ais  de  manger, 
mais  je  volais  du  pain  et  je  mangeais  en  cachette. 

Un  jour,  je  profitai  a'un  moment  où  le  poêle  était  rouge  pour  le 
plomber  encore,  et  je  commençai  à  mettre  des  quartiers  de  bois  ^ous  le^ 
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fera  pat  celle  que  tu  penses. 
,  U.  Booate4es  toua,  maia  ne  sols  que 
lei  bons. 

m.  Que  tn  te  tiens  trop  ralde  et  que, 
si  on  te  yoyait  sans  ta  canne,  on  suppo- 
serait que  tn  viens  de  Pavaler. 
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IV.  Oui.  car  tu  choisiras  un  bananier 
oul-de-Jatte,  il  ne  pourra  certainement 
pa8  lever  le  pied. 

y.  Tu  seras  ein  par  aoclamatlon  pré> 
sident  de  la  SoeUti  den  Peignée. 

VI.  Oui,  elle  te  fera  attendre  bien 
longtemps  son  héritage. 


Z 


-112- 


M»!  M  vwl*  ek«  ttw  iM  fIraIrMi 
tt  te  Eliti-Uiiii. 


pedelaHe'inro 
No  55Ui. 


Fopmulaipe  de  Ppièpes 

No  i6. 

Dédié  aux  Enfants  de  Marie.     Imprimé  en  gros 
caractères.  Mesurant  6x4  pouces.  864  pages. 

Reliure  No    l,  Basane  noire... $l  35 

"  **     6,      "        racinée i  50 

*'  **  65,  Mouton  ferme 2  00 

'*  **  50.  Chagrin  gaufré 2  50 

*•  *•  51,        •*.     i«  choix 300 

"  "  55f  Mouton  capitonné... 2  25 

•«  "  55bis,  ••  ««      a  50 


m 


Papoissien  Romain 

No  56. 

Contenant  les  offices  des  dimanches  et  des  fêtes  de 
l'année.   Mesurant  3^  x  2^  pouces.  360  pages. 


idegRelinresNogSl, 
55bl8  et  65Ui. 


Reliure  No  65,  Mouton  souple $0  45 

68,  Phoque     ••      „ o  50 

31,       '*       capitonné o  55 

65bis,  Mouton  souple o  75 

55,  "      capitonné o  65 

55WS,       «•  «       ......  o  80 

55bis,  Veau  "       i  00 

57i         "  "       I  70 

87,  Ivoire o  75 


(i 

tt 
tt 
tt 
tt 
tt 
tt 


ImX  TIi:iI.IiB-TABI.EA17  SS 


I  en  entre  l'enclume  et  le  marteau. 

La  première  année,  oe  sera  un 
hton,  mais  enmcilte  ce  sera  un  lion. 
I.  Oui,  les  blanchisseurs  te  pren- 
1  pour  une  planehe  à  rêpatter. 

Bile  sera  importante,  mais  elle 


durera  ce  que  dare  ordinairement  ton 
argent,  Tespaoe  d'an  coup  de  dent. 

V.  Il  faudrait  d'abord  qne  l'on  te  r»> 
garde. 

VL  qn'U  fait  «61  paletots,  U  mI  «O- 
Iturê  (MlUeai). 
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patton.    Au  deuxième  que  je  mis,  deux  gardiens  qui  étaient 
chaitHU  vinrent  les  ôter,  et  remirent  le  p<»éle  aplomb. 

—  Ah  1  leur  diS'je,  voyez  comme  il  est  droit,  à  présent  !  Si  vooi 
toujours  eu  le  bon  sens  de  le  placer  comme  ça,  vous  ne  m'auri 
donné  tant  de  peine  ! 

—Tais  toi  donc,  fou,  me  dit  l'un  d'eux,  eatve  qu'il  n'a  pas 
été  comme  ça? 

—  Moi,  fou  !  Ah  !  tu  dis  que  je  puis  fou  !  Eh  bien,  attends,  je  vi 
montrer,  moi,  ce  que  c'est  qu'un  fou  I 

£t  je  le  pris  par  le  milieu  du  corps  et  le  poussai,  on  plutôt  le  l 
violemment  sut-  son  confrère,  qu'ils  culbutèrent  tous  les  deux.    ( 
peuHer  qu'ils  furent  vite  sur  leurs  piedi^.    Ils  étaient  furieux  et 
rent  sur  moi.    Maifl  un  coup  de  çoing  appliqué  entre  les  deux  f 
envoya  rouler  un  par  terre,  et  je  pris  Tautre  à  la  goi^j^e  comme 
r  trançler.    Béchard  vint  à  son  secours,  et  du  moment  ^uMI  i 
parlé,  je  redevins  tranquille.    L'empire  que  Béchard  avait  sur 
surprenait  toujours  les  autres  prisonniers.    C'était  le  oeul  homme  t 

Sri8<in  (}ui  pût  me  pacifier.    Tous  les  autres  avaient  beau  faire,  je 
e venais,  comme  oe  raison,  que  plus  intraitable;  mais  au  premier 
de  Bétrharil,  ie  m'adoucissais  tout  de  suite. 

Béchard  fit  honte  aux  gardiens  de  s'emporter  ainsi  contre  un  pi 
fou.  et  ils  s'en  allèrent  assez  mécontents  de  moi. 

Quelques  jours  après,  un  des  gardiens  dit  à  Béchard  qu'il  était  séi 
sèment  question  de  me  renvoyer,  parce  que  l'on  me  trouvait  danger 
Le  geôlier  insistait  beaucoup  parce  qu'il  craignait  tous  les  jours,  diHaH 
de  trouver  quelqu'un  mort  avec  ce  maudit  fou-là,  qui  était  fort  coi 
deux  chevaux  et  non  comme  un  homme. 

Béchard  me  fit  part  de  cette  nouvelle.    Cela,  comme  de  raison, 
faire  un  branle-bas  général,  et  dans  l'après-midi,  je  recommen 
manœuvre  des  quartiers  de  bois  sous  les  pattes  du  poêle.    Ma 
avertit  ]ef*  gardiens  à  temps,  et  ils  restèrent  près  du  poêle  jusqu'à  ce 
l'idée  de  le  plomber  leur  parût  sortie  de  ma  tête. 

Cette  fois,  le  geôlier  était  furieux  et  monta  avec  des  cordes,  en 
disant  qu'il  allait  me  faire  attacher.  Au  lieu  de  me  fâcher,  je  pris 
cordes,  les  enroulai  autour  de  mes  poignets  et  les  lui  tenais  coo 
pour  faire  faire  le  nœud.  Cela  le  désarma,  et  il  déroula  lui-même 
cordes  en  disant:  *'I1  faut  absolument  que  ce  pauvre  hom 
sorte  d'ici." 

Le  lendemain,  messieurs  Delisle  et  Leclère  vinrent  à  la  prisoi 
m'examinèrent.  Ils  repartirent  plus  convaincus  que  jamais  que  j'éi 
totalement  privé  de  raison  et  qu'il  n'y  avait  rien  à  espérer  de  moi. 

Deux  iours  plus  tard,  un  samedi,  je  vis  venir  à  moi  un  prêtre,  condi 
par  un  des  gardiens. 

— Tenez,  monsieur,  lui  dit- il,  voilà  le  fou,  le  plus  fou  que  vous  a] 
jamais  vu,  j'en  suis  sûr.  Ne  le  choquez  pas,  parce  que.  fou  comme 
est,  votre  habit  ne  l'arrêtera  pas  beaucoup.  Je  lui  ai  déjà  passé  par 
pattes,  et  il  n'est  pas  commode. 
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[Pour  écrire,  oui,  assurément. 

I.  Oui,  mais  ponvions-toi  que  deux 
nénagements  valent  un  incendie. 

II.  Non,  car  tu  éprouveras  la  tenta- 
(n  de  la  mettre  dans  ton  matelas...  du 

AU  oriB  I 


IV.  SI  tard,  que  cela  n'en  vaudra 
plus  guère  la  peine. 

V.  Si  Ton  te  dit  que  ta  belle-mère  est 
un  ange.  Je  te  permets  d'être  sceptlqne. 

VI.  JNon,  ce  sera  un  mari  modèle.^  ce 
que  tu  mérites,  d'aillears. 


-n 
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CoUe  visite  me  parut  suëpecte.  Je  crus  gn'oii  nie  tenduit  nii  pijji 
riu'on  ne  m'envuyait  un  prêtre  que  pour  voir  connuent  je  me  condil 
avec  lui.  II  m'adreësa  quelques  mots  amicalement  et  je  conversai! 
lui  quelque  temps  en  ayant  soin  de  glisser  çà  et  là,  dans  la  conv 
tion,  quelque  grosse  niaiserie  qui  pût  le  dérouter.  Puis  je  prij| 
chaise  pour  in'asseoir,  le  pris  sans  façon  sur  mes  genoux  et  le  fitî 
comme  j'aurai»  fait  d'un  enfant.  Je  lui  parlai  ensuite  pendant  j 
temps,  et  ne  lui  dis  que  des  folies  si  ébouriffantes  qu'il  repartiti 
vaincu,  lui  aussi,  que  ma  pauvre  tête  était  complètement  et  àjaj 
détraquée. 

M.     Leclère     et     M. 
s'étaient  néamoius  si  active 


employés  au{)rès  du  gouven 
qu'ils  en  avaient  obtenu  l'i 
de  me  relâcher.  Ils  vinrent  i 


rou£ 


j-^*"^,  prendre    que  je   pouvais 
*    i*^-^  aller.    Je  me  dis  en  moi-iii( 
"Si  je  pars  tout  de  suite, ils] 
soupçonner  quelque  chose; 
sons  attention  un  peu." 

Je  leur  dis  que  je  n'entei^ 
pas  sortir  du  tout,  parce  qt 
reine  serait  mécontente  si  jel 
sais  ainsi  son  service  sans  qi| 
fût  prévenue.  Cîes  messieurs  i 
armèrent  que  le  pouvais 
aller  en  sûreté  et  qu'ils 
daient  de  tout 
Je  refusai  net. 
Alors  on  me  fit  descendn 
on  essaya  de  me  pousser  deli 
Il  pouvait  être  alors  neuf  hej 
du   matin.    On    me    mit 
quatre    et   cinq  hommes, 
tout  fut  inutile  et  je   résil 
en  désespéré.    Je  m'accrochfl 
tout,  et  une  fois  ma  maini 
quelque  chose,  on  ne  pouvait) 
faire  bouger  d'une  ligne, 
venir  plusieurs  soldats  duccl 
de  garae,mais  sans  plus  de  suo 
je  leur  glissais  dans  les  doigtij 
quelque   sorte.    Après  plusif 
tentatives  inutiles,  on  décidJ 
détourner  mon  attention  pendant  une  heure  ou  deux.  Je  laissai  faire,! 
promenai  dans  l'intérieur  de  la  prison,  et  au  bout  d'un  certain  ten 
on  me  ran.ena  près  de  la  porte  en  me  demandant  d'aller  faire 


Poutre  enlève  ses  bottes  pour  marcher 
lur  la  neige, 


me  tendait  un  pJ 
inienfcjemeeoiidî 

ià,  dans  lacon/ 
ter.    Puis  je  pJ 

genoux  et  le  fita 
en.suite  pendant  k 
ites  qu'il  repartit! 
ïpleteinent  et  àj/ 

1ère  et  M.  ^ 
eamoins  si  activa 
auprès  du  gouven 
vaient  obtenu  l'i 
cher.  Ile  vinrent  1 
»e  je  pouvais  i 
[Je  dis  en  moi-jii 
tout  de  suite,  ijg] 
quelque  chose* 
?n  un  peu."  " 
J8  que  je  n'enteri 
lu  tout,  parce  qil 
mécontente  si  je! 
tt  service  sans  J 
i.  Ces  messieurs  1 
^e  je  pouvais 
reté  et  qu'Hg 
ut 
net. 

tt»e  fit  descendn 
me  pousser  dei 
re  alors  neuf  hel 
On    me    mit  tif 
inq  hommes,  d 
uie  et  je   résij 
^Je  m'accrochil 
fois  ma  mainj 
j»  on  ne  pouvaitl 
lune  ligne.    Qt 
•s  soldats  du  cd 
sans  plus  de  sui 
ï  dans  loa  doigil 
•Après  plusiel 
tiles,  on  décldil 
je  laissai  faire,  ( 
un  certain  ten 
d'aller  faire 


Ces  livres  sont  on  vente  ehoi  tou  lei  llkrairei  oatholiqaes  ta  OeD^^in 
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No  SSbis. 


ItA  TIEIIiliB  -  TABIiEAV  85 


I.  Oui,  surtout  ceux  que  tu  ne  regar- 
des pas  de  travers. 

II.  V0U8  réussirez  selon  vos  désirs. 

III.  Le  Jour  sera  beau,  mais  le  lende- 
main ne  lui  ressemblera  guère. 


IV.  Oui,  alors  ton  purgatoire  sera  fait, 
et  au  delà,  sur  terre. 

V.  Il  te  faudra  travailler  plus  sôrieu» 
sèment  que  tu  ne  le  fais. 

VI.  11  sera  toujours  gracieux  et  gen- 
til.,   comme  un  petit  ours  de  six  se» 

UÙliUvIti 


-118  — 

promeimde  dehors.  Je  refusai  encore,  en  diBant  que  je  ne  voulaif  pas 
abandonner  le  service  de  la  reine.  Tout  à  coup  cinq  hommes  me  saisi* 
rent  et  me  poussèrent  jusque  dans  l'encadrement  de  la  porte.  Mais 
arrivé  là,  je  mis  mes  deux  mains  sur  les  montants  et  les  repoussai 
vigoureusement  à  l'intérieur. 

— Quel  diable  d'homme  I  dit  le  geôlier. 

On  essaya  encore,  mais  je  tis  mine  de  devenir  furieux  et  cela  fit  sus- 
pendre les  tentatives. 

Les  sages  commencèrent  à  être  plus  en  peine  que  le  fou. 

Il  était  déjà  tard  dans  l'après-midi  que  j'étais  encore  en  prison.  On 
imagina  plusieurs  moyens  de  me  surprendre,  mais  je  len  déjouai  tous. 
A  la  fin,  vers  quatre  heures  de  l'après-midi,  quelqu'un  s'avisa  de  me 
montrer  une  bouteille  d'ëau-de-vie,  en  me  promettant  un  coup  si  ,|e 
voulais  sortir.  Je  sortis  immédiatement  et  j'eus  un  coup.  Mais  j'étais 
encore  dans  la  cour,  et  quand  on  voulut  me  conduire  du  côté  de  la  porte, 
je  résistai.  Alors  quelqu'un  se  mit  en  dehors  de  la  porte  de  la  cour  et 
me  montra  la  bouteille.  Je  cessai  encore  de  résister  et  sortis  de  la  cour. 
On  referma  la  porte  immédiatement.  Je  m'élançai  dessus,  mais  on  me 
dit  par  le  guichet  :  '*  Ah  !  tu  peux  t'en  aller,  on  en  a  eu  as^^ez  de  toi." 

Je  me  trouvai  donc  sur  la  rue  Sainte-Marie,  libre  et  ayant  mon  par- 
don dans  ma  poche.  M.  Delisle  l'y  avait  attaché,  Je  matin,  avec  une 
épingle.  Il  me  semblait  que  le  cœur  allait  m'éclater  de  plaisir.  Néan- 
moins, on  me  regardait  par  le  guichet,  et  il  ne  fallait  pas  me  trahir. 
Quoiqu'on  fût  encore  en  mars,  j'ôtai  mes  bottes  et,  nu-pieds,  pris  la 
direction  de  la  viMe,  portant  mes  bottes  et  mon  paquet  sur  mon  dos.  On 
peut  penser  si  l'action  d'ôter  mes  bottes  pour  marcher  sur  la  neige,  fit 
l'effet  d'un  de  mes  plus  grands  actes  de  folie. 

J'allai  droit  à  l'ancien  marché  de  la  place  Jacques-Cartier,  et  m'établis 
à  l'hô«el  Giraldi. 

Je  contrefaisais  le  fou  comme  en  prison.  Je  demandai  de  la  boisson 
et  me  mis  à  traiter  tout  le  monde.  Quand,  au  bout  de  quelques  heures, 
j'en  eus  eu  au  montant  d'environ  dix  chelins  sans  payer,  on  me  dit  que 
si  je  voulais  en  avoir  davantage  je  devais  payer  ce  que  j'avais  déjà  eu. 
Jf  ne  ri^pondis  rien,  mais  je  pris  un  cigare  sur  le  comptoir,  et  prenant 
dans  ma  poche  un  billet  de  $10,  je  le  pliai,  le  présentai  au  gaz  et  allumai 
mon  cigare  avec.  Puis  jetant  négligemmeot  le  billet  sur  le  comptoir, 
je  sortis  dans  la  cour,  mais  me  tins  près  d'une  fenêtre,  afin  de  voir  ce 
qui  se  passerait. 

Le  commis,  voyant  un  papier  qui  avait  l?  'jouleur  d'un  billet  de  ban- 
que, le  déplia  et  vit  un  billet  de  dix.  piastres.  Il  n'était  presque  pas 
brûlé.  11  le  montra  à  plusieurs  personnes,  contant  l'afiaire  et  s'infor- 
mant  qui  j'étais.  Personne  ne  me  connaissait,  ni  ne  savait  encore 
d'où  je  venais.  Seulement  on  s'aperçut  que  j'étais  fou,  et  le  fait  d'allu- 
mer mon  cigare  avec  un  dix  piastres  le  démontrait  sufl^samment. 

Sur  ces  entrefaites,  je  rentrai  (il  pouvait  être  alors  onze  heures  du 
soir)  ;  et  voyant  beaucoup  de  monde  dans  l'hôtel,  j'ordonnai  un  soupei 
pour  trente  personnes. 
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et  cela  fit  sus- 

n  prison.  On 
'déjouai  tous. 
3  avisa  de  me 
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,,^'a\s  j'étais 
^6  de  la  porte, 
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Le  Tpésop  des  Ames  Pieuses, 

Ou  divers  moyens  d'atteindre  la  perfection  chré- 
tienne, par  un  Prêtre  du  diocèse  de  Montréal.  Ou- 
vrage approuvé  par  plusieurs  évéques.  Mesurant 
6x4  pouces.  800  pages. 

Reliure  No     i.  Basane  noire $i  35 

*•  **    65,  Mouton  ferme 200 

"  "     50,  Chagrin  gaufré 250 

*«  "     51,       "        I"  choix 300 
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des  indulgences.  Mesurant  531^  x  3|^  pouces.  823 
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I.  Oh  !  non,  il  t'apprendra  A  tondre 
■ur  les  œufs. 

II.  Par  tons  ceux  qui  auront  beioln 
de  toi,  oui,  oertainement. 

IIL  %i  •!!•  était  JoUe.  06  Mraitdom- 
m  agtt,  oar  on  n*  pourrait  paa  dir«  anand 
même,«n  Tooa  ToyantcnMinble:  "O'Mt 
«I  INav  eoBpla.'* 


TABItEAlT  86 

IV.  Ils  sont  tous  aussi  grands  les  uns 
que  les  autres. 

V.  Avocat,  il  te  nourrira  surtout  d« 
belles  paroles. 

VL  On  le  croirait  peut-être,  maie 
pour  oela  il  ne  faudrait  pas  Ventendre 
chanter. 


-IfO- 

Cet  ordre  surprit  un  peu,  mais  je  le  répétai  d'un  air  qui  fit  rentrer  lei 
obf^ervations.    On  servit  donc  une  table  de  trente  couverts  et  j'invitjû 
indistinctement  tout  le  monde.    Beaucoup  de  personnes  trouvaient  que 
je  parlais  très  sensément,  et  ne  pouvaient  s'expliquer  comment  j'étais 
en  même  temps  si  fou  dans  me!=>  actes  et  si  raisonnable  dans  mes  paroles. 
Nous  cauf^âmes  gaiement  en  soupant,  puis  tout  le  inonde  alla  se  coucher. 
J'en  fis  autant  après  avoir  payé  la  dépense.     Le  lendemain  matin,  vers 
dix  heures,  après  un  copieux  déjeuner,  je  partis  pour  Laprairie,  où  je 
dînai.    Je  repris  ensuite,  à  pied,  par  la  ligne  du  chemin  de  fer,  la  route 
Je  Saint-Jean.  Mais  à  peine  avai.s-je  fait  quatre  ou  cinq  milles,  je  rencon- 
trai, à  la  tête  d'un  piquet  de 
volontaires,  le  capitaine  Ri. 
chard  McGinnis,  qui  me  con- 
naissait et  qui  crut  assez  na> 
turellement  aue  j'étais  un 
déserteur  de  la  prison  com- 
mune.   Il  n^e  fit  donc  re- 
broupser  chemin  et  me  ra- 
mena à  Laprairie.    Je  me 
donnai  bien. garde  de  pa- 
raître guéri    de    ma   folie. 
Après  un  certain  temps,  je 
fis  un  mouvement  qui  indi- 

3ua  que  je  portais  un  papier 
ans  la  pocne  de  mon  gilet. 
On  s'en  empara  donc  avec 
empressement,  mais  ce  pa- 
pier se  trouva  être  le  pardon 
du  gouverneur  que  JVL  De- 
lisle  avait  eu  soin  d'attacher 
avec  un  épingle  à  mon  gila. 
Force  fut  donc  au  capi- 
taine McGinnis  de  me  relâ- 
cher, et  je  repris  le  chemin 
de  la  mais>on  de  mon  père.  Il 
était  minuitquand  j'y  arrivai 
enfin. 

On  |)eut  croire  que  j'y  fraiv- 
pai  avec  empres^em^^nt.  J'en- 
tendis presque  aussitôt  la 
voix  demander  : 


Poutre  pèche  A  la  ligue  dans  la  sallA  de 
la  prison. 


—  Qui  est  là? 
— C'est  moi. 

—  Qui,  vous? 

—  Félix  1 

—  Félix  I  II  est  en  prison  1 

~  C'est  moi»  père,  je  mil  sorti  hier  ■ 


i  flt  rentrer  |m 
^^  et  j'inviw 
rouvaient  que , 
mment  j'étaij  ' 
8  mes  paroles, 
lia  se  coucher, 
n  matin,  vers 
prairie,  où  je 
>/er,  la  route 
fs.jerencon- 

"n  .piquet  de 
capitaine  Ri. 

8.  qui  me  COQ. 
'Tut  assez  na- 
e  j'étais  UD 

prison  com. 
fit  donc  re. 
fi  et  me  ra- 
rie.    Je  me 
irde  de  pa- 
ma   foiia 
n  temps,  je 
nfc  qui  indi. 
is  un  papier 
)  mon  gilet. 

donc  avec 
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mon  giht. 
au  capi- 
e  me  rela- 
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T^nt.  J'en- 
issitôt   la 
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I,  Basane $l  20 

31,  Phoque  capitonné. I  50 

65,  Mouton  ferme i  80 

55,        '♦       capitonné 2  00 

55bis,  '•             '«        2  25 

65bis,  ♦*            '*        2  00 

55bis,  Russie     *•         3  00 


liA  TIElIil^i: 

I.  On  pense  généralement  que  tu  n'as 
rien  partagé  sous  ce  rapport. 

II.  Non,  A  moins  que  vous  ne   l'an- 
uonoiez.  dans  la  Presse. 

III.  Parlesrtu  de  la  première  ou  du  la 
deuxième  ? 

IV.  ^ne  tu  es  une  personn*  bien  près 


TABEiKAV  37 

d'être  A  Complies  (accomplie)...  quand 
tu  assistes  a  la  fin  di -s  vêpres. 

V.  Il  sera  tellrmont  brun  que  ce  si-ra 
un  second  Barbe-lMoue. 

VI.  Tu  en  devras  surtout  beuucuur, 
mais  tu  n'en  paieras  guère,  va  te»  l.*> 
bitudes  A  oe  sujet. 


y 


I^>utré  étouffant  le  vieux  a1  ? 

vieux  docteur  de  la  prisoa. 


C'est  W^'"'' ^«Ja  oui 
^e«t  justement  JàJ 

—  Allons,    dit   mJ 
^re,on  va  d'abord  coffil 

S!,"^f,P*rJepetitconJ 
et  puis  es  femmes  voni 
mettre  le  couvert.      1 

Ah  I   vous   avifi7  fini 

«.•empêcher  de  reS 

laLé"!f,f  '^^  'S 
l?h  K-  ^'®''  *e  livrer. 
f-n  bien      tn    Dem  i. 

moyen  parlais-t'a  t""""' 
ntré  en  nrisnn   ;<.; 


pour 


voir  a 


libres  BOBt  en  vente  chez  tons  lei  Ubralrei  oatlioUqiiee  da  Canadn 

et  des  Etatg-Unii. 


9'ii| 
^'^  disant  ; 

procès  / 
P  par  appe/e, 

'yeux.    Lpsn*' 
^  '  ^  -r^ourqiKi 

par1^^':^«0'^^ 

^  couvert. 
J.V0U8  aviez  8, 

mon  père.        f 

kn?h/i"'  tard 

S®  dernier. 

»^8  bien  repro 

I   «e  pensiez! 
anionnioyeii?! 
!  je  nie  suis 
^\  q«e  c'était 
^i^tait  passée 
f*  OU  que  tu 

;   .«e^a  pour 
'^  «e  regret- 
"e    t'avoir 
'    te    livrer. 
'"   peux  Je 
'?nt,dequej 
^s-tu  ? 

®^'  j'ai  fait 
8  deux  fois 
troni|)é,  et 
^  papier. 


Paroissien  Romain 

No  i8.' 


Contenant  l*office  des  dimanches  et  des  principales 
fêtes  de  l'année,  en  lalin  et  en  français,  et  le  chemin 
de  la  croix.  Gros  caractères.  Mesurant  4^  x  3V 
pouces.  636  pages. 


"Ti. 


e  des  Reliores  Nos 
53bls  et  55bis. 


Reliure  No  30,  Toile  relief. $0  27 

"   27,      "        «      dst G  40 

"   53bis,  basane  capitonnée o  60 

65,  Mouton  souple o  70 

31,  Phoque  capitonné o  75 

55bis,  Mouton  capitonné I  00 

55bis,  Veau  capitonné.. i  5b 


« 

« 


tt 


n 


u 


II 


Paroissien  Romain 

No  20.  '-l  ■■••''■:' 

Contenant  les  offices  de  tous  les  dimanches  et' des 
principales  fêtes  de  l'année,  en  latin  et  en  français, 
et  le  chemin  de  la  croix.  Les  épttres  et  les  évangiles 
sont  en  latin  et  en  français.  Mesurant  5  x  3^  pces. 
790  pages. 

Reliure  No  30,  Toile  relief. $0  40 


Type  des  Reliures  No  31, 
54  et  55bis. 


Il 


II 


II 


II 


IC 


27,    "        "    dst... o  50 

54bis,  Basane  capitonnée o  75 

65,  Mouton  souple o  1^5 

31,  Phoque  capitonné o  90 

55bis,  Mouton,  ** i  20 

55bis,  Veau       " i  60 


liA  VIEIIiliK  -  TABIiSAV  S8 


I.  Oui,  après  plusieurs  examens,  tu 
recevras  un  diplôme  de...  batelier. 

II.  Les  papillons  recherchent  la  lu* 
miëre,  mais  elle  leur  est  funeste,  ils  y 
brûlont  leurs  ailes. 

III.  J'aimorais  mieux  te  y<4r  bean- 
onap  Û'êtmn. 


ly.  Un  peu  a  l'une,  beaucoup  à  l'au- 
tre. 

y.  Je  ne  dis  pas  non,  si  ton  IdésÀ  est 
de  travailler  dans  la  mélasse. 

VI.  Où  l'ambition  va-t-ellese  nicher  T 
Je  me  le  demande  ! 


^^  nouvSll'l^^'^^^^  fort  avant  dans  iJ 

â»es  heures  daM  S''''  '■^^*'»'  «*  de  w^  vrSSi^o,"''"^  "^^^e^  fin  au  babil 
Pendant  plusfe^J^Paroiese  et  les  enviW  ^*?,«®  «®  Î^Pandit  en  qu  ! 

voulaient  appSj  Ho'"''  ^*  '"«^son  ne  J^*  i'*!«'«  beaucoup  d'aS 

?e  fallut  ré^t|ràl?SS*  propre  houthe^^^fltm  de  curieux  qS 

<ï'Vet  Pen«éSant  min'  *"  ^^'^a  PoSr  moi  "S^î/^  ^«  «"a  folie, eH 

Je  m'éteig^convSL?!? °  ®?P"^^^^^  que  j'avais  fit 


Poatrtf  se  reiaet 


aux  travaux  des  champs.; 


fg'/'  y  *  ïongteJ 

!„'  ®*  «e  mettant 
la  une  prière  d'  ' 

^nt  disposés  â 
.^'•'nespar  Jer 
««vieux  docte 
Vil  *  P^'yendic 
,,î'  »na  résisfano. 
°î  'ne  montrai 
gJasieurs  fois  J 
^'^ïo  chose.   Od 
car  les  faiseu, 
CQtion. 

a^ant  dans  ]\ 
^68  fin  au  babi  f 
pandit  en  q«et 
jucoup  dVnii& 
ae  cnneux  qnj 

J»a  folie,  et  il 
"e J'avais  fait,! 

[*  les  moyens 
'^oins  de  ca« 
t  reste  toB* 


sA.  IVRESSE 


CIROIIUTHNI 

MOVENNE  ca  nci 
PAR  JOUR  OZ,ZM 


lonuucuciiTQ  •  5  Edition  Quotidisnnx,     Un  an  |8.00 
ADUnRtmuilo  .  )  Edition  Hkbdomadaibs,  Un  an  $1.00 


e« 


il 


ide  circulation  est  le  résultat 
tante  application  à  servir  à 
les  matières  les  plus  variées 
dignes  de  leur  légitime  intérêt. 
\ise  observe  et  suit  de  près  la 
extérieure.    Elle  consacre  une 
ilace  aux  questions  de  la  poli- 
ionale  et  de  la  politique  étran- 
articles  qui  les  traitent  sont 
par  le  patriotisme  le  plus  vigi- 
es vues  les  plus  larges. 
le  semaine,  la  Presse    publie 
articles  illustrés  de  dessins  au 
des  artistes  de  talent     Une 
indance  de  Sport  du   monde 
et  une  page  des   Hodes    les 


plus  nouvelles  sont  deux  récentes  addi- 
tions à  la  Presse.  Les  Feuilletons 
de  la  Presse  sont  choisis  avec  le  plus 
grand  soin,  de  façon  à  pouvoir  être 
lus  par  tout  le  monde  et  à  intéresser 
tout  le  monde.  Le  prix  d'abonnement 
à  la  Presse  est  des  plus  modiques. 
Abonnez- vous — c'est  peu  risquer  pour 
recevoir  beaucoup.  Le  numéro  quoti- 
dien du  samedi  se  compose  de  seize 
pages  ;  celui  de  l'édition  hebdomadaire 
est  de  douze  pages. 

Le  tirage  de  la  Presse^  suivant  une 
progression  constante,  atteint  aujour- 
d'hui plus  de  53,000  par  jour.  C'est  le 
plus  fort  tirage  qui  se  fesse  au  Canada. 


le 


i8ç 


DITEUR-PROiPRIETAIRE  DE  «LA  PRESSE" 

Veuillez  m^envoyer  Védition de  \ 

ik   PRESSE  pendant moi8i  pour  laquelle  \ 

I  WU.8  envoie  ci-inclus  la  somme  de  $ 

Signature ; -.: — . 


Adresse. 


COUPON  DE  L'ALMANACH  DU  PEUPLE 


PETIT  GUIDE  DU  SAVOIR-YIVrIjI 


Il  m»  MmbU  9U«  l'Mprit  d«  politett*  «st  un*  oertoine  atii 

JIM,  par  nos  paroUt  et  par  no*  manièret,  lai  autres    ' 
•  noua  at  cl'aux>mêma«. 

LA  BRU\I 

La  Politesse. 

9 

LA  POLITESSE  se  traduit  par  des  usages  où  le  caprice  et  la  mode  ont  leut| 

La  Bruyère  l'a  admirablement  définie  :  "  La  politesse,  dit-il,  n'inspire  pai ti 
bonté,  l'éauité,  la  complaistmce,  la  gratitude  ;  elle  en  donne  du  moins  les  apparcn 
paraître  l'nomme  en  dehors  comme  u  devrait  être  intérieurement. 

"  L'on  peut  définir  l'esprit  de  politesse,  l'on  ne  peut  en  fixer  la  pratique  ;  elleiJ 
et  les  coutumes  reçus  :  elle  est  attachée  aux  temps,  aux  lieux,  aux  personnes,  et  n'^ 
même  dans  les  deux  sexes,  ni  dans  les  diflférentes  conditions  :  l'esprit  tout  seul  nel| 
deviner,  il  fait  qu'on  la  suive  par  imitation  et  que  l'on  s'y  perfectionne." 

Dans  une  société  comme  la  nôtre,  toute  aux  affaires,  le  cérémonial  d' autrefois  i 
quelques  régies  : 

Nous  résumons  les  plus  essentielles  en  ces  quelques  pages.  V 

La  véritable  politesse  dicte  &  chacun  des  attentions  et  des  prévenances  que  i 
savoir-vivre  n'est  &  même  de  formuler.    On  ne  saurait  prévoir  tous  les  cas  où  peuv^ 
des  incertitudes  sur  le  plus  ou  moins  d'affabilité,  de  tenue  ou  de  mesure  qu'il  fautt' 

Pour  les  résoudre,  chacun  n'a  qu'A  s'inspirer  de  deux  règles  : 

^  i«  Jlvaut  toujourt  mitux  itrt  trop  poli  qut  Pom  attOM: 

a»  Dant  U»  acte»  de  la  vio  mondaino,  un  kommo  iion  ilové  €Mt  unir  unt  i«n 
prtttemtnt  conUnu  à  unt  aitanc*  eourtpito  tt  ditcriit. 
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Catalogue  complet  illastré  de  Livres  de  priôres. 
de  Liyres  de  pièces  de  théâtre, 
de  Littérature  générale, 
de  Liyres  et  Fournitures  d'écoles. 
de  Livres  de  Médecine, 
de  Livres  de  Droit, 
de  Livres  et  Brochures  sur  le  Canada. 
d'Ouvrages  populaires. 


M 


M 


M 


M 


létrai 

k&OS 


V01 


La  Librairie  O.  O.  BEAUOHEMIN  &  FILS,  BAIL 
et  268,  rue  St-Paul,  enverra  gratuitement  à  toute  peim^D] 
qui  en  fera  la  demande  les  catalogues  suivants  : 


( 


**Au  Bon  Marché" 

MAISON  FONDÉE  EN  1870. 

lONSE  VALIQUEnE,  PHOPRIHAIRE 

|l883  ET  1885,  RUE  NoTRE-DAME 

IMPORTATEUR   DB 

HAUTES,  TAPIS  ET  PRELARTS 

Le  Plot  Erand  Magasin  Canailen-Francais  le  la  rue  lotre-Dani 

I  étrangers  et  les  touristes  sont  spécialement  invités  à  faire  une 
inos  différents  départements,  consistant  en 

^mux,  Chapettux,  Etoffes  à  Bobea,  Draps,  Ttvtedê, 
Urceriea,  Tapis  et  Brélarta,  Tapisseries,  Vaissem, 
Ferblanteries,  Epiceries,  Barfumerief 
Articles  de  fantaisie. 


VOUS  TROUVEREZ  TOUJOURS  SUR  LES  LIEUX 

FAILLEUB  ëUKOPEEX  pour  Manteaux, 

MODISTE  POUR  CHAPEAUX» 
lODISTE  POUR  ROBES, 

TAILLEUR  pour  Hardes  d'Hommes. 

Ouvrasse  fi^aranti.    Prix  inodérés. 


I^A  TIi:iI<I<i:  -  TABItEAV  89 


.i.comme  chien  et  chat,  vousfites 

{aimables  tous  deux  que  la  grande 

Ide  la  prison. 

iQai  trop  embrasse,  mal  étreint. 

hction  libre  :  Qui  croque  en  brosae, 

iiterin. 

L  On  dit  que  si  tu  en  as  bean«oap» 

IHTOit  guère. 


prO" 


IV.  Si  l'on  te  dit  du  mal  de  ton 
Chain,  n'en  crois  rien. 

V.  Oui,  et  on  fera  pour  toi  ce  q,ue  tu 
aurais  fait  pour  les  autres  e^  pareil  cas. 

VI.  Tu  recevras  la  décoration  du  Mé- 
rite agricole  pour  ton  procédé  de  culture 
intensive  de  la  carotte. 


|0«»,     , 

llvront] 

.Uvel 

|f«'n'<r 


-  1»  - 

A  l*ÉffllM. 

A  QUSLQUB  RBLIOION  qu'on  appartieniM,  et  quelle  aue  toit  sa  croyincil 

entre  dans  un  Milice  religieux,  on  doit  observer  les  marques  extérieures  de  respectqJ 
les  fidèles  du  culte  auquel  on  assiste.    C'est  une  question  de  convenance  envers  ce 
entourent. 

Si  plusieurs  personnes  entrent  ensemble  dans  tin  édifice  religieux,  la  pluii 
l'homme,  ouvre  la  porte,  la  retient,  et  laisse  passer  ceux  qu'il  accompagne. 

Dans  une  église  catholique,  offrir  l'eau  bénite  est  une  marque  de  déférence  : 
avec  l'index  de  la  main  droite. 

Sauf  pour  un  mariage,  une  femme  ne  doit  aller  A  l'église  qu'avec  une  toiletu 
forme  et  de  couleurs.  Il  est  de  mauvais  ton  d'y  avoir  un  éventail.  Cet  usage  n'csti 
dans  les  pays  chauds,  l'Italie,  l' Espagne,  l'Orient. 

Dans  la  Rue. 

LORSQUE  deux  personnes  se  rencontrent,  le  premier  salut  doit  venir  de  ta  pli 
de  l'inférieur,  de  l'homme  à  la  femme.     Dans  ce  dernier  cas,  c'est  affaire  de  tactdel 
tir  si  une  iemme  veut  être,  ou  non,  reconnue.     Dès  qu'il  fait  nuit,  on  est  censé  n«d| 
personne,  sauf,  cela  va  de  soi,  dans  les  rues  très  éclairées.     Il  faut  remarquer  que  I 
se  renouvelle  pas  dans  un  endroit  public. 

!<•  Smlut. 

L'HOMME  soulève  son  chapeau  au-dessusde  sa  tête,  le  br^s  demi-tendu,  sans  al 
brusquerie,  ni  raideur.  Le  geste  doit  être  plus  ou  moins  lent,  suivant  la  qualité  delà] 
à  laquelle  le  salut  s'adresse. 

La  femme  s'incline  d'un  simple  mouvement  de  cou  et  salue  d'ailleurs  presque  i 
vegard  que  du  geste. 

Si  l'on  s'aborde,  le  salut  de  passage  s'accentue  pour  l'homme  d'une  inclinationti 

Il  est  impossible  de  noter  les  mille  nuances  de  grâce  et  de  dignité  qui  peuvent  chj 
valeur  du  salut  d'une  femme.   C'est  toujours  un  sentiment  de  réserve  et  de  charme i 
lui  doit  inspirer  sa  façon  de  saluer. 

Si  l'homme  fume,  il  retire  immédiatement  son  cigare  pour  saluer. 

Si  l'on  échange  une  poignée  de  main,  usage  courant  aujourd'hui,  c'est  l'aîné,  lesui 
ou  la  femme,  même  la  jeune  fille,  qui  tend  la  première  la  main  droite. 

Il»  Polfuée  de  Mmiii. 

La  poignée  de  main  franche  et  cordiale  n'a  jamais  varié,  son  caractère  étant  d'être 
et  vraie. 

Il  n'en  est  pas  de  même  de  la  poignée  de  main  des  mondains,  qui,  de  tout  temps,| 
l'influence  de  la  mode. 

Un  homme  qui  aborde  une  femme  se  découvre.  Si  la  conversation  ne  doit  pas  se  proll 
il  reste  découvert  ;  l'âge  ou  quelque  raison  de  santé  lui  permettent  seuls  de  remettre  soi 

Fteau,  après  en  avoir  demandé  l'autorisation.  D'ailleurs  lafemme  doit  prendre  immédial 
'initiative  de  prier  son  interlocuteur  de  se  couvrir.  11  est  de  plus  en  plus  fréquenta  11 
actuelle  de  voir  les  hommes  et  surtout  les  jeunes  gens,  après  avoir  soulevé  à  peine  1er 
peau,  le  remettre  immédiatement  sur  leur  tête  en  parlant  &  une  femme.  C'est  admis,  r 
ne  peut  que  le  regretter. 

*  '  Bn  Voltupe.— Bn  Waeron.— A  Cheval. 

EN  VOITURE,  la  place  d'honneur  est  au  fond  et  à  droite,  les  jeimes  i  reculons,! 
banquette  de  devant.  Dans  les  voitures  publiques,  on  ne  saurait  trop  recommander  aux] 
ùeurs  de  céder  les  places  aux  dames  «t  aux  gens  d'&ge. 


lOU 


158( 


IBUI 


^ 


!«▲  TIBII«liB-TABl«BAir  «• 


I  ftveo  une  fcmm»  comme  toi ,  11 
pftKtou*  leajonra. 
lOiii,  pour  lf>  purgatoire  de 
it  avec  toi. 


IV.  Ilfont  bien  d'ftaireeohataà  fouet- 
ter, 
ceux  '     V.  Oui,  madame  Conpaneon,  et  ça 
ivront  avec  tut.  i  rétablira  l'équllIbrH. 

La  vertu  (*ai  toujours  ré^ompen-      VI.  La  toilette  lui  eléra  ai  bien  que  tu 
Ci'  n'ostilauM  ce  monde,  c'eHtdaiiH    seras  le  premier  A  l'encourager  dans  aea 

goûts. 

MAI«ON  FONDÉ!  EH  1833 

N.   BEAU  DRY  &  FILS 

lOUTIERS,  HORLOGERS  ET  OPTICIENS 

La  plus  Ancienne  Maiion  de  Bijonteriee  de  Montréal 
11580,  RUE  NOTRE-DAME,         MONTRE  AU 

mu.  N.  BBAUDBY  &  FILS,  dans  le  but  de  faire  connaître 

maison  et  pour  permettre  aux  nombreux  lecteurs  de  TAlmanach  du 

IPLE  d'apprécier  les  nombreux  avantages  qu'IIh  trouveront  en  s'adies- 

[t,  pour  tout  ce  qui  regarde  la  Bijouterie,  rHorlogerie  et  l'Optique 

nettes,  lorgnons,  pince-nez,  etc.)  à  cette  maison  éminemment  cana- 
Doe-française,  onvent  à  un  prix  tout  spécial  et  excessivement  réduit, 
kx  ravissants  bijoux  à  roccabion  du  nouvel  an. 

I  Toute  personne  désirant  recevoir  l'un  ou  l'autre  de  ces  bijoux,  ou 
Jdeux,  n^aura  qu'à  détacher  le  coupon  sur  lequel  se  trouve  la  vignette 
(l'article  choisi,  y  joindre  $1. OS  pour  la  broclie,  ou  $1  55  pour  la 
ne  (si  l'on  d<'sire  les  deux  articles,  mettre  $2.55),  adresHor  la  lettre 
IM.  X.  Beaiidry  &  Fils,  1580,  rue  Notrr>-Danio,  Mout- 
il,  qui  enverront  par  retour  du  courrier  les  bijoux  par  la  poste  cure- 
té . 


"■«ctère  étant  d'être 


I BEAUDRY  &  FILS.  MONTREAL 


he  en  lirllUuiti   -    -    -    $1.00 

(Bon  dovbli  {foOtd  platt,) 


N.  BEAUDRY  &  FILS,  MONTREAL 


Btgne,  or  solide,  avee  pierres,  $1.50 

(Or  solide,  10  carats.) 


!%•  «n  ^Iwa  ^ovr  ¥* 


:i>tr»iw»t. 
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Cn  Wagon.— Un  homme  poli  se  trouvant  dans'  un  compartiment  aide  les  dames  à  ■ 
en  wagon,  à  caser  leurs  petits  colis;  et  s'il  occupe  un  coin,  il  le  leur  offre.  II  ne  peut  fug 
ouvrir  les  glaces  des  portières  sans  en  demander  la  permission.  S'il  est  obligé  de  passer  ( 
quelqu'un,  il  s'en  excuse  en  s'inclintut. 

Rien  n'est  plus  irritant  aue  de  se  trouver  en  wagon  avec  un  voyageur  qui  se  mouche  il 
bruit,  graillonne  avec  énerj^e  et  tousse  avec  fracas.  Est-il  besoin  de  parler  du  sentimental 
surmontable  dégoût  qu'inspire  ce  rustre  lorsqu'il  finit  par  cracher  sur  le  tapis  T 

Un  homme  enrhumé  est  incommodé  et  incommodant  ;  il  doit  s'appliquer  avec  soinid 
simuler  le  mieux  possible  les  pénibles  conséquences  de  son  infirmité  temporaire. 

En  montant  en  wagon  avec  une  personne  que  l'on  connaît,  il  est  poli  de  lui  offrir  le  chi 
de  la  place,  et  du  sens  dans  lequel  elle  préfère  voyager. 

A  Cheval.— Lors(}u'on  est  i  cheval  à  côté  d'un  supérieur,  se  tenir  à  gauche,  et  en  arrii 
A  moins  qu'il  ne  vous  invite  i  marcher  &  son  côté. 

Quand  un  homme  accompagne  une  femme,  il  ne  met  le  pied  &  l'étrier  que  lorsqu'elle-mêj 
est  à  cheval  et  prête  à  partir.  Il  faut  marcher  à  sa  hauteur  afin  de  la  protéger  en  cas  d'accidti 

La  prévenance  veut  qu'A  cheval  on  ne  dépasse  jamais,  aune  allure  vive,  une  amazoï 
qu'on  la  connaisse  ou  non,  afin  d'éviter  d'impressionner  sa  monture. 

En  France,  les  voitures  prenant  le  côté  droit  de  la  chaussée,  le  cavalier  se  place  à  gaucj 
de  l'amazone  pour  lui  épargner  les  éclaboussures  et  les  heurts. 

D'ailleurs,  la  main  gauche  tenant  les  rênes,  la  droite,  étant  libre,  deviendrait  inutile] 
lit  secourir  au  besoin,  si  l'on  n'était  pas  ainsi  placé. 

En  Angleterre,  les  voitures  prenant  leur  gauche,  le  cavalier  se  met  à  droite  de  l'amazoï 
r  usage  y  est  fondé  sur  la  même  raison  que  le  nôtre. 

La  seule  raison  pour  ne  pas  accompagner  une  femme  à  gauche  est  le  risque,  pour  le  cav| 
lier,  de  prendre  son  éperon  dans  la  jupe  on  de  lui  effleurer  la  jambe.  Mais  les  avautoi 
semblent  l'em^rter  sur  l'inconvénient. 

En  Visite. 

DANS  L'ESCALIER. — En  principe  on  ne  salue  que  les  personnes  auxquelles  on  a < 
présenté. 

Quand  deux  hommes  se  rencontrent  dans  un  escalier,  ils  |ie  se  saluent  pas.  Cependant  g 
jeune  homme  doit  saluer  un  horame  âgé.  Il  est  de  même  plus  convenable  ae  saluer  une 
bonne  importante  par  sa  situation  et  son  mérite. 


MANUEL  DE  PREMIERE  COMMUNION 

Ouvrage  spécial  aux  enfants  qui  se  préparent  à  leur  première  communio 
par  un  Prêtre  du  diocèse  de  Montréal.  Approuvé  et  hautement  recommand 
par  tous  les  évêques  du  Canada.  Mesurant  6x4  pouces.  456  pages. 

Reliure  No  4,  Percaline  gaufrée,  tranche  rouge 30c. 


Ce  livre  est  en  vente  chez  tous  les  libraires  catholiques  da  Canada  et 
Etats-Unis, 


i  gauche,  et  en  arriè 


^étendre  &  Jlpsenault 

La  Maison  Canadienne  de  Nouveautés 

Nos  1491  et  1498.  RUE  STE-GATHERINE 

:^         MONTREAL.      . 


OTRE    MAISON   est  une 
des  plus  importantes  de  la 
je  Ste-Catherine  Est. 

Le  commerce  énorme  que  nous 
lisons  nous  permet  d'acheter  à 
|es  prix  excessivement  bas. 

Dans  le  but  de  convaincre  les 
personnes  qui,  n'ayant  pas  encore 
lit  affaire  à  notre  maison,  doute- 
dent  dv.s  avantages  exceptionnels 
lont  jouissent  nos  clients,  nous 
enverrons  par  la  poste  un  magnifique  mouchoir  en 
)ie  japonaise,  de  belle  qualité,  mesurant  17^^  x 
\lY2  pouces,  à  toute  personne  qui  nous  en  fera  la  de- 
lande,  accompagnée  de  25  cents,  et  en  spécifiant 
I'Almanach  du  Peuple. 

Letendre  &  Arsenault 

1491  et  1493,  rue  Ste-Catherine,  .Montréal. 
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IX* 


1  II  n'y  a  pas  de  doute  &  cet  égard. 

II.  C^ue  tu  aurais  regretté  toute  ta  vie 
«mblable  dépense. 

III.  Non,  si  Von  te  conseille  de  pren- 
dre la  lune  avec  les  dents. 

IV.  La  propriété  est  perdue  pour  ton- 
in:  mais  le  voleur  «ora  puni. 


V.  En  te  confinant  chez  toi,  tu  prive- 
rais teb  semblables  du  plaisir  de  t'ad- 
mirer. 

VI.  Ne  t'inquiète  pas  de  la  couleur, 
prends  ce  que  tu  trouveras...  ce  n'aura 
pas  été  delà  M  fMile, 


—  132  — 

L.a  question  de  savoir  si  on  doit,  en  montant  on  en  descendant,  céder  le  côté  du  mum 
la  rampe,  se  résout  en  raison  de  la  turme  de  l'escalier.  Si  l'escalier  est  droit,  deux  pers( 
se  croisant  prennent  chacune  leur  droite.  Si  l'escalier  est  tournant,  les  plus  jeunes  qui  croiij 
les  plus  âgés  doivent  leur  laisser  le  côté  le  plus  large. 

Un  homme  cède  toujours  le  côté  de  la  marche  le  plus  commode  à  une  femme,  que  cet, 
soit  celui  du  mur  ou  de  la  rampe.  Un  homme  salue  toujours  une  femme  dans  un  escalier.  1 
homme  accompagnant  une  femme  la  précède  dans  l'escalier,  pour  monter  comme  pour  i 
cendre.  Il  est  de  règle  de  ne  pas  dépasser  quelqu'un  dans  un  escalier,  qu'on  monte  ou qi^ 
descende.  _,    -      ^ 

l>»n«  l'nnt'iohambrt'.     , 

Un  homme  y  laisse  son  parapluie  et  son  pardessus,  si  élégant  qu'il  soit.  Il  garde  sac. 
et  n'ôte  son  chapeau  pour  le  prendre,  à  la  main,  qu'à  l'entrée  du  salon.  Les  militaires gan 
leur  sabre. 

Une  femme  conserve  son  manteau,  surtout  s' il  est  élégant.     Exception  est  faite,  celaf 
sans  dire,  pour  les  caoutchoucs,  waterproofs  et  autres  vêtements  de  pluie. 

Le  domestique  aide  le  visiteur  à  se  débarrasser  de  son  pardessus. 


LE  VISITEUR  suit  le  domestique  ;  celui-ci  ouvre  la  porte,  la  maintient  en  s'efftçao 
annonce,  en  faisant  précéder  le  nom,  s'il  y  a  lieu,  des  titres  et  qualités  du  personnage  inl 
duit  :  ** Mme  la  comtetse  X... — M.  le  général  marquis  de  G..."  Ce  dernier  usage  se r 
treint  de  plus  en  plus  aux  grandes  réceptions. 

Si  l'on  n'est  connu  que  de  nom  de  la  maîtresse  de  la  maison  et  que  l'on  veuille  s'évJ 
l'ennui  d'avoir  à  se  nommer  en  entrant,'on  donne  très  distinctement  son  nom  au  domestique] 
le  priant  de  vous  annoncer. 

La  toilette  de  la  maîtresse  de  la  maison  peut  être  plus  élégante  et  de  teinte  plus  claire  ql 
celle  d'une  toilette  à  porter  dans  la  rue. 

Le  coin  de  la  cheminée  est  généralement  occupé  par  la  maîtresse  de  la  maison. 

Dès  que  quelqu'un  est  annoncé,  la  maîtresse  de  la  maison  se  lève,  et  fait  quelques  pi 
la  rencontre  de  la  personne  introduite,  à  moins,  bien  entendu,  que  celle-ci  ne  soit  beauo 
plus  jeune  qu'elle. 

Si  la  personne  est  une  dame  et  qu'il  y  ait  déji  du  monde  dans  le  salon,  les  autres  dan 
t'inclinent,  les  messieurs  se  lèvent,  saluent  et  ne  se  rassoient  que  quand  la  nouvelle  venue* 
assise. 

Si  c'est  un  homme,  les  hommes  les  plus  jeunes  se  lèvent. 

Pour  faire  asseoir,  la  place  d'honneur  est  au  coin  du  feu  ou  sur  un  canapé  ;  on  n'offre  ad 
hommes  que  les  poufs  et  les  chaises.    Les  hommes  eardent  leur  chapeau  à  la  mainetnel 
déposent  pas  sur  un  meuble.    Ils  peuvent  conserver  leur  canne,  de  même  que  les  daines  | 
dent  leur  ombrelle. 

Que  la  maîtresse  de  la  maison  ne  les  inv'te  pas  A  s'en  débarrasser  :  c'est  une  faute! 
quemment  commise.  » 

Si  i<ne  femme  âgée  entre  et  qu'il  n'y  ait  plus  de  fauteuil  disponible,  toute  jeune  fille  qult 
aurait  un,  se  lève  et  le  lui  offre. 

Présentation. — Les  deux  personnes  à  présenter  l'une  à  l'autre  sont  debout.    Celle  qui  fij 
la  présentation  désigne  d'abord  la  plus  jeune,  l'inférieur,  l'homme,  en  le  nommant,^.. 
puis  l'autre,  Jlfwr  K.     Inclinaison  recipro<^ue.     La  longue  formule  :  y' ai  T honneur  dt  \ 
présenter,  etc.,  n'est  usitée  que  dans  les  milieux  officiels. 

Souvent  on  simplifie  encore,  en  se  bornant  â  nommer  avec  un  coup  d'œil  circulaire! 
visiteur  survenant.     Dans  les  réunions  nombreuses  mime,  on  ne  présente  pas,  sauf  sur 
demande  expresse. 

En  ce  cas,  et  li  l'un  des  deux  est  un  personnage  célèbre  très  qualifié,  ou  âgé,  on  lui  i 
sente  les  autres  visiteurs,  mais  on  ne  le  présente  pas.     Le  supposer  connu  de  tous  ta  u4 
■larque  de  déférence.  C'est  d'ailleurs  une  question  die  tact  et  d'appréciatien. 


E,A  TIKII^IjR 

Si  tu  pouvais  la  conserver  dans  le 
jiiere,  comme  les  pBtits  concombres. 
fierais  plus  tranquille. 

Oui,  mal  s  que  tu  t'en  sers  bien  mal. 
[Il  Cela  dépendra  de  ton   mérite, 
ilgje  doute  de  son  étendue. 
V.  Non,  car  ton  mari  l'utilisera  pour 
[faire  des  lignes  fl  pêcher. 


TABEiBAtl  4» 

V.  Tu  feras  mourir  de  chaçrin  ton 
premier  nari,  mais  ton  necond  le  ven- 
gera. 

VI.  Si  ta  tournure  ressemble  ft  ta  fi- 
gure, ta  n'es  pas  le  phénix  des  hôtes  de 
cette  réunion. 


de  teinte  plus  claire ql 


ONE  CRUELLE  MALADIE 

Igit  réduit  cette  pauvre  enfant  à  Vélat  de  squelette. 
[près  avoir  recouru  à  plusieurs  remèdes,  qui  tous 
Imeurèrent  sans  effet,  elle  suivit  l'excellent  conseil 
line  amie  et  prit  de»  POUDRES  ORIENTALES, 
koo  la  boité,  $5.00  pour  O  boltos*  avec  la 
jrmule.  aornci:  «isMiSRAijE 

iLa  PHARMACIE  BERNARD 

»82,  rue  Sainte-Catherine,  MONTREAL. 

A  lii  PHARflACIE  BERNARD  les  ordonnances  des  médecins  >ont 

éparées  avec  le  plus  grand  soin  par  des  Pharmaciens  l  )ip!ômés,  ce  qui 

onne  aux  clients  une  sécurité  parfaite.    Notre  maison  est  connue  pour 

Iftoner  satisfaction  complote  aux  médecins  et  aux  communautés  reli* 

[ieuses  qui  s'adresi-ent  à  elle  pour  toutes  sortes  de  drogues  et  de  remèdes. 

Après  tout  "  l'honnêteté  est  le  meilleur  système,"  et  la  vérité  de  ce 
[roverbe  est  maintenant  établie  par  le  succès  du  Rénovateur  Parhim 
[m  Cheveux  de  Luby.  Cette  préparation  ne  contient  aucune  substance 
Klétère,  elle  rend  aux  cheveux  leur  couleur  naturelle,  nettoie  bien  la 
{été  et  constitue  un  article  de  toilette  des  plus  délicieux.  Des  milliers  de 

sonnes  peuvent  certifier  ses  précieuses  qualités. 

Toute  personne  qui  détachera  le  coupon-prime  ci-dessous  et  l'adres- 
m  à  la  Pliarmacie  Bernard,  1882,  rue  Sainte-Catherine, 
loutréal,  accompagné  de  $1.00,  recevra  une  boîte  de  Poudres  Orien- 
iles,  avec  une  boite  de  poudre  de  toilette  blanche  ou  rose. 
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Quaud  on  est  obligé  de  se  présenter  seul,  on  se  burne  à  énoncer  son  prénom  et  suai 
Ckmrlet  D...,  en  ayant  soin  de  ne  pas  se  donner  A  soi-même  du  Monsieur.    Il  est  ridicuîêl 
dire  :  ye suit  M.  Charles  D.... 

Dépari. — Sauf  intimité,  les  premiers  arrivés  doivent  partir  les  premiers.  Dansimsal 
où  l'amuence  est  grande  et  où  les  sièges  deviennent  difficiles  à  offrir,  il  est  poli  de  s'en  api 
cevoir  et  de  prendre  congé  pour  épargner  à  la  maîtresse  de  la  maison  l'ennui  de  ne  savoir| 
asseoir  son  monde. 

La  maîtresse  de  la  maison  se  contente  de  serrer  la  main  et  de  s'incliner  quand  un  honj 
prend  congé  d'elle.     Elle  reconduit  de  quelques  pas  une  femme,  selon  l'âge  et  la  qualité. 
autres  femmes  en  visite  s'inclinent,  les  hommes  saluent  en  se  levant,  ils  se  rasseyent  quandl 
porte  est  refermée. 

Heure  des  visites. — Elle  est  fixée  suivant  l'heure  des  repas.  A  Paris,  jamais  avanj 
heures  et  demie,  ni  après  7  heures.    En  province,  jamais  après  6  heures. 

Flve  o'clock  tea. — Dans  certaines  maisons,  d'après  la  mode  anglaise  du  thé  de  5  heurk 
il  est  d'usage  d'avoir,  dans  un  coin  du  salon,  une  table  à  thé  avec  des  gâteaux,  brioch^ 
sandwichs,  vins  d:;  dessert. 

La  maîtresse  de  maison  ou  ses  filles  en  font  les  honneurs,  à  l'exclubion  des  domesiiqui 
Chaque  tasse  e.st  présentée  sur  une  petite  serviette.  Les  jeunes  gens  doivent  être  attentitj 
débarrasser  les  dames  de  leur  tasse  vide. 

En  visite,  si  ce  n'est  pour  manger  des  gâteaux,  les  dames  n'ôtent  pas  leurs  gants. 
les  hommes,  la  question  est  discutée.    Certains  les  conservent,  d'autres  préfèrent  se  dégani| 
en  entrant. 


I<a  conTeraatlon. 


LES  PHRASES  d'entrée  et  de  sortie  sont  les  plus  difficiles  :  là  surtout  se  marqiientli 
nuances  de  cérémonie  ou  d'intimité. — Dans  toute  visite  familière,  la  phrase  de  rigueur  apn 
le  bonjour  est  le  "Comment  vous  portez-vous?"  et  autres  phrases  banales  relatives  ai 
santés. — Observer  seulement  que  c'est  la  maîtresse  de  la  maison  ou,  entre  visiteuses,  lapa 
sonne  la  plus  âgée,  qui  questionne  la  première.  Il  serait  choquant  de  voir  une  jeune  fille| 
prendre  l'initiative,  sauf  si  elle  s'adresse  i  des  vieillards  ou  à  des  personnes  souffrantes, 
est  admis  qu'on  peut  ne  pas  s'informer  des  maris,  qui  ne  paraissent  guère  au  jour  de  I 
femme  et  que  souvent  on  ne  connaît  pas. 

Au  cours  de  la  conversation,  ne  pas  élever  la  voix,  éviter  les  apartés.  Ne  pas  couper! 
parole.  Lorsqu'une  visite  nouvelle  entre  au  milieu  d'une  conversation  commencée,  la  ma 
tresse  de  la  maison  doit  avoir  soin  de  mettre  la  nouvelle  venue  au  courant  de  ce  que  l'a 
disait;  y  manquer  est  aussi  impoli  que  de  parler  une  langue  étrangère  devant  une  personne q| 
ne  l'entend  pas. 

Evitez  les.  sujets  qui  touchent  à  la  politique  et  i  la  religion.— Pour  faciliter  la  comtj 
sation,  ayez  lu  les  livres  du  jour  et  soyez  au  courant  des  pièces  nouvelles. —  Ayez  l'air  de  von 
intéresser  à  la  conversation.  Les  Anglaises  excellent  à  ces  marquer  d'attention.— Regarde! 
mais  sans  la  fixer,  la  personne  avec  qui  vous  causez.— rNe  faites  pas  suivre  le  mot  montit 
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Paris,  jamais  avaJ 


EST  LA  REINE  DES  EMULSIONS 


Icette  Hnilo  de  Foie  de  Morne  émuleionnée 
des  procédés  nouveaux,  est  digestible 
lux  estomacs  les  plus  délicats. 

Cette  préparation  contient  quatre-vingts 
Lor  cent  de  matières  grasses.  Les  globules 
dsseux  y  sont  comme  anéantis  par  une 
Hboration  énergique,  et  leur  combinaison 
Iqz  agents  toniques  et  digestifs  y  est  par- 
lite. 

I  La  VIATORINE  s'impose  par  les  avantages 
nivants  :  elle  est,  à  la  fois,  digestible,  toni- 
|ne,  d'un  goût  agréable,  d'une  assimilation 
ci  le  ;  elle  ne  provoque  aucune  éructation, 
Bcune  fatigue. 

L'usage  de  cette  émulsion  est  tout  indiqué 
ans  les  cas  de  Rsohitisme,  de  Scrofule,  de 
rcnlose  Pulmonaire,  de  Déperditton  i<n 
et  des  forces,  et  à  la  suite  de  toute  ma- 
lie  débilitante. 

Cette  èmnlsion  a  déjà  reçu  l'approbation 
I  plusieurs  membres  distingués  de  la  pro- 
Bion  médicale. 
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El)  vente  chez  les  Pharmaciens  et  les  Epiciers 

Nombreux  CERXIKICATQ  db  GUKRISONS 
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I>  Il  sera  rentier,  si  tu  lui  apportes  en 
pot  les  outils  nécessaires. 
I  II.  Oui,  et  si  tu  ne  leur  demandes  rien, 
pu  Heras  tout  de  suite  senri. 

'II.  Non,  il  serapolntiUenx.colérenx, 
pimuy.  ux,    qnintcux    et    grincheux... 


parce  que  tu  Ib  rendras  malheureux, 
certainement. 

IV.  C'est  la  dernière  des  choses  que 
tu  penseras  à  payer. 

V.  Bile  se  modèlera  sur  toi,  et  ce  n'est 
pas  peu  dire. 

VI.  La  paire,  carpe  et  goujon. 


— 186  — 

ou  madame  du  nom,  et  moins  encore  du  titre  de  la  personne  interpelWe.  On  ne  dit  pas  Bonjtt\ 
madame  D...,ou  Bonjour,  madame  la  eomttttê,  non  plus  que  eomttàtt  tout  court. 

Avoir  grand  soin  d'éviter  les  pronoms  possessifs,  n'émaillex  pas  vos  phrases  de  mes  fi 
vaux,  met  voituret,  met  dometttçuet,  mon  Miel,  etc.    Il  ost  mieux  de  dire  à  la  maiton  qu 
chez  moi. — N'affirmez  pas  en  donnant'votre  sentiment  sur  une  chose  :  moi  «t  abord  je  tronn^ 
fuir  avec  un  soin  égal  le  ton  cérémonieux  et  la  familiarité.^Ecartez  les  questions  perso» 
nelles,  les  déclarations  de  principes,  les  théories,  les  sujets  trop  graves,  et  essayez  de  parler  (L 
tout  avec  mesure  et  nuance. — Mon  Dieu,  c'est  bien  simple,  mais  chacun  convient  que  c'es| 
plus  facile  à  dire  qu'à  faire,  et  qu'il  est  aussi  malaisé  d'enseigner  l'art  de  donner  du  charme  i 
de  la  vivacité  à  la  conversation  que  d'indiquer  la  manière  d'avoir  de  l'esprit  en  société. 

On  dit:    "J'ai  rencontré  Monsieur  et  Madame  X..."  et  non,  sous  peine  du  dernia 
ridicule,  Moniteur  X...  avec  ta  dame,  ton  écoute,  ton  ipoux.    Dites  :  "  mes  ou  vos  filles, 
mademoiselle  votre  fille"  et  jamais:  metow  vot  demoitellet.    Dites  toujours:  "MadaDitl 
votre  mère,  Monsieur  votre  père."    \jt  tutoiement  seul  permet  de  supprimer  Madame  oi] 
Monsieur  pour  les  parents. 

Au  départ,  s'il  y  a  lieu,  on  prie  de  nous  rappeler  au  bon  touvemr  de...  pour  ses  égaux,! 
—de  pritenier  tet  complimente  retpectueux  pour  les  gens  plus  Agés.  Mee  amitiés  est  toul 
intime.  Si  l'on  ne  connaît  personne  de  la  famille,  on  remercie  simplement  "de  votre  bonnel 
visite— j'espère  avoir  bientôt  le  plaisir  de  vous  revoir— d'aller  vous  voir.— Je  suis  charaé| 
d'avoir  eu  le  plaisir  de  vous  trouver,"  etc.  -■.■i-'-^'y\,- 


^aaud  dolt-OB  mire  nme  Tlsltot 

LES  VISITES  se  font:  x«  au  nouvel  an;  du  i«  janvier  &  la  fin  de  mars.  Maintenantl 
qu'on  rentre  de  plus  en  plus  tard  de  la  car-pagne,  certaines  personnes  ne  reprennent  n£ine| 
leurs  réceptions  qu'au  mois  de  février  ;  a^  pour  condoléances  (deuil),  dans  les  six  semaines;! 
)**  pour  félicitations  (mariage),  dans  les  huit  iours.— Même  délai  (8  jours)  pour  les  visites  ditesl 
ie  digestion,  après  une  invitation  à  dîner  ;  elles  ne  sont  plus  de  rigueur.  On  peut  se  borner  i| 
Jéposer  sa  carte  chez  le  concierge. 

Si  un  fonctionnaire  change  de  résidence,  c'est  le  nouvel  arrivant  qui  fait  les  pre<nières| 
/isites.  En  province,  on  commence  par  le  plus  haut  personnage  de  l'État,  puis  de  aville,| 
;>uis  les  corps  spéciaux. 

L'usage  de  choisir  "un  jour"  est  nécessaire  dans  les  grandes  villes;  on  peut  mêine| 
idopter  le  dimanche,  qui  permet  d'avoir  les  hommes  occupés  pendant  la  semaine. 

On  n'est  pas  tenu  de  faire  des  visites  d'arrivée  ou  de  départ  au  "jour"  de  chacun. 

En  cas  d'absence,  si  Von  part,  déposer  une  carte  cornée,  avec  p.p.  c,  (pour  prendre | 
:ongé). 

Durée  d'une  visite. — Il  est  admis  qu'une  visite  «n  janvier,  alors  qu'on  en  a  beaucoup  il 
faire,  ne  dure  pas  plus  de  xo  minutes.  En  toute  autre  circonstance,  c'est  affaire  de  goût  et  dt| 
;onvenance  ;  il  est  cependant  toujours  préférable  de  ne  pas  s'éterniser. 


ITlaite  de  noce. 

LES  visites  de  noce  se  font  généralement  dans  les  trois  premiers  mois  qui  suivent  le  | 
mariage. 

Si  le  mari  n'a  pas  libre  emploi  de  son  temps,  il  accompagne  sa  femme  quand  il  peut,  sans  | 
tenir  compte  di.  jour  des  personnes  visitées,  et  dépose  simplement  sa  carte. 

Sans  son  mari,  la  jeune  femme  peut  se  faire  accompagner  d'une  parente  âgée  qui  raidei| 
supporter  l'ennui  de  ses  débuts  dans  le  monde. 

Autrefois  les  visites  de  noce  se  faisaient  en  grande  toilette:  robe  de  soie,  cachemire  de  | 
r  Inde,  chapeau  clair  : 

Aujourd'hui  la  jeune  mariée  se  contente  de  choisir  une  toilette  élégante,  mais  qui  peutêtrtl 
en  simple  lainage,  la  capote  cependant  élégante  et  claire.     Le  chapeau  rond  est  fort  contesté. 
Le  manteau  est  le  plus  élégant  possible. 

^our  les  hommes,  la  tenue  est  toujours  la  même,  cravate  long\ic,  noire  ou  de  couleur  Jil 
redingote  et  le»  i;ant!i  clairs. 


)  ou  de  couUurJi] 


IPETIT  SERVICE  DE  CDISIJIE 

AVBO  PLATBAU 

(Efi  pur  Ai«n^*p*«i«) 

Article  on  ne  peut  plus  commode  poup  une 
chambre  ou  un  bupcau* 


COMPRENANTS 

1  Gabaret^— 1  Lampe  à  esprit  de  vin.-— 1  Bouilloire.— 
2  Tasses.  — 2  Cuillers. —  1  Salière  et  1  Poivrière.  — 1 
Bouteille  d'esprit  méthylique.— 1  Bouteille  de  16  onces 
de  Johnston's  Fluid  Beef  (marque  "  Staminal  **). 

LE  TOUT  mmm  expaqoeté.  foo&  $3.50 

• VENDU   PAR  LA » 

Johnston's  Fluid  Beef  Co., 

MONTREAL. 
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I.  Elle  reviendra  si  vous  lui  envoyés 
ane  botte  de  oigarea  *'  Aberdeen.  " 

II .  Evite  de  lui  laisser  porter  du  Jaune. 
vous  aurlea  l'air  d'un  ménage  de  serins  1 

III.  Tu  trouveras  dans  un  manuscrit 
esaadien,  antérieur  A  la  déoonveite  du 
pays,  que  seules  les  annonoes  dans  VM- 


manoeft  du  PeupU  paient  les  annon- 
oeors. 

IV.  Beau  ne  yeut  pas  dire  bon. 

y.  Beaucoup  d'excellentes  qualités, 
oe  qui  vaudra  mieux  que  de  l'argent. 

Vl.  Oui,  mais  cela  ne  te  donnera  pas 
l'éMc^DM  qui  te  manque  ab.<olumeni. 


Ia^  pape  reçoit  rarement  en  audience  privée,  mais  on  peut  lui  être  présenté  en  kudieu. 
publique,  sur  la  recommandation  de  personnaf;es  de  marque.  Cette  cérémonie  qui  a  lieu  dans] 
saile-galerie  du  Vatican,  exige  une  toilette  spéciale  :  pour  les  femmes,  une  toilette  de  soie  noiJ 
un  voile  noir  sur  la  tête,  des  eants  blancs  et  des  souliers  de  satin;  pour  les  hommes,  l'halj 
noir,  la  cravate  et  les  gants  olancs.  Arrivé  devant  le  pape  et  au  moment  où  votre  nom  i 
prononcé,  il  faut  mettre  genou  en  terre.  Le  pape  vous  relève  et  vous  dit  quelques  mots,  i 
sans  vous  faire  asseoir  :  les  cardinaux  seuls  ont  droit  &  un  tabouret. 

^  "  *  '  .        .  . 

A  Dinep. 


UUE  invitation  &  dîner  doit  être  faite  au  plus  tôt  un  mois,  au  plus  tard  huit  jours  d'avaJ 
ce,  à  moins,  bien  er  ;ndu,  qu'il  ne  s'agisse  d'un  diner  intime,  peur  lequel  la  question  du  déli 
n'existe  plus.     La  longueur  du  délai  indique  l'importance  du  dîner.  ' 

On  répond  dans  les  quarante-huit  heures. 

Il  serait  poli  d'arriver  cinq  minutes  avant  l'heure,  et  cepend!înt  plus  on  va,  plus  il  semblj 
qu'il  y  a  une  sorte  d'élégance  à  se  faire  attendre. 

La  toilette  est  indiquée  par  la  forme  de  l'invitation.  Si  celle-ci  est  intime,  faite  oralemcii 
ou  par  lettre,  la  robe  sera  claire  ou  foncée,  et  montante  pour  les  dames  ;  pour  les  hommes,! 
redingote,  l'habit  et  cravate  noire  ou  même  le  smoking.  '. 

Si  l'invitation  est  faite  par  carte  :  Monsieur  et  Madame  X..  prient  Monsieur  et  Maiè^ 
me  Y...  de  leur  faire  le  plaisir  de  venir  diner  le  mardi  ^o  février,  à  8  heures,  l'habit  ave 
cravate  blanche  est  de  rigueur  pour  l'homme,  le  demi-décolleté  pour  la  femme. 

Pour  les  dîners  officiels  on  met  Vhonneur  et  non  le  plaisir.  Ce  changement  de  formul^ 
implique,  surtout  quand  une  réception  suit  le  dîner,  une  toilette  décolletée  pour  la  femme. 

Il  est  utile  de  conserver  la  liste  des  invitations  que  l'on  a  reçues,  pour  avoir  enmêni 
temps  celle  des  obligations  que  l'on  a  contractées. 

Passage  du  Salon  dans  la  Salle  à  Manger. — Dès  que  le  domestique  a  ouvert  lespor'i 
et  annoncé  :  Madame  est  servie,  la  maîlresse  de  la  maison  prend  !e  bras  de  l'invité  '.e  plus  âgd 
ou  le  plus  qualifié,  mais  passe  la  dernière,  sauf  s'il  y  a  des  jeunes  filles,  ou  des  convives  seuls] 

Le  maître  de  la  maison  offre  son  bras  à  la  dame  la  plus  qualifiée,  passe  en  tête,  puiale 
autres,  chaque  invité  offrant  le  bras  gauche  à  une  dame. 

Dans  certaines  maisons,  chaque  convive  reçoit  une  carte  portant  le  nom  de  la  dame  ï  la-| 
quelle  il  devra  offrir  le  bras. 

Dans  d'autres,  le  maître  ou  la  maîtresse  de  la  maison  donnent  oralement  à  chacun  cette| 
indication. 

La  maître  de  la  maison  a  toujours  soin  de  présenter  son  hôte  aux  femmes  qui  seroms(| 
voisines  de  table. 

Déstgn-'iion  des  Places. — La  place  est  indiquée  par  une  carte  portant  le  nom  de  chaque| 
convive  et  placée  sur  sa  serviette. 

On  ne  s'assied  qu'après  la  maîtresse  de  la  maison.  Un  homme  bien  élevé  ne  s'assied] 
qu'après  ses  voisins. 

Les  places  d'honneur  sont:  pour  les  hommes,  à  droite,  puis  à  gauche  de  la  maîtres.se de  1 
la  maison  :  pour  les  femmes,  à  droite,  puis  à  gauche  du  maître  de  la  maison  ;  et  ainsi  de  suite,  1 
en  mesurant  la  proximité  à  la  qualité. — La  distinction  de  haut-bout  et  bas-bout  n'est  plus  faite, 
si  ce  n'est  pour  mettre  ensemble  la  jeunesse,  à  gauche  par  rapport  à  la  maîtresse  de  la  maison. 

La  quesiion  des  préséances  est  pleine  de  difficultés. — Pour  ne  froisser  personne,  mieux  | 
vaut  s'en  rapporter  aux  usages  du  lieu. 

A  la  campagne,  le  curé  du  village  a  la  place  d'honneur  dans  beaucoup  d'anciennes  maisou  1 

D'ailleurs,  dans  l'intimité,  l'âge,  la  parenté,  l'affection  euident  mieux  que  des  régla 
écrites.  Il  est  clair  que,  dans  un  dîner  de  cérémonie,  la  belle-mere,  même  si  son  âge  lui  donne 
droit  A  la  place  d'honneur  près  de  son  gendre,  fera  bien  de  s'effacer  devant  une  penooae  I 
étrangère.    Pe  mime,  le  beau-père  par  rapport  à  sa  Imi. 


D.  DODS  &  Cîe 
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IffiILL 

MONTREAL. 


Manufacturiers  de» 
spécialités  suivan- 
tes :— Blanc  de  plomb 
pur,  Peintures  pré- 
parées pour  les  mal- 
8ons,Peint  ures  A  ooa- 
verture,  Peintures  au 
Japan  pour  les  voi- 
tures, Peintures  mo- 
u^que  pour  décora- 
tion. Vernis  A  voitu- 
res. Vernis  copal  pour 
les  maisons,  et  be^iu- 
ooup  d'autres  spécia- 
lités non  mention- 
nées. Nous  garantis- 
sons toutes  peintures 
portant  notre  mar- 
que de  commerce  : 

ISUND  CITY.  " 
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^  Il  l0  fMulra  M«n«  pour  Molrlr  tooi 

nu  Tn  obtt«i»dnM  oim  mention  liono* 
|nbi«aaooneoari  agricole,  seotion  des 
|raimaax  gras. 

HL  Oui,  «e  sera  ion  péché  mignon. 

IV.  Ta  reeerras  un  erooodile  empail- 


lé, poor  te  falf  nn*  descente  de  lit  :  ta 
TeiTM  oomme  c'est  moelleux  I 

y.  Je  le  eonliaite  pour  ton  proprié- 
taire, qoi  ne  Tolt  pas  souvent  la  couleur 
de  ton  argent. 

VI.  Il  y  a  des  malheurs  qui  sont  mé- 
rités ;  n'es-tn  pas  un  peu  dans  oecas^IA  7 
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Comment  on  me  tient  à  table. 


SB  MAL  TENIR  à  table,  ce  n'eit  pat  feulement  offrir  à  ses  voisins  un  spectacle  < 
bligeant,  mais  c'est  donner  une  f&cheuse  idée  de  son  éducation. 

A  la  façon  de  se  tenir  à  table,  on  reconnaît,  du  premier  coup,  le  milieu  dans  lequel  | 
convive  a  été  élevé. 

S'asseoir  en  évitant  de  s'enfoncer  trop  dans  sa  chaise.— Déplfer  sa  serviette  sur . 
genoux.  Inutile  de  dire  qu'il  est  du  dernier  ridicule  de  la  passer  aans  son  gilet  ou  son  faui 
col,  ou  de  se  la  nouer  autour  du  cou.— Les  femmes  mettent  leurs  gants  sur  la  table  i  droî| 
avec  l'éventail.  Se  tenir  de  préférence  un  peu  éloigné  de  la  table.  On  pourra  ainsi  inclin 
suffisamment  le  haut  du  buste  en  avant  et  éviter  les  taches.  Les  épaules  naturellement  tos 
bantes,  et  les  coudes  légèrement  détachés  du  corps  et  plutôt  un  peu  hauts  qu'abaissis.1 
Manger  lentement,  sans  orusquerie,  harmonieusement  pour  ainsi  dire.  Ne  pas  boire  la  bouclj 
pleine,  ne  pas  manger  et  boire  bruyamment,  sont  des  conseils  de  la  civilité  puérile  et  honnt 
mais  il  ne  faut  pas  Tes  perdre  de  vue. 

C'est  une  règle  tout  artificielle  et  dont  on  peut  parfaitement  ne  pas  tenir  compte,  que ^ 
se  croire  obligé  de  répondre  au  maître  d'hôtel  «#M  tout  court,  au  lieu  de  mtrei,  &  l'offre  d'^ 
service  ou  d'un  plat  i  table. 

Ne  pas  souflBer  sur  son  potage  et  ne  ptt  soulever  son  assiette  po'jr  ne  rien  laisser  perdre^ 
son  contenu. 

Rompre  son  pidn  avec  les  doigts.    Les  Allemands  seuls  se  servent  de  leur  couteau  II 
propos. 

Couper  sa  viande  au  furet  A  mesure  et  non  tout  à  la  fois,  en  tenant  sa  fourchette  de  1 
main  gauche  et  son  couteau  de  la  droite.  Reposer  son  couteau  sur  le  porte-couteau  ou  dt 
son  assiette;  reprendre  la  fourchette  de  la  main  droite,  l'index  allongé  sur  le  manche,! 
ongles  en  dessus,  sur  ie  manche,  sauf  pour  certains  poissons  et  les  légumes,  pour  lesquels o 
la  tient  comme  une  cuillère,  les  ongles  en  dessous.  * 

Le  poisson  se  mange  avec  la  fourehettt  teul*. — Pour  manger  les  légumes,  ne  se  serr^ 
que  de  sa  fourchette.     D'après  une  mode  anglaise  d'un  purisme  affecté,  il  ne  faudrait  p^ 

Ï rendre  les  asperges  avec  les  doigts,  mais  les  trancher  avec  le  couteau  et  les  porter  i  s 
ouche  avec  la  fourchette.   Le  vieilusagx.  Trançais,  d'une  succulente  gastronomie,  a  toutdn 
de  prévaloir. 

Pour  retirer  une  arête  ou  un  petit  os  de  sa  bouche,  les  laisser  tomber  dans  la  main  droite 
repliée  en  cornet,  puis  les  laisser  glisser  dans  son  assiette.  Il  est  de  mauvais  ton  de  nettoyé 
soD  assiette  et  de  <a»f«r  avec  son  pain.  Autrefois  il  était  permis  et  même  de  haut  goût  (' 
prendre  la  salade  et  de  la  porter  à  sa  bouche  avec  les  doigts.  Puis,  par  une  exagération  ( 
traire,  on  n'a  même  plus  eu  le  droit  de  la  couper  avec  son  couteau.  Aujourd'hui  on  tourne  li| 
difficulté  en  ne  servant  que  des  feuilles  épluchées  suffisamment  petites. 

Les  iruits  cruk  sont  souvent  passés  tout  découpés  sur  une  assiette.  Si  on  les  présente  ton 
entiers,  et  qu'on  veuille  les  couper,  les  diviser  avec  son  couteau.  Pour  peler  un  fruit,  lepiqu 
avec  sa  fourchette  &  dessert  et  enlever  la  peau  avec  le  couteau  d'argent,  en  long  et  non < 
tournant.  Pour  partager  un  fruit  avec  un  voisin,  offrir  le  côté  de  la  queu  ou  du  noyau.  Nd 
rejeter  les  noyaux  ou  pépins  que  par  l'intermédiaire  de  la  cuillère,  ou  dans  la  main  replié 
comme  il  a  été  dit  plus  haut.  Ne  pas  casser  de  noisettes  avec,  ses  dents,  même  si  on  les  i 
bonnes  et  jolies. 

On  se  contente  de  passer  des  bols  de  cristal  remplis  d'eau  tiède  aromatisée  avec  une  irancb 
de  citron  pour  se  laver  le  bout  des  doigts,  qu'on  essuie  &  sa  serviette. 

Avant  de  sortir  de  table,  plier  sa  serviette  est  une  distraction  impardonnable.  La  maitre 
de  la  maison  se  lève  et  passe  la  première  pour  retourner  au  salon. 

La  première  tasse  de  café  s'offre  &  la  personne  qu'on  veut  honorer. 

L'usage  des  toatts,  fréquent  en  Angleterre  et  en  Allemagne,  est  rare  en  France.  Lel 
premier  se  porte  au  dessert  et  doit  faire  cesser  toutes  les  conversations,  tout  bruit  et  tout  mou-| 
vemcnl.     En  trinquant,  le  choc  des  verres  est  général. 


MEUBLES  !  MEUBLES  !  ! 


Wnt  un  spectacle  ( 


VENEZ  NOUS  VOIR.— Il  nous  fera  plaisir  de  vous  montrer* le  ^lui 
assortiment  de  Meubles,  entièrement  composé  dee  dessins  les  p\iê 
Itonveaux,  de  qualité  garantie  sous  tous  rapports,  à  des  prix  inconnus 

u.qu'iei. 


<LE   CHAMPION 
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FI*.  1.— MofiR  de  SaluB. 


Flv.  «.— Bb  Op<r»tlon. 


Grande  spécialité 

le  marchandisëisi 

rembonrrées. 


RéparattOBi  de 
tonte  sorte  faitei 
promptement. 


Flir.  8.— I«lt  ConrorUftbl*. 

Ce  SOFA  LIT  DE  SALON  (Patenté)  est  la  combinaison  la  plus  in- 
irénieuse  du  siècle,  laquelle  convertit  un  Sofa  de  Salon  très  élégant  en  un 
lit  des  plus  confortables,  inatelus  compris,  et  un  tiroir  pour  oreillers  et 
couvertures  de  lit 

Monture  en  Noyer  ou  Chêne  Solide,  prix  :  S20.00  à  S30.00  selon 
la  couverture.  Des  échantillons  de  couverture  seront  envoyés  avec  prix, 
ainsi  que  notre  Catalogue  illustré,  à  toute  personne  qui  en  fera  la  diî- 
uiande  par  la  malle  ou  autrement. 

SEUL   PROPRIETAIRE 

.  G.  VALIQUETTE 

1575,  rue  Ste-Catherine,  Montréal. 


Bn  8olPé«. 

INVITATION  :  Montitnr  et  Madmmt  X...  prient  M»n»i*nr  ti  Madmwu  Y....i 
fmirê  UpimMr  dt  vtnir  paittr  lu  toirit  ckt%  «ma ,  U  lundi  6  mai.     On  dmnttrm. 

Ou,  style  américain  : 

Montitnr  tt  Madame  X...  rttitroni  chtM  «nx  l*  lundi 6  mai.    On  dansera. 

/'^Mr«//0«.— L'organisation  d'un  bal  est  aussi  compliquée  que  celle  d'un  dîner.    Sil'i 
n'a  pas  de  salon  spécial  pour  danser,  il  iaut  d'abord  enlever  tous  les  tapis  et  les  meubles,  laul 
l«i  sièges,  fauteuils,  chaises,  banquettes,  qui  seront  rangés  contre  les  murs.  f 

Pour  dissimuler  l'estrade  des  musiciens,  on  disposera  dans  les  angles  des  massifs  d'ar-L 
buttes  et  de  fleurs.  Il  est  bon  de  réserver  une  pièce  où  l'on  installera  des  tables  de  jeux  poml 
les  gens  &gés,  «t,  autant  que  possible,  une  autre  où  l'on  puisse  respirer  sans  être  envahi  pati 
lea  couples  de  danseurs:  la  serre,  s'il  y  en  a  une,  conviendra  le  mieux  &  ce  genre  de  re-l 
traite. 

Il  est  toujours  préférable  de  ne  pas  disposer  le  vestiaire  dans  l'antichambre  et  d'affecttrl 
une  pièce  spéciale  où  les  vêtements  seront  classés  avec  ordre  et  méthode  ;  les  domesti- 
ques donneront  un  numéro  4  chiuiue  invité  et  attacheront  un  numéro  correspondant  sur  les 
vêtements  qu'il  laisse  au  vestiaire,  pour  les  retrouver  et  les  lui  rendre  sans  peine  à  la  sortie. 
Réserver  aussi  une  pièce  od  les  dames  peuvent  rajuster  leur  coiffiu-e  et  leur  toilette.— Avoir 
une  grande  glace  ipied  (/syehi),  des  q>ingles,  etc.,  etc.,  et  surtout  une  femme'de  chambre 
pour  aider. 

La  musiaue  varie  depuis  le  simple  piano  jusqu'à  l'orchestre  complet.  Un  piano,  un  violoi  I 
et  un  piston  donnent  un  ensemble  suffisant,  A  condition  qu'on  ne  danse  pas  dam  plus  de  deux 
salons  contigus.  Si  l'on  n'habite  pas  un  hôtel  particulier,  il  est  convenable  de  prévenir  les 
locataires  de  la  masion  que  leur  nuit  sera  troublée.  Il  est  utile  de  s'assurer  d'un  sergent  de 
ville  pour  surveiller  la  file  des  voitures,  et  de  gens  spéciaux  por rouvrir  et  fermer  les  portières. 
—S'il  n'y  a  pas  de  cour  où  entrent  les  voitures,  faire  disposer  une  marquise  en  coutil  qui 
préserve  de  la  pluie  quand  on  d'jscend  de  voiture. 

Vtntrit  au  M.— ht  domestique  annonce  le  nom  des  invités.    La  mère  passe  la  première, 

Xuit  la  fille,  puis  le  père.   Ils  vont  serrer  la  main  des  maîtres  de  maison,  qui  se  tiennent  p.èi 
e  l'entrée  au  premier  salon.    Quelqu'un  de  la  maison  les  aide  &  se  placer,  la  fille  assise 
devant  sa  mère.  On  rapproche  autant  que  possible  les  persounes  qui  se  connaissent. 

Un  jeune  homme  doit  être  présenté  &  une  jeune  fille  avant  de  l 'inviter  à  danser.  Son  claque 
replié  A  la  main,  il  s'incline  avec  la  formule  consacrée  :  Mtferez-voui  t  honneur,  MaïU- 
mmtelUt  dt  m'eueordtr  lav  «ula  a**,  etc.,  valse  f  qui,  si  elle  l'accepte,  doit  être  inscrite 
aur  son  carnet  avec  le  nom  du  dsmseur  en  regard  de  la  danse  promise. 

En  dehors  des  bals  ordinaires,  on  a  imaginé  des  bals  d'un  caractère  particulier,  qui  varient 
suivant  la  fantaisie  d.«s  maîtres  de  maison. 

C'est  ainsi  qu'il  y  a  des  bals  blancs,  où  ne  sont  invités  que  des  jeunes  gens  et  des  jeunet 
filles  ;  des  bals  roses,  où  il  n'y  a  que  des  jeunes  femmes  vêtues  de  rose  ;  des  bals  de  fleurs, 
d'oiseaux,  des  bals  Louis  X v,  où  l'on  danse  le  menuet  en  costume  du  temps.— A  la  cam- 
pagne, il  y  a  des  bals  paysans,  avec  intermèdes,  etc. 

Des  bals  travestis  et  des  bals  masqués,  le  plus  amusant  est  la  redoute,  qui  est  A  la  fois 
un  bal  masqué  et  un  bal  travesti. 

Le  souder  termine  le  bal.  Il  se  compose  de  consommés,  de  viandes  froides,  foies  gras, 

Ealantines,  jambons  d'York.  On  y  offre  des  sandwichs,  des  petits  fours,  des  fruits,  du 
ouillon,  du  café  glacé  et  glaces  de  toutes  sortes,  du  vin  de  Champagne,  de  Bordeaux  et  des 
boissons  glacées  On  le  sert  aujourd'hui  par  petites  tables,  ce  qui  permet  aux  amis  de  se 
grouper.  Un  buffet  doit  être  dressé  dans  la  salle  A  manger  et  desservi  par  des  domestiques 
pendant  toute  la  durée  du  bal. 

Dans  les  petites  réunions  où  il  n'y  a  ni  buffet,  ni  souper,  on  doit  passer  fréquemment  des 
plateaux  de  rafraîchissement»  et  de  petits  fours. 

Soirè»»  mugiemlês.'-^x  l'on  a  recours  A  des  artiates  de  profession,  il  faut  fixer  d'avance 
avec  eux  le  prix  qu'on  leur  offnra. 

11  est  convenable  de  lea  faire  chercher  et  reconduire  en  voiture  le  soir  de  lareprésentatioo, 
et  de  leur  réserver  une  pièce  spéciale  qui  leur  servira  de  vestiaire. 
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Marchandises  Françaises,  Angolaises, 
Allemandes  et  Américaines 

293    et    295,    RUK    SX-PAUL^ 

MONTREAL. 


Nous  avons  toujours  en  magasin  un  asKortiment  considérable  de 
Marchandises  Sèches,  d'Articles  de  Fantaisie  et  de  Jouets. 

Nous  demandons  à  Messieurs  les  Marchands  de  la  campagne  d'exa- 
miner la  liste  d'articles  mentionnés  plus  bas  avant  de  placer  leurs  com- 

mamies. 

Toile, 

à  nappe, 


Serviettes  dé  table, 
Corps  et  caleçons, 
à  rouleau,  Caleçons  de  bain, 

Coton,  ^  Laine  de  toute  sorte, 

"  à  draps  et  oreillers   i'eignes  de  corne, 


II 


Coutil, 
Satins, 
Mouchoirs  soie,  toile  et 

coton, 
Tweeds, 

Drap  pour  pardessus, 
Etoffe  à  robe, 
Batiste, 
Doublures, 
Essuie-mains, 
Serviettes  de  bain. 


ronds, 
fins  ivoire, 
"  caoutchouc, 
Bourses, 
Porte-monnaie, 
Livres  de  mémoire, 
Cahiers  d'ejcercice, 
Crayons  de  mine, 
**      d'ardoise, 
Encre  Antoine, 
Ardoises, 


Ardoises  en  cartort. 

Chapelets, 

Etuis  pour  chapelets, 

Images  pour  première 

communion. 
Cartes  pour  fêtes. 
Brosses  à  dents, 

"       pour  chevaux. 
Poupées  de  toutes  les 

sortes. 
Miroirs  de  fantaisie, 
Cartes  à  jouer, 
Jouets  en  bois,  en  fer, 

en  ferblanc,  en  cellu- 

loïde. 
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I.  Comme  bien  des  r6ves,  hélas!  ils 
sont  irréalisables. 

II.  Aurais-tu  par  hasard  fait  preuve 
de  discrétion,  voilà  qui  mArarprend. 

in.  BIgnifle  qu'une  personne  étran- 
Cftre  vom  vent  an  bien. 


IV.  Il  aura  la  barbe  rouge  et  les  che- 
veux jaunes  ;  tu  verras  ;  on  s'y  fait  dlf- 
floilement,mai8...  ce  n'est  pas  ordinaire. 

y.  Oui,  mais  elle  le  saura  trop. 

VI.  Oui,  mais  bAtie  sur  les  nunM  des 
antres. 


—  144  — 
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naga  4«  diai—  de  devant,  tandis  que  le*  messieurs  sont  parqués  derrière  ou  réfugiés  dait 
•morasures  des  \tôTtjt». 

Mieur  rnudrait  que  chacun  se  plaçât  suivant  son  goût.    On  aurait  le  plaisir  du  voiiij 
■i  celui  de  la  rei«résentation  venait  a  n'être  pas  »uffisaat. 

Et  pour  cela,  le  mieux  est  de  ne  pas  inviter  plus  de  monde  qu'on  ne  peut  en  placer  i 
tablemeat. 


A  la  Oampaerno* 

QUAND  on  Invite  des  amis  ft  la  campagne,  il  faut  avoir  soin  de  leur  faciliter  l'arrivi 
allant  les  attendre  i  la  gare  et  en  s'occupant  du  transport  de  leurs  bagages. — La  chambre] 
leur  est  offerte  peut  être  simple,  mais  on  devra  veiller  au  confort.     Que  les  ustensiles  de  j 
iette  soient  préparés  (iiib,  eau  froide  et  eau  chaude,  savons,  eau  de  Cologne,  brosses,  et] 
Qu'il  y  ait  un  verre  deau,  sucre  et  fleur  d'oranger,--épingles,  encre,  plumes,  papier,  etc. 

Pour  ne  pas  fatiguer  ses  hôtes,  sans  toutefois  les  négliger,  leur  laisser  la  matinée  iibrel 
premier  déjeuner  servi  à  chacun  dans  sa  chambre.  C'est  seulement  à  midi  qu'on  se  réunil 
table.  En  été,  k  déjeuner  les  dames  doivent  être  en  toilette  claire.  On  peut  passer  ensuit^ 
costume  spécial,  costume  de  tennis,  de  pêche,  de  chasse,  suivant  le  programme  de  la  journ 

Les  châtelains  voisins  d'une  grande  ville  invitent  souvent  pour  un  seul  après-midi. 
gardtn-party  (expression  anglaise  :  partie  de  jardin)  ou  réception  en  plein  air  s'accompaga 
d'un  lunch  permanent.     Lesbuffets  sont  dressés  dans  les  jardins. 

Une  bonne  mesure  consiste  â  placer  au-dessus  delà  botte  aux  lettres  un  tableau  des  heu 
des  courriers  et  des  trains. 

Les  maîtres  de  maison  qui  reçoivent  beaucoup,  doivent  veiller  au  service  de  la  corre^p 
dance  :  une  boite  peut  être  disposée  dans  l'antichambre  et  chaque  invité  y  dépose  ses  leitr| 
sans  avoir  î  redouter  l'oeil  curieux  de  la  domesticité. 

La  clé  en  est  remise  au  facteur  ou  A  un  domestique  de  confiance. 

Après  un  séjour  â  la  campagne,  il  est  d'usage  d'écrire  A  ses  hôtes  dans  les  huit  jours 
les  remercier  de  leur  accueil. 


Les  Captes  de  Visite. 


LES  CA  RTES  servent  â  nous  rappeler  au  souvenir  des  personnes  qu'on  ne  pent  aller  toj 
ou  qu'on  ne  trojve  pas  chez  elles. 

Elles  doivent  être  blanches  et  imprimées  en  caractères  nets.     La  mode  actuelle  est  ai^ 
tiés  petits  formats  et  aux  caractères  d'écriture  anglaise  ou  en  lettres  ombrées  et  droites, 
deuil,  on  fait  mettre  une  bordure  noire,  dont  la  largeur  varie  avec  le  degré  de  parenté  dudifui| 
et  le  temps  depuis  lequel  il  est  mort. 

U  ne  femme  fait  précéder  son  nom  du  mot  Madame  et  prend  souvent  le  prénom  de  son  mirl 

Exemple  :  Mme  Juliette  D...  mettra  sur  sa  carte,  si  elle  a  épousé  M.  Louis  D...  :  M^ 
dame  Louis  D... 

L'homme,  au  contraire,  ne  met  jamais  Moniteur. 

L'usage  de  faire  suivre  son  nom  de  ses  titres  ou  fonctions  est  de  plus  en  plus  abandonné. 

Il  y  a  cependant  encore  des  gens  qui  ne  craignent  pas  le  ridicule  en  entrant  dans  lesdélii^ 
les  plus  circonstanciés  :  M.  A.  B.,/ils  du  célèbre  romancier,  etc. 

Le  mari  et  la  femme  ont  des  cartes  collectives.  On  met  en  ce  cas:  Monsieur tt MA 
dame  A'...— Ne  iamais  inscrire  l'adresse  au  bas  des  cartes  de  Madame  .  tout  au  plus  l'indici 
tion  du  "jour  '  où  elle  reçoit.  —  Les  jeunes  filles  veulent  aujourd'htii  avoir  leurs  cartes  :  u 
moins  doivent-elles  faire  précéder  leur  nom  du  mot  "Mademoiselîa".  La  mieux  est  4'i>1 
leurs  d'écrire  simplement  lotir  nom  au  crayon  au  bas  de  la  carte  d«  Uur  mèra  :  '*  et  Madco 
selle  Jeanne  " 
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,  Ponr  Tivre  henreuz,  tItour  cachés. 

l  B«^aacoap  plan  que  Je  ne  t'en  aou- 
Jterais. 

nu.  N'oublie  pas  que  tu  n'as  pM  de 
billear  ami  que  toi-même. 
m.  Surtout  quand  l'un  sera  A  la 
[hote-aax-lroqnoia  et  l'autre  au  Petlt- 

éUa. 


V.  On  dit  que  tu  a»  plus  du  chance  que 
de  science. 

VL  Oui.  mais  ta  seras  tellement  dé- 
crépit qu'on  te  prendra  pour  la  glo- 
rieuse momie  du  père  Breton,  échap- 
pée du  musée  Eden. 


Cie  de  Pianos  Pratte 


CAPITAL 


Marque  x 
Commerce 


200,000 


Ancienne  Maleon  L.  E.  N.  PRATTE 

11676.  pue  JIOTRE-DJIJAE.  JAontpéal 

'>*C« 

La  Oompasrnie  de  Pianos  Pratte,  désirant  se  mettre  en  relation 
I  ivec  le  plus  grand  nombre  possible  de  personnes  qui  s'occupent  de  mu- 
{lique,  offre  aux  lecteurs  derAlmanaoh  du  Peuple  un  avantage  sans 
précédent. 

Tout  lecteur  de  l' Almanaoh  du  Peuple  qui  détachera  le  COUPON- 
PRIME  ci-dessous  et  Tadressera,  aôconipagné  de  10  cts  en  argent  ou 
timbres-poste,  à  la  Oie  de  Pianos  Pratte,  1676,  rue  Notre-Dame, 
Montréal,  recevra  par  le  retour  de  la  poste  deux  morceaux  de  musique 
de  choix  dont  le  prix  courant  est  de  plus  d'un  dollar. 
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Coupon-Prime  de  la  Oie  de  Pianog  PRjnTB 

1676»  rue  flott>e-Oame,  IWcnti^eel. 


Kom 


^ 
^'"»» 


Adresse. 
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Enfvi.—he*  cartes  «'envoient  aurès  la  réception  d'une  lettre  de  (ktre-part,  lor»  d'uni,, 
ment  heureux  arrivé  &  quelqu'une  de  le*  celations  (décoration,  avanceoMot)  et  au  f]ui 
L'usage  d'ailleurs  s'en  perd  de  plus  en  plus. 

Une  jeune  femme  n'adresse  jamais  de  carte  à  un  homme,  sauf  à  un  ami  Agé  ou  hautpU, 
—  Les  cartes  sont  mises  sous  enveloppe  non  cachetée  et  affranchie.  —  Depuis  que  l'enToi] 
cartes  est  devenu  plus  rare,  l'usage  se  répand  d'envoyer  sa  carte  sous  enveloppe  fer 
aflfranchie  ;  c'est,  pour  ainsi  dire,  une  façon  plus  luxueuse  d'attirer  l'attention. 

On  envoie  encore  une  carte  après  un  dîner  ou  une  soirée  quand  on  ne  désire  pas  entrtu, 
de  plus  intimes  relations.     En  ce  cas,  il  faut  les  faire  porter  chez  le  concierge  et  non  lesadij 
ser  par  la  poste.  —  Pour  un  mariage,  on  ne  renvoie  de  cartes  qu'à  la  famille  qu'on  connaît.  | 
adresse  la  carte  aux  parents  qui  font  part,  et  non  au  futur  ;  pour  un  décès,  &  toutes  les 
bonnes  avec  lesquelles  on  est  lie. 


Les  Cadeaux. 


TOUTE  POLITESSE  reçue  exige  en  retour  une  attention  équivalente  ;  mais  l'obligél 
peut,  dans  certains  cas,  répondre  par  une  politesse  du  même  ordre  :  un  célibataire,  par  exei 
pie,  ne  reçoit  à  sa  table  que  des  garçons  ou  des  amis  mariés  qui  viennent  en  garçon*,  lld 
donc  tenu  de  s'acquitter  par  un  cadeau  envers  les  femmes  et  les  enfants  des  maisons  oà  il  fï] 
qiente. 

Les  cadeaux  s'offrent,  soit  au/>i«'  janvier,  soit  au  jour  de  fête  patronale,  soit  à  l'anmvd 
saire  de  naissance.     Un  homme  peut  offrir  à  une  femme  des  fleurs  et  des  bonbons.    Maissi 


voyage, 

diverse  nature  qu'on  a  rapportées  :  meubles,  étoffes,  etc.  —  Les  enfants  reçoivent  des  bonboa 
et  des  jouets.  Dans  le  courant  de  l'année,  l'envoi  d'une  loge  de  théâtre,  de  billets  d'expositi«| 
difficiles  à  obtenir,  est  encore  une  façon  de  s'acquitter. 

Un  jeupe  homme  n'offre  jamais  de  fleurs  à  une  jeune  fille,  sauf  si  elle  doit  devenir  sa  fianccJ 

Enfin,  des  événements  tels  qu'un  mariage,  une  naissance,  une  décoration,  etc.,  sont  ua 
occasion  à  faire  et  à  recevoir  des  cadeaux  entre  amis. 


MANUEL  DE  PREMIERE  COMMUNION 


Ouvrage  spécial  aux  enfants  qui  se  préparent  à  leur  première  communion^ 
par  un  Prêtre  du  diocèse  de  Montréal.  Approuvé  et  hautement  recommandé 
par  tous  les  évêques  du  Canada.  Mesurant  6x4  pouces.  456  pages. 

Reliure  No  4,  Percaline  gaufrée,  tranche  rouge 30c 

Ce  livre  est  en  vente  chez  tous  les  libraires  catholiques  du  Canada  et  de$| 
Etats-Unis. 
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loul,  au  ■ajet  d'une  attaque  nootnr- 
loB  parlera  de  l'agilité  extraordi- 

ideles  Jambes. 

Achète  on  billet  de  loterie  et  tu 

era8  le  iBcros  lot. 

Et  d'abord,  te  marieras-tu  ? 


IV.  Tu  es  trop  maussade,  tu  reuTOles 
tout  le  monde. 

y.  Ta  plus  belle  dot,  œ  sont  tes  nom- 
breuses qualités,  et  c'est  à  œlles-là 
qu'on  pense. 

VI.  il  sera  très  large,maisdes  épaules. 


[A  BONNE  LITTERATURE  FRANÇAISE 

MAGAZINE  LITTERAIRE  MENSUEL 


LA  bonne:  LITTERATURE  FRANÇAISE  est  une  publication  qui  donne 
Lsiiellement,  au  complet,  dans  un  format  commode,  un  superbe  roman  choisi.  Les  mêmes 
^ns,  dans  l'édition  de  Paris,  ne  peuvent  s'acheter  pour  moins  de  90  cents  le  volume. 

Le  prix  de  l'abonnement  à  ce  beau  magazine  est  une  piastre  ($1.00)  par  an.    Outre  les 

luméros,  l'abonné  a  droit  i  un  beau  volume-prime  choisi  parmi  les  livres  suivants  :  "  L'A- 
jr Vainqueur  ",  "  L'enfant  Mystérieux  ",2  vol.,  "  Amour  et  Haine,"  "  Charge  d'Ame." 
fore  et  Fils." 

Aulieu de  s'abonner,  le  lecteur  peut  choisir  13  volumes  parmi  les  livres  parus;  voyez  la 
K  de  ces  livres  ci-dessous 

Les  timbres  canadiens  ou  américains  sont  acceptés  pour  montants  au-dessous  d'une  piastre. 


LISTE    F»Ar*XI15LLK    O&S    VOLUMBJS    F»ARUS 
1  pour  lOCf  3  pour  26c»  13  pour  S1>00 


I Mystère  d'un  Puits,  -  par  Pierre  Sales 
L  Drame  i  Trou  ville,  -  'oai  \lf.  ùe  Bréhat 
iBelle  Hôtesse,  -  -  -  pa'  vi.:  Letang 
bille  du  Révolutionnaire,  i'  .  &<■•  Pradei 
[RoI  de  Paris,  -  -  -  -  ^  ^i  =  :js  Mary 
Vendiaire,  -  -  -  -  par  j^ierre  Sales 
i  Aventures  de  Tancrède  de  Rohan, 

par  Chas  DesLys 


Une  Haine  de  Village,  -  par  Arm.  Lapointe 
La  Gouvernante,  -  -  -  par  Ernest  Daudet 
La  Tigresse  des  Palmiers,  par  Vict.  Perceval 
La  Maison  Close,  -  par  Ponson  du  Terrait 
Martyre  d'une  Mère,  -  -  par  George  Pradel 
La  Charmeuse,  -  -  -  -  par  Jean  Raynal 
La  Mèche  d'Or,  -  -  -  -  par  Pierre  Sales 
Le  Secret  des  Orphelins,  par  Charles  DesLys 


KflACH  DU  PEUPLE  1897      COTJl'OlrT. 

MM.  Lbprohon  &  Leprohon,  Ëditeurs,  25,  rue  St-6abriel,  Montréal. 
8IEURS, 
\Je,  soussignéf  déclare  m! abonner  à  la  BonnO  LittéPatUPG 

inÇSiiSO  pour  un  an,  à  dater  du  numéro  du  mois  de 

.  Je  voua  envoie  ci-iticlus  la  somme  cPune  piastre.  Pour  prim^ 

ùllez  vfCenvoyer comme  il 

!  offert  ci-dessus. 

Nom 

.  Rue  et  numéro 

VUle _ . 

N.  B.— Ecrivez  vos  nom  et  adresse  aussi  lisiblement  que  possible. 


Il  ezemplalrt  du  Catelogno  1896-97  sera  envoyé  i  tonte  adreese,  GRATIS, 

inr  demande. 
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LES  COMMANDEMENTS  DU  BON  MÉNAGI 


Poup  le  Mapl. 


I 


Dès  que  ton  cœur  fera  tic-tac. 
Sans  trop  regarder  au  eros  sac, 
Jeune  homme,  prends  femme  ric-rac, 
Fût-elle  même  d'Aurillac. 

II 

Aime-la...  maritalement 
(A  toi  de  deviner  comment  I)     « 
Af  ais  en  évitant  prudemment 
De  l'ennuyer,  fût-ce  un  moment. 

III 

Sans  vouloir  jouer  au  Caton, 
Chez  toi  donne  toujours  le  ton  ; 
Et  souviens-toi  du  vieux  dicton  : 
"Main  de  fer  et  gant...  de  coton  I" 

IV 

Servi  par  un  merveilleux  flair, 
Occupe,  en  un  quartier  plein  d'air, 
Un  logement  très  grand,  très  clair... 
Et  tout  cela  pour  très  peu  cher. 

V 

Bien  que  ce  soit  un  peu  "bourgeois," 
Sois  père  un  grand  nombre  de  tois... 
Tâche  pourtant,  si  tu  m'en  crois, 
A  douze...  de  faire  une  croix. 


VI 


Pour  ta  femme  sois  indulgent  ; 
Pour  tes  enfants  sois  exigeant  : 
Pour  tes  amis  sois  obligeant... 
(En  paroles  plus  qu'en  argent  I). 

VII 

De  ton  mieux  fais  la  charité  ; 
Ménage  i  propos  ta  santé. 
Et  prends  avec  sérénité 
Les  choses  par  leur  bon  côté. 

VIII 

Ne  demeure  jamais  oisif  ; 
Ne  sois  pas  jaloux  sans  motif; 
Dans  ton  contrat...  limitatif. 
Ne  donne  aucun  coup  de  canif. 

IX 

T&che,  quand  tu  deviendras  vieux^ 
De  conserver  l'esprit  joyeux. 
De  n'être  pas  trop  ennuyeux... 
Et  l'on  t'en  regrettera  mieux. 

X 

Vôili  fini  mon  entretien. 
Tous  ces  conseils  sont  pour  ton  bien, 
Mon  ami  ;  mais  val  je  sais  bien 
Que  tu  ne  les  suivras  en  rien  ! 


La  Librairie  0.  O.  BEAUCHEMIN  &  FILS,  25( 
et  258,  rue  St-Paul,  enverra  gratuitement  à  toute  personDC 
qui  en  fera  la  demande  les  catalogues  suivants  : 

Catalogue  complet  illustré  de  Livres  de  prières, 
de  Livres  de  pièces  de  théâtre, 
de  Littérature  générale, 
de  Livres  et  Fournitures  d'écoles, 
de  Livres  de  Médecine, 
de  Livres  de  Droit, 
de  Livres  et  Brochures  sur  le  Canada. 
d'Ouvrages  populaires. 
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sais  bien 
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X.  BENOIT  &  FILS 
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PROVISIONS 

71  et  7â 
Rue  des  Commissaires 


MONTREAL. 


liA  ▼lEIIiliE  -  TABIiKAV  49 


I.  Ta  dirigeras  une  usine  A  vapeur 
pour  nolrolBsage  de  verres  pour  éollp- 

MS. 

tl.  Tu  crèveras  ton  pneu. 
m.  SI  forte  qu'elle  soit,  tu  te  charges 
d'en  venir  A  bout.  '" 

ly.  Tu  deviendras  la  plus  grotse  lé- 


gume de  ta  commuue,  tu  seras  père  et 
maire. 

V.  Vous  recouvrerez  la  propriété  vo- 
lée d'une  personne  aimant  &  faire  des 
tours. 

VI.  Oui,  elle  reviendra...  mais  pour 
vous  emprunter  de  l'argent. 
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^UP  la  Femme. 


Jeune  filJe.  tendre  agnelet 
oans  rêver  n»  k«_u  •      "*' 

t^iix  aire  .  "U  nie  plaît  I" 
I^onnejoyeusemrtTon'S"^' 

Kt  sois  ?^u'i;L^'*^|!.'"™ent. 
*•*  'es  jeux  et  les  appétits'' 


VI 


FÎiîte?*  P«  de  vains  «uccé,  ■ 
'  uis  les  cancans  et  les  nrô^îf     ' 
"]t  quand  on  "potine"  /r°  *^' 
^«d.sriendeîeïultuiair'^' 

Ti  ^" 

i^la«s  ton  époux  sera  content 
,  VIII 

Lorsque  tajeunesse  aura  fui 
IX 


Voilà  fini  mon  entretien 

Que  tu  n^  i.w  -  •  •'    ^'*  '"en 
V  "^u  ne  les  suivras  en  rien! 


SUR  LEQUEL 


Cet  Almanach  est  Imprimé 

A  ÉTÉ  vnxTxt-KTT  ,, .  _ 


A  ÉTÉ  FOURNI  PAR 


**  ""^^  'UURNI  PAR 

e.  Howard  Smith 

73,  RUE  ST-JflCQUE8 

"•ONTRÉAt. 


I 

ins  succès  • 
s  procès;  ' 
.  a  '  excès, 
lu  sais. 

r 

t  important  »- 

econiptant  • 
it.. 

ntent. 


a  fui, 

îndre  ennui 
:  celui 
pui. 


•■jour, 
)ur, 

séjour 
mourf 


Jj^  ton  bien, 
ienl 


KiLGOUR  3rO». 

WMOÏM  MAHUPACrUBinn  DU 

IC  EN  PAPIER  CARRE  s'ouvrant  de  lui-même 


'^~ 


VHt  le  premier  SAC 
fond  réellement 
e(  plat  4al  »tt 
■•!■  été  iiftbriqaé, 
ei  qae  des  «ae»  soi- 
int  carré*  aient 
Ailto  Jnsqn'A  pré- 


"^ 


^--^*^^»^-*^ 


SoleHanDract   -i 

OF  THB 


Self-  Ope&ing 

SQUARE 

Tbe  most  par* 
fect  bag  made. 


Une  maelilne  qui 
pile  et  eolle  le  papier 
de  manière  *  en  fteire 
une  Ter."  ^"^le  boite 
aflTertant  aa  fl»rme 
Tonlae,  est  certaine- 
ment  an  felt  ntertreil- 
leux,  eonaldéré  Jns- 
qn'lel  eontme   Im 


•iUa. 


"W 


Voici  ses  points  de  supériorité  sur  tous  les  autres  Sacs  : 

1.  D'abord  il  s'ouvbb  tout  seul.  L'épicier  n'a  qu*&  tenir  un  c6té  de  l'oa- 
erture  et  lui  donner  un  mouvement  rapide  en  le  soulevant  de  dessus  le  comp- 
oir,  et  le  sao  prend  immédiatement  la  forme  d'une  boite  parfaitement  carrée, 
lebout  sur  son  fond.  Pas  n'est  besoin  de  l'arranger  en  dedans  comme  11  faut  le 
tire  pour  les  autres  afin  de  leur  donner  la  forme  voulue.  L'épicier  épargne  par 
\  une  perte  de  temps  considérable. 

2.  Une  pile  de  sacs  a  meilleure  apparence  et  prend  moins  de  place  sur  le 
(comptoir  ou  la  tablette  de  l'épicier. 

3.  Le  paquet,  une  fois  rempli,  a  meilleure  forme  et  plus  de  symétrie. 

4.  Le  sac  n'ayant  pas  de  plis,  ni  de  parties  lâcbes  en  dedans  ou  en  dehors  du 
(fond,  se  videra  bien  net,  et  rien  du  contenu  ne  sera  perdu  ou  traîné  dans  le  pli 
[extérieur  pour  tomber  ensuite  sur  le  plancher.    En  un  mot,  le  sac  parle  par  lui- 

m6me  ;  essayez-le  et  vous  vous  convaincrez  que  c'est  le  sao  le  plus  parfait  qui 
ait  jamais  été  fabriqué. 

I  la  maeiiine  aree  laquelle  ees  Sacs  «ont  faits  est  protégée  A  tont  hasard 
var  plnslenrs  brerete  d'Invention  Importants  obtenus  réeemment. 

IDLBIIII&  BEOS.I  ïa&ï&etnrien  et  laprineurs,  21  et  23i  Welli&gtoiliW. 

XOROIMTO    '  ••  '^> 

maison  C.  O.  Bbauchbmim  &  Fiu  tient  en  muatin  un  Msortiment  considérable  ^  êei^ 


lacs  et  lot  vend  au  prix  dé  la  manufacture. 


—  «»- 


RÈGLES  ET  DURÉE  DES  DEUILS 

lyAPBXS  I.1B8  USAGMB  I>B  PAMIB, 

^^f^V^  grand  tUuil  comprend  3  périodes  :  i»  celles  du  erS^t,  §•  de  la  toU  iuirt\ 

.   l^*p«tHt  dtniU  comportent  seulement  une  période  de  »«l*  noirt,  puis  une  de  dtmi-i 
Titsmàour  lapiriod*  dt  grand  dbvil  :  Tous  le»  lainages  unit  d'un  noir  mai:  q 
de  lame,  crépons,  serges,  armures,  cheviote  mate,  natté,  whipcord,  petit  drap,  toile  de  M 
cachemire  hindou  ou  français,  etc.,  garnis  de  crêpe  anglais. 

Voile,  batiste,  organdi,  satinette  mate,  toile  et  crépon  de  coton  admis  pour  l'été. 

Tiuu» pour  la  firiod*  de  soisnoirb:  Lainage  noir /aM/a/«<V,  c'est-i-dire  brochés,! 
kinés,  etc.,  garnis  de  soie  mate.— Soieries  unies  iwa^M,  comme  la  peau  de  soie,  lapeaJ 
cygne,  la  peau  de  Suéde,  le  taffetas,  le  gros  grain  mat,  la  toile  de  soie,  le  »'jrah  mat,  etd 


Le  noir  et  blanc,  en 
lainage  ou  en  soie, 
est  wimx^.— Comme 
garnitures:  passe- 
menteries, dentelles 
noires,  rubans  de 
soie  mate,  jais  mat, 
bois  durci,  ailes  noir 
mat,  etc. — Comme 
fourrure»  :  astra- 
can  ou  chèvre  de 
Momrolic. 

Tietut  pour  la 
période  de  DSici- 
DButL  ;  Tous  les 
ttsius  de  soie  noire, 
maté  ou  brillante, 


Oranda  DeuU». 


Veuf,  veuve 

Pore,  mère 

B.-père,  b.-mère...  - 
Enf.,  srendre,  b.-flUe 
Orands  -parents. . . . 

Frdre,  sœur 

B. -frère,  b.-sœur. . . . 

Petite  Deuils. 

Oncle,  tante 

OouBlp,  cousine.... 
iHUs  de  germain. . . 


Période 
du 


lan. 
9  mois. 
9  — 
6  — 
6  - 
6  — 
6     — 


Période 

de  la 
toi*  noire 


Durée 

du 

dtml-deuil 


9  mois. 

6  — 

6  — 

6  - 

8  - 

8  - 

8  — 


5  moi*. 
Ssem. 

6  - 


9  mois.' 

6  — 

6  - 

8  - 

8  - 

8  - 

8  - 


esem. 


velours,  lainai 
etc.,  dans  tous] 
tons  du  gris  et  L 
violet.  Commegi 
nituret  :  dentsill 
plumes  d'aulnic 
jais,  perles,  flc 
violettes  ou  mauv] 
etc. 

Les  hommj 
portent  le  deuil 
mime  temps  quel 
femmes.  —  Les  e 
fanta  au-dessouii 
ta  ans  portent 
deuil  sans  crit 
anglais,  en  ooirj 


bltmc,  en  blanc  ou  en  gris  ;  le  deuil  est  facultatif  pour  eux  au-dessous  de  quatre  suis,  sauf  d 
deuils  de  père  et  mire.— Les  domestiques  doivent  itre  en  noir,  avec  ou  sans  cripe,  durantl 
le  deuil  des  maîtres. 

La  tenue  de  grand  deuil  pour  un  homme  est  le  pantalon  et  l'habit  de  drap  mat,  le  i 
blanc  et  la  cravate  blanche  en  batiste  ou  en  mousseline. — Le  gilet  noir  et  la  cravate  iio|k4 
soie  mate  sont  également  admis. — Lorsqu'on  est  dans  une  situation  modeste,  on  peut  (sauf  i 
les  deuils  de  veuf  et  de  père  ou  mère)  renoncer  i  la  tenue  de  deuil  et  porter  seulement  un  î 
sard  de  cripe  anglais  au  bras  gauche,  et  un  cripe  au  chapeau. 

La  hauteur  à  donner  au  crêpe  du  chapeau  est  de  : 

15  centimètres  pour  deuil  de  père,  mère,  beau-père,  belle-mire,  veuf.— za  centimètres] 
deuil  d'enfant,  gendre,  belle-fille,  frère,  sœur,  oeau-frère,,  belle-sœur.— 8  centimètres] 
deuil  d'oncle,  tante,  cousin,  cousine. 


CoNTBB  DiBu  NUL  NB  PBUT. — ^Diou  accompUt  toidoura  868  desseins,  tan^ 

8a  toute-puissance,  qui  brise  tous  les  obstacles,  que  par  sa  éagesi 

Me,  qui  déjoue  tous  les  calculs  humains  et  se  sert  des  méchant 

,68  pour  atteindre  ses  fins. 


miis 


,  dépend  dMia  quel  mu  ta  pOMt 

itlon. 

Horloger,  11  te  remontera  le  moral, 
'je  ne  te  le  oonaellle  pas,  car  cela 
Merait  pai  longtemps,  vous  vous 
Cries  le  chignon. 


IV.  n  l'cmbllAni  ft  jouer  an  pltro,  jiuh 
qu'à  perdre  six  ions  dans  sa  nuit. 

y.  A  l'Age  de  raison,  cela  demandera 
encore  beaucoup  de  temps. 

VI.  Le  paon  aime  bien  A  se  montrar, 
parce  qu*n  a  d^  belles  plumes. 


». 


Pul.unede*^,^ 

mfi  pour  j-^,^ 

;e»t-à-dire  broché,, 
:*",  de  soie,  Ja  nea  f 

e?c'°"d»  '*'"M 

ton;'  -?*"*    '<»»  1 

P'umes  d'autnid 
J*'»'    perles,  M 

violettes  ou  maur] 
*ic.  ^ 

««me  temps  quel' 

«nte  au-dessouil 

oeuil  tans  crio 
■"f'«»«,  eo  ooir  I 


$4.oo  pour  $2.50 


PRIME  OFFERTE  PAR 


»  drapniat.iegil, 

»  on  peut  (sauft 
«eulement  un  | 


UDGER   GRAVEL. 

)priétaire  de  l'Huile  Bal  m  oral  pour  Essieux  et  Machines 

223,  RUE  ST-PAUL,  MONTRÉAL. 

Dans  le  but  de  faire  connaître  son  huile  ''Balmoral  " 
[.  LuDGER  Gravel  enverra  à  toute  personne  qui  lui 
Iressera  le  Coupon  ci-dessous,  accompagné  de  $2.50, 

m  Bourrage  de  Collier  "Dutch,"   (voir  la  vignette 

lage  103),  valant  $2.50  et    un  gallon  d'huile  Bal- 

lORAL  valant  $1.50. 
Il  ne  sera  expédié  à  ce  prix  ($2.50)   qu'un  collier 

'Dutch,"   et   qu'un   gallon   d'huile   Balmoral  à   la 
[même  personne. 


UXIllXIIlIHUmiIIlIUIIXIXIXIIHIIXUllIUIlXITITlTHIIIXHIXIIHIXXXHanmiX 
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0 
0 

8 

N 

01 


Conpoi-FrieJleiiUDGEt^  ct^AVEii 

223,  Pue  St-Paul,  Montréal. 


H/om 

Adresse 

Montant  indus 


HKMHXm, 


■Q 


HOROSCOPES- 


J«nvl«r.— L'homme  né  dftiM  oe  mois  Mt  dtaoret,  «imabl»,  aimant,  spirituel 

gd  et  eurteuz.— Pauvre  d'abord,  rlohe  ensuite,  il  prodiguera  sa  fortune  pour  ■ 
mme  et  pour  ses  amis.— L'eau  et  les  fldvres  lui  seront  funestes.— Des  maladl* 
et  des  dangers  viendront  l'assaillir  vers  sa  87*  année,  mais  11  vivra  longtemps.. 
Ami  de  la  gloire,  son  mérite  sera  Justement  apprécié.— Il  aura  peu  d'enfants.-^ 
La/«mm«  sera  douée  d'un  bon  caractère,  elle  sera  constante,  généreuse,  sincdrej 
libérale,  enjouée,  uu  peu  trop  amie  des  plaisirs.  L'énergie  de  son  caractère  lui 
fera  facilement  supporter  les  adversitôH  et  les  chagrins  de  famille  qui  l'attendentl 
sûrement  au  début  de  son  mariage.  Elle  fera  de  longs  voyages,  et,  après  une  Jea-l 
nesse  relativement  gênée,  ello  arrivera  cependant  A  une  très  belle  fortune.  Si  gai 
vieillesse  se  prolonge,  elle  sera  menacée  de  paralysie.  I 

K«évrl»r.— L'homme  né  en  février  sera  Joueur,  hardi,  savant,  présomp-l 
tueux  et  d'un  bon  naturel.  Peu  rlohe  dans  sa  Jeunesse,  dès  qu'il  le  deviendra,  III 
dissipera  ses  biens.  (Quoique  amateur  des  sociétés  honnêtes,  il  sera  malheureux! 

f>ar  les  femmes  Jusque  vers  sa  40*  année.  Son  indiscrétion  naturelle  lui  sera  pré- 
udlciable,  mais  il  ne  nuira  qu'A  lui-même.  Son  mariage  lui  Husdtera  des  hos- 
tilités familiales,  A  moins  qu'i  1  n'épouse  une  étrangère.— La /«mme,  d'une  beauté  ' 
peu  commune,  aura  dans  sa  Jeunesse  des  contrariétés  avec  ses  parents,  qui  cher- 
cheront A  entraver  sa  vocation.  Son  cœur  sera  excellent,  elle  aura  beaucoup  ' 
d'esprit  et  un  Jugement  solide;  mais  peu  d'enfants.  Discrête  et  économe, elle 
aimera  cependant  les  réunions  mondaines  et  y  sera  remarquée.  Heureux  le 
mari  d'une  telle  femme!  lien  sera  aimé  avec  fidélité  et  tendresse.  Sa  vie  sera 
longue,  quoique  Jusque  vers  la  28*  année  elle  laisse  un  peu  A  désirer  ;  passé  cet 
Age,  aucun  danger  de  maladie  ?rave  ne  sera  A  craindre. 

NlarM.— Les  tiommeê  nés  dans  ce  mois  sont  irascibles,  prompts,  éloquents, 
studieux,  passionnés.  Ils  tiennent  rarement  leur  parole.— Les /emme«  sont  jolies, 
vives,  curieuses,  friandes,  ont  une  tendance  A  l'exagération,  mentent  inconsciem- 
ment. Mariées  de  bonne  heure,  elles  on  beaucoup  d'enfant*.  Leurs  maladies 
habituelles  sont  les  rhumes  et  les  migraines. 

A.-vrll.— L'homme  né  en  avril  est  audacieux,  brusque,  emporté,  brutal 
parfois,  et  triomphe  de  ses  ennemis.  Le  bonheur  lui  sourit,  et  les  chances  heu- 
reuses viennent  au-devant  de  ses  désirs.  Il  voyagera  en  pays  étranger,  mais  n'y 
sera  point  heureux.  D'une  Ame  peu  élevée,  peu  poétique,  il  sera  fortuné  durant 
la  seconde  partie  de  sa  vie,  mais  11  deviendra  taciturne,  mélancolique,  peu  so- 
ciable; aussi  ses  meilleurs  amis  l'abandonneront-ils,  et  il  mourra  délaissé.— La 
femme  est  douée  de  force,  d'énergie,  de  Jugement.  Naturellement  violente,  elle 
sera  cependant  épouse  soumise  et  fidèle,  A  moins  d'incompatibilité  d'humeur 
avec  son  mari.  Avant  le  mariage,  son  Indépendance  d'allure  et  son  inconstance 
feront  Jaser  A  tort  ou  A  raison.— Plusieurs  fois  veuve,  ses  nombreux  enfants  hé- 
riteront de  son  caractère. 

^d al.— Les  hommeê  nés  dans  le  mois  de  mal  ont  un  cœur  excellent.  Doués  d'es- 
prit, de  prudence,  de  générosité,  ils  sont  un  peu  encline  A  la  présomption,  ils  sont 
aussi  fins,  rusés  et  enjoués.  Leur  cœur  est  fait  pour  l'amour  et  pour  l'amitié; 
heureux  s'ils  s'attachent  A  une  femme  ou  A  un  ami  nés  sous  le  même  signe 
qu'eux  !— Les /emmee,  belles  et  aimantes,  simples,  douces  et  heureuses.  Qu'elles 
se  défient  cependant  des  hommes  dans  leur  jeunesse!  Elles  ne  peuvent  ren- 
rontrer  le  bonheur  qu'avec  un  époux  d'Age  et  de  caractère  semblables  aux  leurs. 
Biles  ont  une  tendance  A  négliger  un  peu  leur  ménage. 

Juin.— Les  hommea  qui  naissent  pendant  sa  durée  sont  querelleurs,  processifs, 
libertins,  et,  dans  toutes  les  occasions,  suivent  leurs  caprices,  leurs  fantaisies  de 
préférence  A  la  raison.  Ils  seront  fréquemment  trahis  et  n'amasseront  pas  beau- 
coup de  fortune.  Leurs  amis  les  abandonneront  quand,  dans  leur  vieillesse,  ils 
tomberont  dans  le  besoin.- Les  femmes,  sssez  belles,  sont  de  nature  ardente, 
actives,  laborieuses,  curieuses,  capricieuses  et  quelque  peu  trompeuses.  Elles  se 
marient  généralement  de  bonne  heure,  et  se  remarient  vers  la  trentaine.  Elles 
n'auront  pas  beaucoup  d'enfants.  La  paix  ne  fera  pas  exception  dans  leur  maison. 

Juillet.— L'homme  né  dans  ce  mois  est  franc,  brave,  courageux,  libéral, 
magnanime  et  parfois  orgueilleux.  Sa  belle  Ame  est  accessible  aux  douces 
én^tlons  de  la  pitié  et  de  la  piété,  mais  il  aime  A  railler,  A  taquiner  autrui,  et  est 
trêa  passionné.  De  belle  prestance,  il  plaît  généralement  au  l<eau  sexe,  et  le  sait. 
Après  avoir  longtemps  recherché  les  honneurs,  il  les  verra  ^  enlr  A  lui.  Il  courra 
fréquemment  des  dangers  :  qu'il  redoute  le  feu  et  les  armes.  Ses  enfants  feront 
au  oonMi»lation  et  son  bonheur.— La  femme  est  vive,  colère,  hardie,  rancunière  et 
TlaAleaUf ••mais  baUa,  aimante  at  aimée.  KUa  m  marlara  i^ématorément,  anra 
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Carte»  h  Jon«r 

NEW   ERA 

[Très  belles  et  très  élégantes  ; 
figures  de  personnages  de 
Cour,  artistiques  et  gracieu- 
ses ;  indicateurs  très  visi- 
bles ;  dos  imprimé  en  taille 
douce,  avec  dessins  réunis- 
sant la  variété  à  la  beauté 
d'exécution.  Conviennent 
spécialement  aux  clubs  de 
whist  et  aux  réunions  de 
société.— 45c  lo  JeM. 

r 


lie*  l'arte» 


BICYCLE 

Sont  en  usage  dans  tout  le 
monde.  On  en  a  fait  l'essai 
universellement.  Elles  sont 
supérieures  à  toutes  les  au- 
tres cartes  du  même  prix 
pour  le  i>oli,  le  fini,  leur 
donne  facile  et  leur  durée. 
-25e  la  Jeu. 


Cartes  de  Bonne  Aventure 
YE  WITCHE8 

Belle  nouveauté  en  fait  de 
cartes  de  bonne  aventure  ; 
signification  des  différentes 
figures  indiquée  par  des  des- 
sins appropriés;  instructions 
pour  tirer  les  cartes  dans 
chaque  paquet  ;  pouvant  ser- 
vir également  pour  n'impor- 
te quel  jeu.— 45e  le  Jeu. 


IMO   ^T. 

Cartes  |i  Joaer 

CIRCU8 

Cartes  nouvelles  dans  lesauel* 
les  les  anciens  Rois,  Damei 
et  Valets  à  l'air  sérieux,  sont 
remplacés  par  des  Sonneurs, 
Boutions  et  Reines  de  théâ-. 
tre  connus;  indicateurs trè« 
apparents.  Pour  le  Whist,  le 
Euchre  et  tous  les  jeux  e.t 
général.— 45o  le  Jeu, 


10 
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Carie»  A  Jouer 

VANITY   PAIR 

Une  nouveauté  pour  le  sport 
et  comme  passe-temps  ;  il- 
lustrées ;  53  dessins  diffé- 
rents. Chaque  figure  oflTre 
un  dessin  particulier.  Car- 
ton de  fil,  double  glaçage, 
fini  supérieur.-45c  le  Jeu. 


IVO    3S». 
Carten  A  Jouer 

TROPHY  WHIST 

Indicateurs  extra  grands  et 
apparents.  Pas  d'erreur 
possible  en  lisant  ces  cartes. 
i'arots  imprimés  en  deux 
couleurs.  Ces  cartes  ont 
obtenu  un  succès  phénomé- 
nal.—45c  le  Jeu. 


C.  O.  BEAUCHEMIN  &  FILS 

256  ET  258,  R0K  St-Paul,  MONTREAL. 
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Kn  d'enfknts,  à  moins  qne  1»  lan«  ne  lolt,  au  momeiil  <f  •  g*  ualM«au»tf,  un  Mp.r.i 
fonne  avec  le  «olelL 

A.oût.— I/Aomm«  queoe  moii  toU  naître  eit  bien  fait,  linRère,  fénéreux.ipt. 
litnelfpndiqae,  dlBcrelet  blenfaliant.  Il  recherchera  avidement  les  honneurs, 
Murtout  dant  la  clérlcature.  Il  sera  aouvent  dupé,  volé,  à  cause  de  son  iinoranoe 
absolue  de  tous  détours,  de  toutes  roueries.  Il  sera  recherché  dans  sa  mise,  mats 
«ans  coquetterie.  Relativement  fortuné,  ses  biens  consisteront  surtout  en  immeu- 
bles plus  on  moins  luxueux;  11  saura  parfaitement  les  faire  fructifier  plutôt  par 
son  Jugement  que  par  son  entente  des  affaires  proprement  dites.— La/^mm»  sera 
timide,  chaste,  poétique, elle  aura  de  très  beaux  yeux,  les  traits  réguliers,  l'ova*« 
pur  d'une  Madone;  elle  sera  excellente  mère  de  famille,  pieuse,  aimante  et  dA- 
vouéo;  sa  charité  sans  bornes  s'étendra  non  seulement  sur  les  siens,  mats  encore 
anr  toutes  les  souffrances  humaines.  Elle  se  mariera  de  bonne  heure,  richement, 
et  ses  enfants,  tous  aimables  et  beaux,  seront  plutôt  du  sexe  féminin. 

Septembre.— Les  hommei  qui  naissent  sous  ce  signe  sont  querelleurs,  pro- 
cessifs, chicaniers  et  ardents  aux  plaisirs.  Ils  réussissent  dans  le  commerce,  sur- 
tout dans  l'exportation.  Ils  ont  généralement  en  partage  la  beauté  physique,  des 
manières  distinguées,  le  talent  oratoire,  et  Jouissent  du'ne  bonur  réputation  ;  Ils 
peuvent  cependant  parfois  manquer  ft  leurs  promesses,  quand  l'intérêt  les  y 
pousse.  De  riches  héritages  leur  sont  assurés.  Leur  prudence  excessive  le«  pré- 
servera de  tous  dangers.  Ils  se  marieront  plusieurs  fois  et  auront  peu  d'enfants, 
ou  peu  de  satisfactions  par  eux.— Les/«nimf  »  seront  beaucoup  aimées  et  affables, 
gales,  douées  de  charmantes  manières,  généralement  heureuses.  Lea  fleurs  leur 

{>Ialsent  particulièrement;  elles  réunissent  de  nombreux  adorateurs,  mais  leur 
rès  grande  susceptibilité  renouvelle  souvent  leur  entourage.  Elles  ont  chance 
de  se  marier  de  dix-sept  à  vingt-trois  ans. 

Octobre.— Les  hommes  venant  au  monde  dans  ce  mois  sont  hardis,  témérai- 
res, parfois  cyniques,  mais  Us  voilent  leurs  défauts  sous  des  dehors  aimables  et 
font  constamment  des  dupes.  Jeunes  filles,  môtlez-vous  de  ces  séducteurs-nés  ! 
Leurs  actions  sont  diamétralement  opposées  &  leurs  paroles,  souvent  mielleuses, 
hvpocritcs  toujours.  Habltuellemt>nf.  gais,  d'une  gaieté  bruyante  et  de  mauvais 
alol,  la  mélancolie  les  guette  dans  la  solitule  :  II  semble  qu'ils  aient  peur  d'eux- 
mêmes.  II  va  sans  dire  que  l'éducation  et  la  volonté  peuvent  toujours  réprimer 
ces  travers  naturels. —  Les /emmes,  adroites,  trompeuses,  dissimulées,  perfides. 
Jolies  et  coquettes,  inconséquentes  et  cupides,  pensent  mal  et  se  rient  d'autrui  ; 
pourtant  un  bon  aspect  de  Vénus  atténue  ces  mauvais  présages.  Si  leur  conduite 
est  souvent  blAmable  avec  leur  premier  mari,  elle  devient  sage  avec  le  second. 
Leur  coeur  est  peu  enclin  A  la  bonté,  malgré  leurs  doncereuses  manières.— L'Aga 
les  rend  mélancoliques  et  méchantes. 

Novembre.— Les  îiommes  nés  en  novembre  s'enriohissent  par  des  voyages 
maritimes.  Doués  d'un  tempérament  vigoureux,  d'une  grande  agilité,  d'jin 
e^pritactif,  ils  se  font  facilement  des  amis  dont  lis  dissipent  la  fortune.  Intré- 
pides amateurs  de  tous  les  genres  de  sport  :  chasse,  pèche,  canotage,  équitatlon, 
vélocipédie,  gymnastique,  arme,  boxe,  lutte,  etc.,  ils  y  excellent  presque  tou- 

^irs.  Justes,  constants,  sociables,  laborieux,  leur  amour-propre  égale  leurs 
unes  qualités.— Les /emmes  ont  l'esprit  inquiet  et  remuant;  elles  aiment  le 
travail  et  les  voyages.  Naturellement  pieuses,  elles  sont  obligeantes  et  ont  le 
cœur  bon.  La  présomption  est  leur  défaut  capital.  Vers  leur  dix-neuvième 
année,  elles  ont  chance  de  contracter  un  très  bean  mariage.  Elles  deviennent 
d'excellentes  mères  de  famille. 

Décembre.— Les  hommes  nés  dans  ce  mois  parviennent  aux  honneurs,  A 
la  députation,  au  gouvernement,  mais  sont  menacés  de  terribles  et  soudains 
renversements  de  position;  presque  tous  sont  ambitieux,  légers.  Irascibles, 
fourbes,  cupides,  processifs  et  querelleurs.  La  confiance  quMIs  ont  en  eux  est 
extraordinaire.  Quoique  amis  du  travail,  ils  fréquentent  les  mauvaises  sociétés; 
Ils  affectent  une  gravité  qui  n'est  que  superficielle  ;  au  fond,  ils  sont  amis  de  tous 
les  plaisirs  et  très  inconstants  de  cœur.  Ils  ont  la  tête  petite,  le  regard  ftiyant 
de  même  que  le  front,  et  les  yeux  profondément  enfoncés  sous  l'arcade  sourd- 
Uère.— Les /«mme*  sont  très  bien  faites  de  corps,  vives,  légères,  timides  A  l'excès 
dans  leur  première  Jeunesse,  presque  hardies  avant  la  maternité  ;  très  intrigan- 
tes, elles  l'occupent  de  places,  de  politique,  de  faveurs  honorifiques.  Bn  marlase, 
•lies  seront  Jalouses  tout  en  s'efforçant  de  le  dissimuler.  Elles  ont  le  goût  di's 
voyages,  et  aiment  la  nouveauté.  I<enr  beauté  attir<4  W^s  hMinmag<«s.  Elles 
vtTsnt  très  Agées. 


SIEYES.  GEmn  fc  Cie 

U  PLUS  ORANOE  MAISON  DE  PIPES  DU  CANADA 

Fabricants  de  Pipes  en  Bruyère  et  importateurs 
d'Articles  pour  Fumeurs. 

10,  DeBRESOLES,  et  137,  LeROYER,  MONTREAL. 

FABRIQUE  A  SAIHT-OLAUDB  (Franœ) 

A  fin  de  faire  connaître  leu  rs 
articles,  m.  8IETES,  QENIN  k 
Oie  offrent  à  toute  personne 
qui  détachera  le  coupon  ci- 
dessous  et  l'adressera  au  No 
10,  rue  DeBresoles,  accompa-    jr/  /  w       v       *  l     j    o 

gné de 50c,la pipela SplwdWa.///  f  ^J^^^"^:.  ^"""^  '"î  .  ^  '- 

'  '^  ^  ■■^'      dont  nous  donnons  la  vignr  s-te  ci- 

contre.   Diamètre  du  bol  :  *>  {  pcs. 

Longueur  de  la  pipe  :  6  ;  is. 

Prière  d'envoyer  6  cents  pc m 
le  port  et  l'emballage» 


La  pipe  la  Splendide  se  vend 
couramment  $1.00 
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Coupon^Ppime  de  SIEYES,  OENIN  èb  Cie, 
10,  me  DeBresoles,  MONTREAL. 

Nom : 

Adresse,,,, ; „... » 

Quantité.  '    Montant  inclus. 


S 
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Pipe  "  la  Splendide"  à  60  cta.  S i% 


Bien  écrire  lisiblement  son  nom  *•{  son  adresse. 
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BjmbolUmie  de*  Oouleumb 


Il  ne  nous  est  pas  possible  d'énuinérer  ici  toutes  les  couleurs,  le 
nombre  en  est  innni,  on  peut  en  juger  par  le  choix  des  nuances  qni 
existent  pour  les  laines  employées  à  la  manufacture  dos  Gobelins,  où 
on  en  compte  28,000  parfaitement  distinctes  les  unes  des  autres.  Non-  ne 
donnerons  ici  que  le  symbole  des  principales  couleurs. 

Les  couleurs  primitives  sont  au  nombre  de  sept,  en  voici  le  tal>leau 
avec  leur  symbolisme  : 


Vi :»let:   Courtoisie.  —  GalanUrie. 
Indigo  :  Sageifse. — Sentiments  élevés. 
Bi.BU  r  Pureté  d'âme.  —  Piété. 
\  KRT  :  Espérance. 

Toutes  les  autres  couleurs  n'étant  que  le  résultat  du   mélange  *\i'^ 
premières,  ne  constituent  que  des  nuances,  yoici  les  principales  : 


Jaune  :  Infidélité;  autrefois  :  Glo're. 
Orange  :  Inconstance.  —  Amovr  de 

la  gloire. 
Rouge  :  Amour. — Ardeur.— Pudi  vr. 


Blanc:  Innocence.—  Pureté  —  Can- 
deur. -  Bonne  foi. — Naïveté. — Joie. 
Brun  fo*  ce  :  Chagrin  profond. 
(iRis  :  Mélancolie.  —  Douleur  calme. 
Jaune  et  vrrt  :  Méchanceté — Ruse. 
liiLAs:  Anmurpur. 
Noir  :  Mort. — Deuil. — Tristesse. 
liosB  :    Am4)ur.— Beauté. — Jeunesse. 


Or  :  Luxe. — Rich  use.  —  Toilette  sorn}> 

tueuse. 
Pourpre  :  Puissaïice  Ruprême. 

— Tendresse. 
Rouge  écarlate  :  Prudence. 
Rouge    et    violet  :    Confus'on.  - 

Trouble. 
Violet,  vert  et  jaune  :  Succès. 


Saisons. 


Printemps  : 
Été  :  Rouge 


Vert. 


Automne  :  Bleu. 
Hiver  :  Noir. 


MANUEL  DE  PREMIERE  COMMUNION 


Ouvrage  spécial  aux  enfants  qui  se  préparent  à  leur  première  communion, 
par  un  Prêtre  du  diocèse  de  Montréal.  Approuvé  et  hautement  recommaiulé 
par  tous  les  évêques  du  Canada.  Mesurant  6x4  pouces.  456  pages. 


Reliure  No  4,  Percaline  gaufrée,  tranche  rouge 30c. 

Ce  livre  est  en  vente  chez  tous  les  libraires  catholiques  du  Canada  et  dei 
Etats-Unis. 


Généreux  '  Galarneau  &  Cie 
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CHAPEAUX, 
MERCERIES 
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FOURRURES. 


Bp&oiAUTii  : 


CHEMISES  SUR  MESURE. 


No  227, 


ne  it-liirnt, 


MONTREAL 


TelegMe  Bell,  1621. 


**  Loi.  cravate,  c'est  l'homme 
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Coupon-Prime  de  {iDSPeiI,  (llaPINI  1  (iS. 


y 


Toute  personne  qui  détachera  ce  OOUPON-PRIMB, 
et  noua  l'adressera  aooompasrnè  de  16ot8,  en  argent 
ou  tlmtopes-poste,  recevra  par  le  retour  de  la  malle 
une  jolie  opavate»  se  vendant  couramment  86  ots. 

WKOm.  CABUMEAU  &  Glt-227.  RUC  ST-LAURENT.  MONTREAL 
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MIcCoLL,  Bros  &  Cq. 
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D'HUILES  A  LUBRIFIER 

BOILBR    COIVIF^OUND 

«<VERNIS>» 


< 


DIPLÔMÉES  - 


M       LES  HUILES 

> 
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Fapetase  pour  Hacliine!!  a  Vapeur 


(BNGINB  PACKINO) 


€S33,    rue    3t- 


ul. 


MONTREAL. 


I<A  TIEf  I<I<E  -  TABIiEA V  51 


I.  Vous  recouyrerez  votre  propriété 
do  la  manière  la  plus  slnguUôre. 

IL  Oui,  mais  ce  sera  de  plus  en  plus 
dtffloUe. 

III.  Il  y  aura  chez  les  uns  des  pleurs 
et  chez  les  autres  des  grincements  de 
dents,  les  seconds  seulement  seront  sin- 
cères. 


IV.  Pourquoi  pas  ? 

V.  Oui ,  mais  n'imite  pas  In  grenouille 
de  la  Fable. 

VI.  Dès  que  l'on  t'aperçoit,  on  dit  ré- 
fsruliôrement  :  "  Dieu,  voilà  encore  cette 
sole  1  " 
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